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À la veille des élections 
| municipales et scolaires 


Nous voiei à la veille des élections municipales et scolaires, C’est 
le moment de rappeler certaines vérités, de renouveler certains con- 
ils qui sont partieulièrment de saison à cette époque de l’année. 

On cuteud souvent dire'que l'élément français wa pas la repré- 
sntation qu'il devrait avoir dans les différents corps publics, et ce 
n'est pas sans raison que des plaintes sont formulées à ce sujet. 11 suf- 
fix d'examiner la composition des municipalités et des commissions 
scolaires, dans certains districts à majorité Îranco-canadienne, pour se 


À 
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rendre comple que nous sommes loin d'exercer l'influence qui devrait 
poux revenir normalement. - Nous ne savons pas utiliser cette force 
précieuse qu'est la. prépondérance füinérique et nous laissons les au- 
res gouverner, heureux et fiers de nous incliner devant leur volonté, 

Cependant nous. ne pouvons nous en prendre qu’à nous-mêmes 
de cet Mat de choses qui nous place dans une situation inféricure. I! 
semble que nous éprouvions.quelque scrupule à revendiquer notre part 
Wégilime dans l'administration des affaires. Nous sommes tuujours 
qrèts à donner à nos TiVaUx plus’que ce.à quoi ils ont droit, de peur 
qu'on nous aceuse d’accaparement. | 

S'il n'y avait là qu’une générosité excessive, nous pourrions peut- 
êlre l'excuser; mais force nous -est malheureusement de reconnaître 
que dans la plupart dos.cas, nous cédons simplement à notre apathie, à 
notre lächeté, sans voif les suites désastreuses qui en découlent pour 
DOUX. ‘ 


nôtre sont réellement d’une igno 


_gisltion rurale et scolüire. Tout éotribuable, tout père de famille, 
pour remplir ses devoirs el prendre quelque intérêt aux affaires de su. 


municipalité cl de son. école, a-bésuin d’âlre renseigné sur ces quéstions. 
Plusieurs difficultés scolaires se sont présentées däns la province au 
cours de l'année.  Dañs-presque tous:les cas l'origine en était l’ighoran- 
ce où une interprétation. défectueuse de la loi. ‘Nous pourrions citer un 
district dans lequel, pendant deux ans de suîte, la majorité francaise 
n'a pu vbienir'justice uniquement par sa faute, personne appa- 
rebinent ne se-sbnciant-d’avoir une connaissance claire et. nette des or- 
donnances scolaires et d'exiger leur application, _ 
Îln'est pas nécessaire d’être un légisie pour remplir les fonctions 
de conseiller municipal et de commissaire d'école.  Uue intelligence 
moyenne et un peu de jugement suffisent pour démôler le fonctionne- 
ment de ces rouages administratifs. Mais personne ne peut se flatter 
de les connaître sans qu’il lui en coûte aucun effort initial. Nous 
signalions tout récemment cette déplorable paresse intellectuelle, trop 
enracinée chez nous, qui constitue un obstacle sérieux à notre progrès. 
En voieï un exemple funeste pris sur le vif. La conséquence inévitalile 
Wet que trop'facile à constater: à part quelques rates exceptions, nos 
Canadiens français, en général, uc sont pas suffisamment ammiés pour 
soutenir leur propre combat, pour défendre leurs propres intérêts sûr 
le terraiu municipal et scolaire. | ; 
H'auffivait peut-être que l'exemple soit dénné, dutis chaque can- 
tre, par quelques homnies influents pour que cette fâcheuse aputhie 
Usparaisse. Certains des nôtres à qui leur situation commande les 
Inilintives nécessaires et: qui ne veulent pas êlre troublés dans leur 
quiétude ne réfléchissent sans: doute pas à la responsabilité qui est la 
leur. Us oublient que le véritable patriotismé st celui qui se traduit 
par des actes et des sacrifices librement consentis. Nous devons avoir 
dans les municipalités et: dans les commissions scolaires toute la part 
de représentation qui. nous est duc. Le devoir incombe done à ceux 
de nos compatriotes naturellement désignés pour remplir ces charges 
de ne pas sx dérober et. de faire passer d'intérêt général avant leur 
out personnel. Les électeurs franco-canddiens ont l’obligation non. 
moins stricte, de leur côté, de faire taire au besoin leur ressentiment 
privé pour assurer le triomphe de leur ‘candidat. . Ils ng devraient pas 
hésiter à se gêner un peu, à braver s’il le faut la distance et le mauyais 
leups, quand ils savont que d’autres ne craindront pas de le faire dans 
le camp opposé. Dans combién de cas ne voyons-nous pas un candidat 
battu par le seul fait de quelques abstentions inexcusables ! 

… Ah! si chacun voulait faire simplement son devoir électoral; cer- 
lues anomalies disparaitraient vite et notre prestige v gagnorait 
beuucoup. Avec notre contrôle municipal et.scolaire établi là où il 
est logiquement possible, ce serait le respect plus assuré de nos droits 
“un sentiment de sécurité faisant place à l'incertitude présente. Sans 
latler de Ta satisfaction bien légitime que nous éprouverions à montrer 
enfin à ceux, qui nous entourent que nous n’avons besoin de per- 
sonne pour conduire nos propres affaires. 

Que le mot d'ordre à la veille des élections municipales et scolai- 
Te soi donc: Réveillans-noust Unissons-nous et emparons-nous des 
Pastltonk qui nous tendent les bras! oo . 
L L Donatien Frémont. 
On pv ibnet donc PEnire Jo croi 
Un geste plus ridicule qu'inop: lennel dans l’Empire. Je crois que 
portun 


n 
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j'ai raison de dire que jamais dans 
notre histoire la mére-palrie n'a 
. à ses colonies pour leur 


demander de coñcourir à sa défen- 
se, Lancer ainsi à l'improviste un 
appel aux dominions, alors que les 
colonies ne savent rien de ce qu’il 
s’agit et dans des circonstances où 
leur concours est d'une inefficacité 
reconnue, met en péril un élément 
essentiel de notre structure interco- 
lonigle. On a fait là un geste plus 
ridicule qu’inopportun.” Ù 
| 10: — , 
LISBONNE — Le parlement por- 
tugais a été dissout le 10; les êlec- 
tions ont eu liéu dimanche et ‘la 


and ts — M, Boônar Law, par- 
la Fc -ondres, à refusé d'assumer 
rien fn Sabilité de la politique o- 
de pa de Lloyd’ George. . Parlant 
Loi Del qui à été envoyé aux co- 
Oles, 1 à ajouté : 


Li 


Dot d j'ai lu ce manifeste, aux 
cru qu û l'ai été très surpris. * J'ai 
onians £S premiers ministres co- 
congés AIERE .été au préalable 
appris $ Mais au contraire j'ai 
JS DCU après que ces A 


sien du cabinet n'en savaient 
“Considé. M. Bonar Law ajouta: 
" €z un moment ‘ce ‘que fut. 


‘ét appel. Nos relations inte uni 

S ércolo- nouvelle Chambre se réunira .mer- 
Miles sont ce qu'il-y:à ‘de plus so-leredi, dur deu hi 

{© : 
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AUCLAIR, OM, Directeur 


PRINCE-ALBERT, SASK., “Mercredi, 15 novembre, 1922 


[Simples Notes 
La liberté de 


la presse 


. John H, Roberts, le directeur de 
“The Axe”, fera douze mois de pri- 
son pour avoir violé la dignité et 
Phonneur de l'Assemblée législati- 
ve de Québec, Que le journaliste 
en queslion mérität d’être- châtié, 
fort bicn; mais qu'on ail cru devoir 
créer une loi d'exception pour la 
circonstance et que la Chambre ait 
cru pouvoir s'ériger juge. dans sa 
propre cause, voilà où est le dan- 
ger. . 

La liberté de la presse n'en mt- 
ne pas large de ce temmps-ci au pays 


de Québec, el.:e gouvernement ses : 


ble peu soucux de fair: honnent 
à son libéralisme sur ee point, 
L'hon. Taschereau a poursuivi ct 
fait condamner le Devoir pour a 
voir rapporté certain «discours ju- 
gé offensant pour le premier ininis- 
tre; lhon, Galipeault poursuit FAc- 
lion Catholique pour une affaire 
trés embrouillée; le Chronicle se 
voit condamner pour avoir impri- 
‘mé des circulaires attaquant le-gou- 


| vernement, e 
{ Le procédé est peut ètre très ef-f 


ficace, pour: un temps; mais du 
point de vue politique, il n’est gué- 
re pgofitable à coux qui ‘sen scr- 
vont, On ne se représente pas 
bien Poincaré, Lloyd Gcorge ou 
Harding intendant des procès aux 
journaux qui les bombardent quo- 
tidicnñement, La presse a le droil 
et le devoir inconiestables de cri- 
tigquer les actes et les paroles de nos 
hommes publics, -Elle ne saurait 
remplir sa mission sans s’exposer 
à conuuettre des crreurs, voire des 
injustices, Mais Je tort causé par 
uu journal, dans la grande majori- 
té des cas, peut être réparé par une. 
rectification ou une rétractation lo- 
vale, sans qu’il.soit nécessaire d’a- 
voir recours aux foudres dés tribu- 
fnaux. Le fout où: ‘la presse ne 
pourra plus eritiquér nos souver- 
nants sans courir Îcs_ risques. d’uu 
procès coûteux, les politiciens s'en 
réjouiront peut-être, mais ce ne se- 
a pas une garantie pour la saine 
administration des ulfaires publi- 
ques. ‘ 


Le français dans les 
bibliothèques publiques 


Depuis un an environ, la biblio- 
théque publique de Saskatoon pos: 
séde un choix assez considérable 
de livres francais, On y trouve 
les principaux ouvrages des roman- 
ciers contemporains les plus avan- 
tageusement connus: Maurice Bar- 
rès, Pierre Benoît, Louis Bertrand, 
Hcari Bordeaux, Paul Bourget, 
Alphonse Daudet, Pierre Loti, J, K. 
Huyswauis, Georges Ohnet, etc. Les 
habitués de l'institution qui lisent 
le français onf à leur disposition 
les oeuvres les plus repreésentati- 
ves de Ja littérature française d'i- 
imagination, de nos jours. fl est re- 
greltable qu'on n'ait pas songé à y 
joindre celles de nos écrivains ca- 
nadiens-français qui  s’imposent, 

C'est une lacune qui devra être 
comblée. , ï 

Edmonton, de suñ côlé, possède 
un bon choix de livres français, 
Mais il nous seruble que ce privi- 
lège ne devrait pas être réservé-ex- 
clusivement aux’ villes universitai- 
res, 1l y a partout dans l’'Oucst — 
nous ne parlons pas ici des Franco- 
Canadiens — des personnes de plus 
en plus nombreusés qui ne deman- 
dent qu'à entretenir et augmenter 
leur connaissance de notre languc. 
L'un des grands moyens de les y 
aider est d'introduire des livres 
français dans les bibliothèques pu- 
bliques. .Pourquôi un effort ne se- 
rait-il pus tenté dans ee sens par- 
tout où la chose est possible? Que 
ceux qui se trouvent en pusition 
d'agir le fassent avec l’àa-propos ct 
la discrétion voulus, et ils auront 
souvent la surprise d’une victoi- 
re plus facile que celle qu'ils es- 
comptaient. : 


“ 


Un exemple | 
I v u quelques mois, use Caña” 


Jdienne française faisait un séjour 


dans uné grande institution de san- 


[té du sud de {a Saskatchewan, Ayant 


noté Qu’ salon de lecture ‘il n° 
avait ni jéurnaux ni livres français, 
elle-en fit un jour la remarque aux 
autorités. Le directeur de l'éta- 
blissement m'avait jamais prêté at- 
tention à ce détail, mais la requê- 
te lui parut tout à fait légitime. De- 
puis ce temps, nos compatriotes 
qui vont se faire soigner là ont à 
ieur 
journaux dans leur langue. Nous 
iérature canadienne-francaise y a 
sa juste part. C’est un exemple à 
suivre. ‘ 


. PS . 
SANTIAGO, Chili — Un gigantes- 
que tremblement de terre, qui s’est 
fait sentir dans un rayon de 1200 
kilomètres et a duré 3 h, 40, a fait 
un. millier de victimes et des dé- 


\meke gûts pour”plusieurs millions. ; 


- ES 


pouvons même ajouler que la 


| 


disposition des livres et des{ 


ne 


PEER ES EE À 4 
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% LA PIN DE L'EXPORTA % 
* TION DES . LIQUEURS La 
TES EN SASKATOHLEWAN _% 
& Ottawa, D novembre, — Un %# 
%*% ordre en conseil a êté adopté % 
% aujourd'hui pour fermer les 6 
%  tablissements d'exportation de %# 
* liqueurs’ existant dans la Sas °% 
$ katchewan, Jin iertu dun a. % 
% moudement à la loi ‘ce (ewpé- 4% 
% ranco du Canada passé à la % 
% dernière session fédérale, Je # 
$ gouvernement était investi du % 
% droit de supprimer les licences & 
* de ces maisons's'il on éluit re- à 
% quis par un: ordre en consoil % 
% du gouvernement Drovincial,  % 
% Le gouverhement de ln Sas 
% ‘hkatchewan a fait la requête %# 
% voulue et l'ordre à été .émis on % 
FF  vconséqunee, + Il entrera on vi % 
“# gueur le 15 décembre. CA 
CORRE EE ER 


Vers le Nord 


de l'Alberta 


eme miminnsee 


Cinquante fermiers du Sud a- 
chètent ou louent des 
terres dans le Nord 


Edmonton — Des certificats au 
nombre de 36 ont été délivrés à 
des fermiers du, sud de l'Alberta 
demandant des privilèges de trans- 
port, en vertu dü récent plan gou- 
verneinental 

Le département de Pagriculture 
fait une enquête minutieuse sur 
tous les ças qui lui sont soumis, 
Sur environ 1950 demandes rucucs, 
100 ont déjà ‘été examinées, Un 
grand nombre soni tenues en sus- 
pens pour fe.moment parce que les 
fermicrs n’ont‘pas encore fait Jes 
arrangements nécessaires pour s'é- 
tablir ailleurs; quelques-unes ont 
été définitivement réjetées pour u- 
ac raison où pour üñe autre. 

Dans tous Îlés'cas approuvés jus- 
qu'ici, les coléfiiéS’en vont sur des 
fermes déjà ens culture, générale 
ment ver la récolte conmine base de 
payement, H 

Le système d'aprés Icquel les fer- 
micrs du sud ont le privilège d’é- 
changer leur homestead äeiucl pour 
un autre dans un meilleur district 
west :pas encore en opération, au- 
cunce instruction à cet éffet n'ayant 
été reçue par fe bureau des terres, 

Tous Îles déplacements etlectus 
à lheüre actuelle sont donc sur fa 
base d'achat où de location de ter. 
re en culture! Dune façon gené- 
rale, Jes propriétaires du usrd ré. 
duisent leurs ferines el «11 mettent 
une partie à la disposition drs a- 
cheteurs où des locataires du: sud. 

Les fonctionnaires du gouverne 
ment en charge de ce travail ne 
s'aitendent pas à ec que le nombre 


lotal des fermiers émigrant vers le |glais. ! 
dépasse une cinquantaine.) pouvant ‘encore rien dire au sujet 


nord 


Le grand organiste français é- 
tonne l’assistance par son 
génie d'improvisäteur 


Winnipeg — Marecl Dupré, l'or- 
ganiste de Notre-Dame de Paris, n 
remporté un immense succès au 
temple Grâce mardi soir, [s'est 
révélé grand organiste, et surtout 
grand compositeur,  ÆPossessettr 
d'une technique parfaite, d’un mai- 
gnifique sens des valeurs et dune 
science profonde, l'exécution qu’il 
a donnée de différents morcenux 
valait déjà grandement à elle seule 
la peine de l'entendre, Mais c'est 
surtout comime improvisateur qu'il 
a soulevé l'admiration de lauditol- 
re, Celui-ci évoutail sans uu souf- 
Île, pendant que le musicien -eréaif 
une: symphonie d'incomparnble 
beauté, 

Des thèmes lui ont été souris par 
des musiciens qui se: trouvaient 
dans Ja salle, 
ques-uns, cinq ou six, parmi Îes- 
quels un chant wrégoritn lourui 
par Georges Dorval, Après lés ne 
voir examinés pendant quelques 
minutes seulement, il a improvisé 
une symphonie qui a duré plus de 
trois quarts d'heure, De l'avis de 
tous Îles connaisseurs, sa composi- 
tion à été de tout point admirable, ! 
ne renfermant rien de wécanique | 
ui dartilieiel, mais colorée ef vi. 


vante, dune harmonie profonde, 
Comic interprète, M Dupré 


s'est révélé moins émouvant, Son! 
jou est plus intellectuel que sensitit,, 
Gcéi tenait pout-êlre à la nature des 
morceoux choisis, 1a plupart d’un! 
rythme tranquille, demuñdunt de En 
délicatesse et du raffinement, L'or- 
ganiste français n joué, entre nu- 
tres: Fantaisie et Fugue de Bach 
en sol nmineur, Soeur Monique de 
Couperin, Noël avec variations d'A: 
quin, Je Prélude Choral de Bach, : 
“ariltons ‘de Bourdon. 

pre Prélude el Fague en fa mi 
neur a éfé parmi Îles plus. goûtés, 
En rappel il & joné sa Pastorale, 
uu autre tporccau calme du genre 
qu'il semble préférer. 


M. Fielding parle à Paris 

Paris -- L'honorahle W, SN, Biel. | 
ding, ministre des Finances du Ga- 
nada et l'honorable Ernest Lapoiv- 
te, minisire de la Marine et des Pê-f 
jeheries ont ou plusicurs conféren- 
ces avec M, Dior, ministre français! 
du Commerce el représentant du 
bureau des, Affaires Etrangères, | 
dans le bul de régler diverses ques- ; 
tions d'intérêt commerciel pour la! 
France et pour le Canada, ; 
© Le 7, M. Fielding a parlé devant ! 
une réunion des commerçants 4n-° 
Ha déclaré que bien que ne | 


Ï en a choisi quel- | 


SON 1 
Son ‘pro ré 


Si une base. dé “ecopévation hono- 


Le) | 


Les demandes continuent de venir, {des lraités proposés, il pouvait tout 
mais il n'y a aucune indication {au moins faire montion de laccucil 
d'affluence, Les districts vers les-|rhaleureus offert à lui el 4 ses cat. 
quels se dirigent fa plupart des co-!légues par les ministres français. 
lons.sout: l'ouest de Lacombe et def Il y a tout lieu de croire,at-il dit, 
Wetaskiwin, .Kitscoty, StPaul-des-|que ces conférences que nous avons 
Métis et Stony Plain. eues auront fes meilleures résultats. 


ppitonthente] 


Le Révérend Père Hugonard L 


H y à guclques années la mort | suc À 
nous endevait le cher et bon Pére{volonté, cile leur étail acquise, 


Hugonard, qui s’en allait rejoindre. 
au ciel ses frères qui avaient muar- 
ché avec lui dans les sentiers du 
mérite et de la gloire, Pendant qua- 
rante, ans il avait vécu dans cette 
belle ‘école industrielle de Lebret, 
qu'il avait fondée au'prix de grands 
sacrifices cf soutenue par une in- 
domptable énergies 7 
° Ces petits sauvages, il les ai- 
auait passionnément: il se donnait 
tout entier à cux, il m'avait qu'un 
désir: celui d'ouvrir {our intelli- 
gence ct'lenur cocur et, d'y verser, 
avec de saines idées, de généreux 
sentiments, F1 entehdaît sans ces- 
se Jésus lui dire cette parole de l'E- 
criture, Sainte: “Ces enfants sont 
les temples de Dieu, fais-moi vivre 
et grandir dans ces jeunes âmes.” 
Et alors ce qu'il aimait en eux, ec 
n'était pas Phuinain, c'était le di- 
vin; ce n'étaii pas le câdre, c’étit 
Pimage: ce n'était pas le temple, 
c'était l’hôte,' c'était Dieu dont la 
figure éternelle lui ‘apparsüssuit à 
travers le cristal de léurs âmes, ” 
‘Aussi quelle vie de sacrifice il a 
tnenée pour le bien de ers els 
enfants qu'il aimait ‘eouwuns Dicu 
sait les aimer. FE se penchant tou 
jours vers ceux avee d’incffantes 
tendresses; il les egirdnit toujours 
avec ce sourire des veux nulle fois 
plus doux que Je sourire des féevres, 
et les enfants étaient heureux de se 
sentir si tendrement aimés. Lors- 
qu'ils venaient $e:presser autour 
de lui, une expression fnnte céleste 
iuminait son visage, tandis que 
son regard s’arrêtait sur.ses anges 
de la terre dont les frères (&-haut 
voient la face de Dieu. - I! etait é- 
vident que son coeur était à ces en- 
fants; ses pensées, seë préoccüpa- 
tions leur appartenaient; sa santé, 
ses_ forces, il les dépensait pour 
eux; son temps, ses jours, ses veil- 


: 


, L 
les, il les leur consacraits sa benne 
si 
sollicitude qu'un père à# pour ses 
enfants, 1 la  prodiguait chaque 
jour pour ces chers petits sauvages. 
HN pouvait dire de son amour pour 
eux: . . ‘ 
“Chacun en à sa part el tous Pont 
lout entier.” 
Et pour. atteindre le noble but 
qu'il se proposait, pour bien former 
ces enfants, il fut bon; il eut Ha bon- 


té qui a la clef des coeurs et le se- bec. 


cret des ouvrir; ik cul la bonté qui, ! 
au dire de Bossuct, cst la première} 
de toutes les vertus d’un prince, 
d'un homme qui à charge, à un ti- 
tre quelconque, de gouverner ses 
semblables; la bonté sans Jlaquele, 
dit Sénèque, il n’y a pas de vraie 
l'autorité, 

Nombreux sout ceux qui onl ud- 
miré fa vie exemplaire de ee saint 
religieux et qui ont apprécié ses 
incontestables qualités de l'esprit 
et du coeur. ls veulent prouver 
qu’ils onf gardé son souvenir. On 
a dit “que le. vrai tombeau des 
morts cst le coeur des vivants,” Ils 
ne veulent. pas que ces tristes paro- 
les puissent s'appliquer à celui 
qu'ils ont entouré de Jeur affection, 
de leur.respect, de ler vénération. 
Aussi ils désirent qu'un monument 
commémoratif. soit élevé en Phon- 
neur de colui qui a mené une si bel- 
le vie de sacrifice pour Dieu et 
pour son pays. Îls ont confiance 
qu'un grand nombre seront heu- 
reux de tontribuer à l'érection de 
ce monument qu'ils veulent digne 
de celui dont il rappellera le sou- 
venir et digne aussi de ses nom- 
breux amis et admirateurs. 
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T nsanneneen rm 
SASKATOON -- Il est tombé six 
pouces ‘de neige, le 7 novembre, 
dans les districts nord-est et sud de 
Saskatoon, - 
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-[L’Hon. Crerar démissionne 


des progressistes 


Robert Forke, député de Bran 


don, un “modéré,” lui succède 


— Pas de fusion — Le parti ouvert à toutes les classes 


sociales. 


Winnipeg Tous les députés 
progressistes du parlement fédé- 
val, à l'exception de trois, et luni- 
que sénateur progressiste, JG Tur- 
riff, se sont réunis en CAueus ven- 
dredi matin, L'hon, 'F, À, Crerar 
leur 4 annoncé su démission comme 
chef du parli progressiste, 

Dans tune longue letire adressée 
au brédident du caucus, à expose 
sa propre situation, les questions 
politignes du jour:et l'avenir du 
ouvement progressiste. 

M, Crerar déclare que ses obliga- 
tions d'affaires el sa position per- 
sSenuelle Le mettent dans lünpossi- 
bilité de continucr à diriger 10 pau 
ti. Si ces questions n’élnient pas 
intervenues, son maintien au parti 
aurail dépendu “d'une compréhen- 
sion et d’un exposé clair et net du 
programme progressiste,” ms 

M  Crerar estime que limicr 
strictement le parti progressiste 
aux fermiers serait dessrivir non. 
seulement le pavs en hoc, mais‘ in 
population ième «ie le mouve- 
ment a pour but dessister, Toutes 
les personnes de bonne volonté qui 
croient en certains prinvipes dé- 
finis appliqués aux programmes 


‘publics devraient ètre inclus dans 


le parti, 

Le chef sortant dit dans sa let- 
te qu'il “continuera à lulter com- 
me un soldat dans Je rang”. H nce 
fait aucune recommandation quant 
au choix de son sactesseur. 


Pas de fusion 


M Crernr dil encore que ni lui 
ni aucun progressiste, à sa connais. 
sance, nu songé À “une fusion avec 
un parti quelconque de ln Cham- 
,, Ce que Pot a diseulè, c’est 


rable” pouvait étre adoptée où non, 
est intéressant de noter, ajoute-t- 
il, que les propositions d'une cou- 
pération plus étroite ont été violem- 
ment combattues par “un élément 
réactionnaire peu bormbreux, mais 
puissant, du parti libéral-qui sem. 
ble Glre aujourd'hui le gardien des 


\ 


intérêts privilégiés” el aussi par 
plusieurs” progressistes qui, “pour 


des motifs honuûtes mais erranés", 
croit-it, songent plus aux intérèts 
de leur groupe ou de leur élasse 
qu'à ceux de lv natlon, 

M. Crerar est d'avis que pour le 
moment, l'attitude des députés 
progressistes à la Chambre devrait 
continuer celle qui n été suivie 
à la dernière session, 


Le nouveau chef est Robert 
Forke, député de 


Brandon 
Robert Lorke, député de Brun 


don, « été lu comme nouveau chef 
progressiste au srutin secret contre 
HT Slhuw, de Calgarr. Le détail 
du vale n'a pas 6 annoncé, mais 
dit 


on que M, Sbuw, qui wétait 


pas là au momeft du serutin, n'a: 


rceucili les suffrages que de ses 
collègues ulbertains, TL avait dit à 
ses amis qu'il n'était pas candidat 
ctque s'il avait été présent il aurenit 

Dabtement retiré son nom, À, 
À, Hocy avait formellement décliné 
la candidnture, | : 

M, Vorke passe pour un “modé- 
ré, Cest son premier terme à 
ln Chambre des Communes, {4 
joué longtemps un rôle important 
dans les affaires municipales, à- 
près avoir été pendant dix ana se- 
crétaire de l'Union des. Muuicipu- 
litèés du Manitoba, il en a Gé nom- 
mé président honoraire, 

M. Porke est nè en Ecosse il y 4 
63 ans, Ù est depuis l'âge adulte 
au Canada et a vèeu gurlottt au Ma- 
[est mprié'el « frais en- 


pro 


nitobu. 
fants, 
Ouvert à toutes des classes 
La conférvetiee d exprimé lopl- 
nion que le matter prodtussais- 
le “est osse2 gun, puit bHgléber 
les hommes ul: (4 foiumes d'un i- 
déal commun dus toutes les’ clas- 
ses de Ta société tt que des démar- 
ches devraient êtfe faites pour l'af- 
firmation pratique de cet idéal", 


Les élections | 
aux Etats-Unis 


La majorité républicaine est 
considérablement reduite 


Washington  - D'après des résttl- 
luts définitifs des élections, {es ré- 
publicains auront vingt députés de 
plus “que les démocrales daus Ja 
nouvelle Chambre et onze dans le 
nouveur Sénat, ‘ 

Dans Je Congrès sctuel les répu- 
blicains ont une pluralité de 166 
sur les démocrates et une majorité 
de 163 sur tous les groupes, 
Sénat, lu mujorilé républicaine est 
de 24. 

La nouvelle Chambre des Repré- 
sentants ne se réunira, Sauf convo- 
cation extraordinaire l'été pro- 
chain, qu'à l'antomne de 1923, 


EU 


Roberts est condamné à douze 
mois de prison 


Au 


Québec -— John HN, Roberts, di- 
recteur de “The Axe, journal heb- 
domadaire de Montréal, « été con- 
damné à douze mois de détention 
dans la prison commune de Qué- 
4 Chambre Pa jugé coupa- 
ble d'avoir violé sa dignité et son 
honneur dans ui article relatif à 
Paffaire Blanche Garnçeau, 

Une  conumission royale sera 
poinmée pour enquêter sur tous les 
indices, rumeurs ou silégations se 
apportant au meurtre de Blanche 
Garnçeatt, . ' 
he 

ROUEN--Le 12 novembre, sur la 
place du Vieux Marché, à Poccasion 
de Panniversaire de Parinistice, 
un homimoge public a été rendu à 
sainte Jeanne d'Arc, Ja Jibératri- 
ee de Ja patrie française, Un 
grand nombre de parlementaires y 
ont pris part, 


La souscription 
de LÀ. €. F. C. 


Pour aider à solder les frais de 
Ja défense dans l'affaire de 


l'école Ethier. 


A A D Rennes mo one détntnnur es un 90 


La question - 
des réparations 


mas pese 


Louis Louchett renoncerait à 
faire payet l'Allemagne 


aris M, Louis Loucheur, an- 
cien ministre des régions libérées, 
dicutant, à la Chatubre des dépulés, 
certaines propositions pour Mn rv&- 
habilitation de l'Aemogne, a décla- 
ré qu'il vandralit hieux que la Lrin- 
ee renoneñt à se fhire payer plutôt 
que de s'exposer à une nouvelle at. 
taque de En part d'un pays ressus- 
cité de Pautre côté dit Hhin. , 

“Si d'une manière où de l'autre, 
ei dit, PAlleinagne est renfop- 
céc, qu'adviendru-tit de lu sécuri. 
té de la France”. 

“Je vous avoue franchement, 
qu'entre ne pus être payé el ne pas 
être en sécurilé, j'abmerais mieux 
ètre en serré", 

Cette déclaration 4 été soulignée 
par de vif upplaudissements, 

Le premier ministre Poincaré, ig- 
lerrompant M. Loucheur qui Su pHG- 
“ait un changement dans Padminis- 
tration de ja Rhénanie, x déclarr, 
de son côté, que ce lerritoire he sc- 
rait pas évacué avant que l'Allemn- 
gue ait rempli, toutes les stipulu- 
tions des trailés, ©" ' 

“Ces stipuiations, a-Lil dit, n'ont 
pas été remplies, elles pe le seront 
pas d'ici longlemps, et Lapt qu'elles 
ne le seront pas, la France conti- 
nuera l'occupation, : Les gouverne- 
ments précédents Pont dit et je Îe 
répète," 

. “M. Loucheur x supplié li Cham- 
bre de s'unir ct de chercher à trou- 
ver un remède à la position finqn- 
cière.du pays, sinon, a-til dit, nous 
serons bientôt au bord de l'abime, 


(7 
TL CE 


La session de la Législature de 


l’Alberta est remise au 


23 janvier "0 


* . 
Edmonton — La session dela 
Législature de l'Alberta, qui’ avait 
été convoquée pour le 7 décembre, 
a êté renvoyée hu 23 janvier, 
Ce changement est’ nécessité par 


tés fédérales pour la conférence au 


laquelle assistent MM, Greenfield et 
Brownlece. Comme cette conférence 
n'aura pas lieu avant le 14 novem- 
bre et que les ministres ont d’autres 


Souscriptions précédentes 5282.75 affaires à régler dans l'Est, il.n'a 


Eugène Delisle, Shell River. 
Adrien Liboiron, Ponteix .. 


' 


Total LORIE 


un: 


DRE 


100) pas paru à propos d'avoir la ses- 
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À gratte 
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la date reculée fixée par les autori.. 


sujet des ressources naturelles, à 


EE 


Réflexions d'un cultivateur 
sur la crise actuelle 


* 


Ponteix, le 3 novembre 
Monsieur le Directear, 

Pailu il y a quelque temps, dans 
le Patriote, la loi sur les nouveaux 
ses récoltes. Est-ce bien la récolte 
homesteads pour les fermiers ré- 
duits à .fa misère par les mauvai- 
ses récoltes, Est-ce bien la récol- 
qui est cause de Ja situation :diffi- 
cile dans laquelle ils se trouvent? 
Pour une part, peut-être; mais si 
le fermier avait eu toute ia protec- 
tion promise ou affichée, il serait 
dans de meilleurs draps. ‘ 

On se plaint de l'affluence de Ha 
population dans les villes, et pour 
la combattre il faudrait simplement 
‘que le fermier, soit capable de fFai- 
re sa vie ef Haibourant sa terre, 
On nous vante Pexcellence de la fer- 
ie, pour la morale et-pour la san- 
tés encore est-il difficile de s'y 
plaire avec le gousset toujours vi 
de, On nous recommande toutes 
sortes de systèmes de culture, tous 
plus beaux les uns, que les autres, 
mais dont le résultat, pour quel- 
qu'un qui en fait lui-même l’expé- 
rience, est très souvent à peu prés, 

. nul. 
La ferme à demi mixte vit quand 


1922 


louire s'endette, mais celle nest 
pas payante. Dernièrement cer- 


tains de mes voisins expédiaient 
leurs animaux au char, Le résul- 
tat fut: pour le premier, huit têtes 
de -bétait pour $89; pour le deu- 
xième, sept tètes pour #36; pour le 
troisième, un taureau de bouche- 
rie pour $5; pour le quatrièine, un 
taureau a rendu &#0.08, Faites .de 
l'élevage à ce prix, fermiers, ‘el 
vous serez bientôt au port. 

Le gouvernement ouvre une p 
pagande pour la colonisation dcé 
terres. La seule et vraie propagan- 


de, la seule qui réussira, esl qu’il. 
voie à ce que les cultivateurs fas-| 
sent un peu mieux honneur à leurs; 


‘affaires.  Dépenserait-ils millions 


sur millions (nos millions) en pu-| 


blicité dans les journaux et revues, 
si le fermier — le nouveau comme 
l'ancien 


ro- 
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que durant Paunée 1991, 12,309 per- tot EN, Ja contagiou du bolchevis- 
sounes perdirent 14 vie el 309,090 Dre à iravers PLorope centrale ti 
furent blessées daus des accidents l'Europe méridionale étuit un très 


foveu, fait ruiner Ja Russie, 


M, Duval, 
Delnas, 
Mme Jack Gern:breid, 
Handel,«Sasi, 
Mme M, Lyons. : 


l . , Fo + 4 Te 
lune, si on ne lui résistail par A Fd, L 
ee, ie, Et, Hubert, P..n ...r....80700 


St Gers ou 


s 


Baut. ce docree «80600 


L1 79000 


£ 


Boniface, nôte arrtit eur nonivrie 
anformation l'oveusant d'un détour 
neuunt d'environ 
moe période de plus de sis ns, Cet 
argont ost-sappoéé avoir éié pove 
pônvedes laxrs ol n'a pas té Ho 


mis 


RE ONÙ couvrant 


us, Dutsault 6 
isoire SOUS eau- 


dans leg lier 


MONTRAIORE 


E | 
ee de rm " 4 ir É 
, blici . , 194 Shialies et Morton,.- . : : j st " ., ; 
+ ‘ - . . met : mit ET : a s A à ; 
L auteur en est le pu iciste + Soulagées par le Composé La fin da gras CONCOUFS de PTS De sésresterrtee 51000 Bureau, 213 McCa jum vi _ ne Ï | NY, E. BENDER, : 
e . Lu . Le | EC FE es NMSINHe € Q KES aus , gi Avenue Ï ie LAS … À 
français Arthur Savaète Végétal da Lydia E. {charité pour l'Orpantinal de S{-Tic Marerso, Suan 51009 sidence, UT Avenue Victoria | Burean, Fdlficé McDounta, Ave, : 
ee ° ; ifneo ét tés virus de À AL°G. Grass * LUNA on . » AVE, Ceg, É 
1! : È iois Pinkham. nice ct Jes ‘ “ rt Pt ÂT. Ge Gi a Ce te . 31970 RENINA, Hash, : trale, Prince Albert 3 TE 
M. Arthur Savaële, publicisle de . Youville est aerniiisement, | Uulgnour, Sask ,...,,.,B197 os Crreso . : : 
Paris, vient de publier sur Mur À- — . Jau Jf:décerabre proctains Suit IRPag EE Butler, ‘ Le D ” rnernanee française et anglaise 
délai, Langevin, archevêque dé Lindsay, Outario."“J'avais de fré- Hisie dé queicu enter i que | chudiseons Susle esse . DT HG | sommet RER |, uinel'qu'en langues étrangires TR 
Saint-Boniface, un fort volume de u jentes D Leurs dans le dos cb lég [OU renouvelle Leds [Fes quin- life À, Collins, [H | # | i— US : 
940 pages, dans lequel il étudie FA ‘uen NTeOtes el: ais sou ze jours. 4 fe one que nous \; Lanigin,. Sask, 4,2 . 51969 LE prit bu Fr Ë LOL US | ‘ DE F RY BA ESY nn 
An eue vonntrariôlies sus TO TUS ù eu recoriohyg Le anathre oe OA it k , Huër ee. = 44 Hi. . D, Va F ÿ 
Ye," ses contrariéles, ses OPLEVTUS 1 JUN SFA il vent incapable de LEPELT RAGE MOT je ouin- le d Cu hu ES ctont . | a: gra LL Fi Ë LE Ÿ Æ 
Nous nous faisons, un devoir de le ue ravailler, J'essayat fjouior avant le proncer Cie gi life, Hush ossi ..01965 me RE) Do DONNE À 'E 
signaler. à nos Jecteurs. L'auteur ! , alor, JS lue de chaque moi. Coté OR finie A Hénin Ris et | UIGIRINEr, Lx Dert efs chuutfs. Cl 
+ te plusieuts remedces - 5 . 1 sumute par La lis  T etAÉS - , « + 4 . SUTIane æ ! 
y procéde avec Ja rude franchise | 1£ avant les vôtres, do Ipeut sen rendre eciaple par Bi Hs Hojdtait, Base, ee 5196? ocre  EFAROLI À | Réparations faite ë h 
dont il es coutumier, On y re-i vis la récieme du lt ci-dessous, 2t 3 era plure PONT Dipine M, A: Cros LUSSIEN, ARC Ez- Nous sauines he ts Prompiément, 
trouve le vigoureux polémiste qui Composé ‘ Végétal lun plus grand geenbre de candidats Bisour, Monk... 51997 : acts A À € , . ijinés a ‘. N Enreux dée.dunner 8$e \ 
accumule les documents pour éta- MOPÉS E, Pine | pour afleindre les paroisses Qui n ct . { PAG D Rd leur matériel Le en neufs. Le meil | 4% 
blir ses thèses et qui ne ménage pas ham dans le “To- m'ont pas epoore etf visites. 5 Petil Concours, AVOCATS ET NOTAIRES A russne de imeilleuc- GUvrace, | É 
les adversaires qu'il rencontre sur pr ob? . [semaines nous separant encore du Lu sgitice MeDonnld -— Avenue Centrale! UT Fe. | ' à 
son éhemin. Notre revue, qui à ronto Globe , et résultat final, ii sasait escore LEDs Mille Eva Bolevaues, conne Eaitiec fepona ce 504 Q ee 111 tbe RU mac :E 
été l'organe du vaillant archevêque puisqu'il m'a sou- pour ceux qui rougertient à pren- Gi, Donifage, Aul 44... .. 18000 réenhene Ses . ag RÜR OUEY, Î 
ë Ve à " Se € a n : ‘ F _ TITI ñ Û 
est abondarnment! citée ol lagée, le le recom- De art À da iutte de viser à l'ub- Aie VU: À, Granger, ‘ JB. LUSSIRR, DA Fér. 2201 Prince Albert EE : 
Y: no ‘ ‘ mande à toutes mes |!, ibn le da 0 ciufique Lwonsi- |. Labrogquerte, AIN 4, 51600 . Gradué de l'Université Laval es EU ‘ {€ 
, Nous ne voulons pas entrer dans voisines. J'en tiens toujours à la mai- ten ion de da ris SE ge Bvunevline Roy, : un © MARCI, FA The B n. F à 
. l'analyse de Le volume, bourré QC! son, et j'en prends de temps à autre, [Nr Rotelliur, Man desc 15999 Z JM. MROTBNAC, ER | À e.Don on Fur Wores É 
faits et de choses, mais Nous som” | quand même je suis bien portante, | Candidats pour te frand Concours: {ML Ernzetiné Tétreauht, Es PT Lt . Fourrours d'expérience É 
mes heureux de reconnaitre que 16$ | car mieux vaut prévenir que guérir.” ‘ St, Aiphouse, Mai .. 39300 EPENYE RF paration de f . : 
16 Ut 1660 Ü Û . ‘ 4 . , : ssia P'ÉSINNHRS  AIRAIRR eee nt 4 d tAiCDsir 4 CUITE . à 
luttes due arautel pplessé de 1 Ouest Elizabeth Campbell, 13 rue St- {M Arihur Lemay. au Mille M. Delichte, À. EL PHNEICON j''Eparé den en TUReS. Déinan. 1% 
i sont idéiement met Mes à < DU Paul, Lindsay, Ontario. t St-Boniface, Him ceeege .:98900! Si Alphonse, aan. ........28000 ne | "2 Nos prix, i 
Un See force, ù Ce ect an Pia Il est presque impossible de faire Mine Ed, Gomenitil.. 06700 Mile feabolle Mr£vod, : AVORAT, PRACUREUNR et 867 rue. Principale, Téléphone 154 
éranité Uhiätoire défi 5. ] toutes sortes d'ouvrage—et il y en a Si-doan-Baptise, MAN 884 Si Louis, Susk. ,....4,.. . 1804) OT 3 Moose Jar 
sérenalé : de F'histoire ‘e initivés tant à faire—si vous souffrez de }Mme Laverty, ozgnn | &- Pupont, NOTAIRIE NE US 
serts ; , 4 s S araiss _ . #2 + + ; , " [NETE A À Pre , ‘ n Ve at ‘ ne ne 
io rs et S ae Pi éont uelque maladie féminine, Cela vous i Laugenburs, See voor ess 95800 Shppsen, Ras, esse. 15000 MERE ‘ t ‘& d « ne  ., mr 
(Lo f isolus et que ques-uns son onne des douleurs dans.le dos ou Mme M. Champasne, , 040 Mie Jane Greyson, . ORANERMD 4. , JOUCASE À l'électricité ot à 
Dalle histoire al'étè Compo- les cûtéss vous rend nerveuse eb re M 1 hibaiuttx ile. Mans esse: 94900 7 Indinn Hat, Susk, ....... 10000] BATISRÉ BANQUE D'ROJEHEAGA ; Pacétylène 
na Panré à a | xitable. Vous arriverez peut-être à le {AN Bannalvhes . Ï . me | L pions. No 2465 | Nous sondnns Dièves | 
sec apres S : nts "5. . . Le A sfr uns sl ‘ . sue Nu 'erme 55 3 £ 8 pièves 2 
sée d'après des docurnente punis faire, mais, vous ne vous sentirez Battieford, Sin, cesse. .92600 | Comme nous l'avons déjà annon. « uséeg ou pen île mactinertes 
cit DIOBEE puce Dar Pt %+ | pas bien, Le Composé Végétal de-Ly- [Mile Maury Borur, et, de Concours se tornraura le LI PHINOR ALBUM - » .SASK, Lihdres de Pard Ploca de cy. 
A, G, Morice, U, M. LI, a été large-! fi HE, Pinkham est un remède pour | Allan, Sask, . +... DISU0 létéeernbre à & heures P, M, ha Mai _ en tinares de Ford soudés à froid; pj 
» 1 ui A : : L] rai  E À î , r, RAR .e | | : tUCCH 1 & rs Es U a\ie t Gi à CRLRRSE meer mener aude À cp 16 : ac S , +, , 0 
men Some contributions écrit un les femmes, spécialement préparé M. | abha Elie Fe et yÔ son Provinciule.dics Soeurs Grisas. | ‘ RL NÉE CENT de ir retaurs lalte sur com. 
livre qui contribuera à 1 Gerit un | pour détruire a la sar & ces "male Lu De agathe, Mail eee ++. V0000 | int-Goniface. ‘ | APFRIEIN DOIRON, BA. | a 
Di Rnb nte Al Nil jes et ramencr la santé, falme Da fUIs, _ roue pooovrons loc votes iusqu'e pense 
la mémoire du sympathique et mi- .dies De de «los, Sasl 88709 Nous reecvrons les votes jusqu'a sa DAOULU , 7 OA DTECSE ALT II CT 
litant archevèqué et rappellera aux | emerreneensn nee Rene NT De de ponte PRE "88709! Géccmbre inclasivement. Les vo | AVOCAT, PROCUREUR KE A TFOL. WELDINS SHOP 
isénérations futures les luttes il . ° due pe EUAR a! os recus aprés cote date ne svront NOTAIRE 1709, rnc OSler, VI, 43900 
générations futures tes Iuties qu | _ e Kerrobert, Sask 2h... 86g00 1€ C oi 0 1] - . 3999 
ont rempli son épiscopal, j ï a HA Se AL M E. Delich, [pas comptés porr le eonconrs . .  . REGINA, SAS, 
(Les Cloches de Suint-Honifure) | rt à SUEDE BE Norbert, conne eee eee 800 agi ages Ne PRE ns | anutac à 
EL 2 | M. Pabbé Hevuus, LABEL BRON RU an eee | Mannifactuitier de portes, chagi 
e | ; ; . | Rruxelles, Mr eo... 84800 5r,-Al À, Prouls INC SLT & HUTCOHECR leadres bois finté F ue 5 Chassis, 
| S ac ‘dents | M. Henry Bidon nous dif @t-lxgfe ©, Bertran Supérieure 35 i RAA IV | ! res, is d'intérienr, finissage 
Lé UP dant ete ut saboir, eur uote PT par 0 n . : > p + art réservoir # em 
‘Le C ; OPEN elle sen aire Charlot, Sa ee... 84700 ete AVOCATS. PROCUREURS et NO ns NS 
. . squ'ibest usses difficile de s É 4H Born Rinsci vi DENTS at 3 a TSIRES Téléplinne 4725, ‘Bt oujours en Mains nn grand 
- È une idée privise — ‘op NE he BOT EUS ’ - uyolie arvectalio e Fan] à "5, AL dé RE os < ; ‘ grand as 
! de ja route re été ge proces CE ae il es! Aroulen, Sant, oo 84308 Hourelle ÉRELE MGR € su #7 -reaus Edifles de la Banque d'Ot-s0rfireent de vilres ef de glaces 
, % : Aflfa L Laws Le mien dpagesrs" LT nur epéie darietut + _ . u ° ‘ 
4 | Hest né, sembie-til, de deux aut- ie Pl. Nksiot 84300 ERA FPESDNIet de ln VIe taves. brfts d'argent. 208, Te Ave, :-O. Moose Ju, Bash 
us juiments: L'un, c'est que aie, 4 EUX CASE cossererre: Un ani OoNURL _ mme en ee ° 
qe Mn fume guerre achevec [Te Luele Filios. " de Saini-Boniface PRIMO . ALERT - + E4SK. Téléphone 5179 
La part de responsabilité ss Mdendemain d'une guerre achevec : ; 10 cor. à : ? 
A ‘ gx par unr victoire, ne tenait pas dans | V run, at de cesresreess 32600 | us ‘ su mr ° TT "réThe Monse jeu Gash 2 
incombe aux conduc- lie moude Le rang auquel clé avait {Mvie M, Broûeuc. ao .Vionipog  — doseph Dassault, “EMELE ! ACOUROITRE IGOSE JAW AS and 
SE Brieux, ©, 1... 82900 loncien trésorier de la ville de Sainte] EVER LR LOS os Door Manufacturing Co. Lu" 


AVOCAT, HORAIRE, te. 
RASE, 


5 | NY. FF, HLTAS, Gérant 


ftéparation de mécanisme, 
ressoris -neufs: nigrulier 
disques."4äpér.”. Demande, 
nos: listes. 


{ 


AVOCAT ET HOTATRT 


dettes de toutes sortes, il s’en trou-i d'automobiles aux Etus-Unis, EE 


vera mal, et cherchera une posi-: 


grave dangers 


fn 

il 

rest que rep vrai qu'en 199 € 
l'on:dil que toul'épouvauntables que 
; 
| 
Î 


Supub, Gus, 


Hi estrdonc férmé nn parti dé 


140 ia 
FL féion à Ja suife d'ane autre hecisa- 


it on Liberté pro 
LA FaG “ T MANITOBA, 
; . 


| 


tion plus lucrative, Qui oscrait paraissent ces diutires, fs serum feidé à sauser Ja société el la pair Mine Qh, .k A Lannn 1  Htme + 
J'en blâmer?..…. dépassés avantila fin de Pannéeties ares tt a mens Qui s'est mis Baddelrut, Le, 81099 “99 de vol. 5 a CRE PÉCOMNOPE QE  e nemermenennne craminene een res 
Aider le laboureur, ce n'est pas rourunte. horse des don pour fuire respecter PUme FF. Musck, | noté de Paccusation d'intendis _ En 
lui fai ntir le parfum de la ro-! : : on ct qu a réduit la révol Holbura, Has! 84500, émedité sa Pbôiel de vie de] FE D & r 
ui faire sen ce pi n de la TO-! Beaucoup de ces accidents arr; 15 lois, et qui «réduit Lx révohr Eburg, Sas Leesses 51000, médiré - à: Fhôtc e vide dt j Î Jak % i 
se et mettre une botte d’épines su “vent aus traverses À nivert des don pardes moyens ucdiment ré- Ale Paule Béi vis, Gant. Poniface, . | kw? rt 
Dar SEC oûter um pour se chemins.de ler, come on st Puune y NON Le fut le rrancin, EE ——— a ec enre ere memes | caen ere 
Pas ; a SC sine facilement, Ge sont là des en-{50n histoire n'est pas URIQUE. Jane Damesra re ; ss us - screens tt : . 
éfair s épines ntrent trop ir: "es ‘ U G ecluit en Lépu re L'ÉTSRMRN TU RU eq CURE re ya 
défaire les épines qui entrent {Op | roits particulièrement dangereux IGIS, 1 existait en République Àr- nie FRRRGRRERSe anne mr "é ARTAUR À. ECY Er 
proton V den Lu an lt avec in vogue croissante de Pau. gentine une ariée bourgeotse VO- FE . Hs os | - - fe : et ° nn 
Que on sompare encore cette tomoblismée, te nombre des person- Hontaire, compléienent: intiépen- | bone me Gr ë DER ee | nd “1 FHMEURLES, Asstirances Confédé- 
année les prix des produits de 1,308 qui v sont victimes de leur pro- dunte de Phiat, préle à marcher kr LEE DES €? BRUNE À > Fa fl ration Life, Choix de terres en 
ferme avec ceux de tous les autres. re fémérité accuse une inguiétin- contre-jes révolutionnaires; elle a s Fe . ot s: prairies ot en culimre dans Le dis 
+ ‘tre aveugle Û TT : ‘ à Ÿ © RS À el cs bte verts Lasgrert te Et. + : LL . St h .DPrair p nul Fe © LR RES 
ll faudrail étre aveugle pour ne pas € angmcutation Ainsi le déphi- diiésos cadrus soft piaisqe mobi |{} jt UT ‘ f} : pr 1 de Montmartre : ot 
ble pétrin que Je fermier est iGinent des Assurances due Pennsyt- sation GP ses armes, ER AU EM EEE iriel de Montmartre, 
L : , . Cvania Railway nous apprend quant Dans une série de roucontres san- $ _ errors cr M : 
* P, PEUT 1: AS tp Na Que ar ‘ An ù meta 7 2 SRE TEEN ATOS mn mn avr Ho Raer entrarire 

pgne chose il pl PR rare isours des mois de juin, fuillel etlglantes, don les dernières Out eu | green AR SR SR TR A = | ” 

£ £ AU LE + Les de roû \ egltu ce on alers loc aeltie , és d'ann “e ehomises + A RYPITES " ! Re ET À cuememue nomment =" 
miers ne se dépouillent plus eux! tot dk cette annees malgré les aient au inois d not, lus chemises OR. LR BOULANGER, : Fe À PAL Hi | 
mêmes en s’'arrachant les moisson- vertissenients répétes et les Jecons faoires, comine se Tone les Las- Li NT . à sn L. « ñ J E MORRIER 
DOUrS à Coup de dollars. Une fois! de l'expérience, te nombre des ae- cites, out réduit les communistes [fi lédacsa Chirurgien des Hôniiaux de Paris ot de i + fe REG EE : | 

4 raisonnabl fixé, pourquoi cidents survenus aux traverses des !et les socialistes, qu'ils ne parids- if ° FH Vorle ul Arpeñteur Géomètre et Notaire 
un pi si. CSL Das Snvariable, Tu lehemins de fer de cette compagnie. | sent pas distinguer Lort exaetetnent. . Ie E gi ; ü j | 
en Gôte que PSrautre® , al crque, une use AIO je so pie programe présent du parts a sréntidités: Olbirurgie abdominule, ralndies de 1à femme. ï| 299 — ième RUE OUEST, 

: n ‘ ‘ . le. sur l'an dernier pour la daûme &té défini par M, Alussolisi dans un Lerltemeats le Tadi 1 Lanovatoire de Hayons X 7 nr  # 

Re . . pee, S : | HE L Musso il aire s par 1e Radinm et Faboratoire de Rayons À, » CE - ALBER … BASE. 
> Vtile trouxez suY quelques. i ipériode. Durant ces irois mois, it}discours prononcé à Udine Le Zù ] _. - ét Récid . 11007 Âve. Jaspe j PRINCE - Ai F SARIE 
CÉtaitre Son te Do nement, y out sur les lignes de ce réseuu, septembre, La disripline dans le | Pureaux ot ésidence: 4NUUS AVE, SRSpEr, à Pol, me DONS, 

PAT tre dévoué lecte L 15 1107 accidents de traverses qui cau- parti, et la discipline dans la ni EDMONTON ‘ AUBERTA. il : ne une 
* Votre deévouc ICCIeur, jsèrent la mort de. 71 personnes &l tion. “Nous vomons gouverner lI- À nes urven PTS RE Dr A  E , se : . 
Achille Tenartt les blessures plus où moins gra-|talie”, dit nettement Mussolini: À | een rase | THE WWALLAUE 
DE ives à 115 autres La plupart de | faut substituer le “fascio” à la Chase À srmsenmnnnsents nrmnemnase mens simon een nc penemmmaenemmmanaut |: nue nu _, 
M. L 0.B h ves accidents, cependant, doivent |se des libéraux el des démocrates, re ne ne és Phambing &. Hieafing Co. Liée 
Mort de . L.-J.-0. Beauc e-jètre attribués à la négligence des !qui ont fait une politique d’abdica- | 1 DR . SAUCIER, des FIODMALE de Chicago. se - ‘ 
min - automobilistes, car sur le total de tion devant un mannequin gonflé Specialiste des maladies des veux, des oreilles, du nez, de la gorge. Plombiers cxperis en chatffage. 
| 107 collisions auce, des convois, is de vent: le socialisme Au besoins B) Hel N F ne Travaux galvanisés de touies sorles, | 
ps ns. Q ré à a : H L 1 
: igurent dans 85 des cas, avec on emplaiera [a violence, qui à 16 oc Helgerton o. 115, Ze Avenue, Saskrat fléparations nromptement faites 
Montréal — M. L.-J- Odilon!mortalités et 107 blessés, Cette | mérite d’être efficace. “La violen- NB On sr der ele lunettes poñr ni k Sas Feoone £ Pè PEONP Fo 
à wiolan NB Y rocure les ju "a pour nénires et enfantsg s enr F5 . or 
La violen Hi Atelier: 47 ue de la Rivière 


proportion indique clairement la 
part des responsabilités qui incom- 
bent aux ehauffeurs d’autos, com- 
parativement à ceux qui condui- 
sent d’autres genres de véhicules. 

D'un aubre coté, il est intéressant 
de noter que durant cette période 


yen des éditeurs et libraires fran-|de trois mois dont il est fait men- 
tion dans le rapport des statistiques 


cais d'Amérique comme il était di- 
recteur-propriétaire d’une des plus'du Pennsylvania Ry., pas un seul 
importantes maisons de publica- voyageur ne perdit la vie syr les | 
tions françaises du continent, convois de cette compagnie; bien 
Né à Montréal le 12 mars 1852| qu, 31 mai 
du mariage de Charles-Odilon!192%, le Pennsylvania. Ry. trans- | 
Beauchemin et de Marie Valois. | porta sur ses trains 152,000,000 de 
L.-J.-0. Beuuchemin commença de voyageurs sans avoir à enrégistrer 
sérieuses études à l'académie Ar-!lune seule perte de vie pour cause 
chambault et les termina au collé-\ d'accident. Ù 
ge Masson, de Terrebonne, puis a} Comme on ne peut pas soutenir 
collège Ste-Marie de Montréal. Des-!que les dangers de la route sont 
tiné à succéder à son père, fondu-! jus nombreux et plus graves que 
teur de la librairie Beauchemin en Geux du chemin de fer, il faut 
1842, le jeune homme $e mil à é- | Chercher In cause de l'énorme diffé- 
tudier le commerce et Ia prépara | rence qui existe entre le nombre 
tion des livres. Il entra au service los pertes de vie causées par les 
de son père à l'âge de 20 ans et sa-| gccidents ‘d'automobiles el celles 
vait, au bout de peu de temps, faire | Qui sont occasionnées par les acei- 
preuve de ces hautes qualités mor lents de chemins de fer, dans le 
les et administratives qui jui Onflfait que les mécaniciens doivent 
créé une place à part dans le éon-!éipir un long entrainement avant 
mercé montréalais. de pouvoir prendre la direction 


as | d’une locomiolive, tandis ‘que, sou 


. vent des personnes inexpérimen- 
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Beauchemin, libraire et éditeur, 
président de Îa librairie Beauche- 
min, est décédé le 6 novembre à 
l'Hôtel-Dieu, après une longue ma- 
ladie, IL était âgé de 70 ans et 8 
mois. ' 

Feu M, Beauchemin était le do: 


plus, du ‘ter juin 192 


tées et ne possédant pas suffisam- 
ment de jugement sont admises à 
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, ‘ tenir le volant d’une automobile, 
n L À i ] d il R U serait donc grandement temps 
: a 

ppe € à ace que le publie "ouvre les yeux el 

. par qu'une vigoureuse Campogne Soit 
! ‘ jentreprise pour réduire, sinon éli- 


. iminer complétement. ces accidents 
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! Isonnes, non seulement aux traver- 
Roman canadien dans le-1ses à niveau, mais aussi ailleurs 


Sp sur les grandes routes, où les coli. 
quel se trouve symbolisé l’ef-|sions d'autos sont fréquentes, 


fort du peuple canadien-fran-| Li #5 de nrêtres 
ais pour s’arracher à l’étreinte ns PEER 


L'archevéque de Paris, le.'cars 
dinal Dubois, voit de plus en plus 
son clergé moins nombreux par sui- 
te des morts causées par la guerre, 
Un grand nombre de séminaristes 
ont fait le coup de feu et sont: 
morts au champ d'honneur, Le re- 
crutement du clergé. se {ail mainte- 
nant plus difficilement et lé curdi- 
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ce n'est pas immorale. 
ce est quelquefois morale. Nous 
refusons à nos ennemis le droit de 
se plaindre de notre violence.” Une 
tendance républicaine, parce que 
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les embrassant tous; pour cela, on 
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plus d'Etat postier, plus d'Etat us | 5 
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police; il lui reste Ia mission d'ins- 
lruire les nouvelles pénérations; 
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qu'à ce, parli énergique, nrisiocra- 
le, Les iasées populaires sont ve- 
nues s'adjoindre, Mussolini des 
traile sans complaisance: ‘Vous 
savez, dit-il, que je n’adore pas cet- 
te nouvelle divinité, Ju inasse, Cest 
une création de la démocratie &t 
du socialisme, I} 
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suffirait d’être 
nombreux pour avoir raison, ‘Pas 
le atoins du monde, C'est souvent 
le contraire qui se produit.” Ce- 
pendant. les ouvriers adhéraüls au 
parti par Synudicais entiers, Commit 
an ne pouvait pas, suivant la for- 
le. parole du ebeï, les chasser à 
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argile réfractaire, latten mételit- 
ques, ‘bois franc’ pour planchén 
planches. à. “ambris, chorbon à 
forge, poil pour plâtre, toituré 
“préparée, :papler nour confit 
tions, bois où charbon, 
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ii. © Sur les “Français reniés” 


on ap-yservitude de la race franguc sous 
la domination ahglo-saxonne, 
Gette intervention se produisit 
et, afin que le miracle fût bien al- 
testé par la dispropoïtion des mo- 


Au temps de Jeanne d'Arc ] 
“Français reniés” CCUX qui, 
e soucier d’un patriotis- 
payail pas,'s'étaient ral- 


pelail 1 
sans qlus S 
me qui ne 


liés à la enuse du Toi d'Angleterre, 
rochuné.roi de France à da sui-!yehs employés, ce fut une petite 
je du désastre dAzincourt en 1415, |gardeuse de moutons que Dieu 


choisit pour sauver cette France 
que les nobles capitaines avaient 
laissé perdre. ‘ ï 

I va sans dire que ces messieurs 
la reçurent fort mal tout d'abord 
ct le‘ premier auquel elle s'adressa, 
Robert de Baudricourt, la fit ren- 
voyer immédiatement chez ses .pa- 
rents, avec recommandation de 
bien la souffleter pour son imper- 
tinence; cependant, elle revint 
deux ans après, et comme les affai- 


“ace à Ja conuivence de Pinfâme 
Tsabenu de Baviére, régente “du r'O- 
vaume. Pareils aux .âcheurs de. 
uotre nationalité que.nons voyons 
de-ci de-là, dans les provinces de 
l'Ouest Canadien, prosternés devant 
Anglais qui leur a laissé croire 
qu'il appartenait à une Fruce Supé- 
rieure, ces français ‘rentés étaient 
complètement à plat ventre. devant 
les envahisseurs qui, du reste, ré- 
munéraient généreusement leur ser- 


vilité avec les dépouilles des pa- res allaient en empirant, il daigna 
diotes vaincus. Aux uns il était{Pécouter une minute. 


donné une maison dans'un quartier 
chic de Paris, alors au pouvoir de 
Angleterre; aux autres de argent 
un des honneurs. Parmi les plus 
wnthousiastes à S2 souiller dans Ja 
boue du reniement, on remarquait 
les ‘docteurs de Sorbonne, précur-. 

de notre 


Messire, dit-elle, ne tardez- pas à 
m'envoyer au roi, car à l'instant où 
je vous parle les Français perdent 
une grande bataille qui sera suivie 
de beaucoup d'autres si Pon aftend 
davantage! 


Naturellement, on attendit et cec- 


cures s Jectuels : : 
SCUTS des, incrse vant la lettre ll permit d'apprendre ;qu'effecti- 
temps, TA UUEES € vement on avait subi un désastre: 


qui, toul en pratiquant extéricure- 
went & culte catholique. et, mène 
quelquefois en appartenant- au sa: 
eerdoce comme Pierre Cauchon, 
Lean d'Estivet et autres 1scariotes 
du procès de Jeanne d'Arc, ne cro- 
vaient guère à l'action divine en €e 


à Verneuil: elle revint encore an- 
noncer la malheureuse journée des 
Harengs, dont Baudricourt cut la 
nouvelle certaine dix jours aprés. 

Convaincu tout au moins du don 
de prophétie de cette jeune. fille, 
le gouverneur de Vaucouleurs n’hé- 


+ N « rédi i mat- |: : : 
monde, ni à la prédilection mar- | Lu à l'envoyer au roi à Chi. 
quée de la Providence pour la race on Sous Ia protection de deux 
; à A ‘ s te: s. s  * ‘ “ 

franque, Sans doute, les temps 6 soldats. . s 


tient durs pour la “doulce” lran- 
re, et Dieu qui, jadis, avait permis 
que PArche de son peuple de choix 
jombat aux mains .des Philistins, 
suscitait maintenant les cruéls Phi- 
tistins d'Angleterre pour punir une 
fine nation tombée dans un relà- 
chument contraire à ses destinées. 
On croit généralement; aujourd’hui, 
qu'au Moyen Age, le public vivait 
à la manière des saints; en réalité, 
depuis Philippe le Bel, le sens mo- 
rat s'était fort relâché, surtout dans 
los hautes classes, et ce n’est pas 
sans de bonnes ‘raisons qu'un his- 
tarien moderne æ appelé ces temps 
troublés: l’Epoqae des Bâlards. 
Mais chaque race a sa destinée, 
et nulle considération humaine nc 
peut infirmer son rôle tracé d’uvan- 
ce par une loi mystérieuse, ‘Or 
parmi les nations l’une a été visi 
blement choisie pour continuer de 
porter dans la suite des temps le 
flambeau divin arraché des mains 
du peuple juif déicide, et c’est le 
nôtre, Voila une vérité qu’en cette 
époque de veulérie et de déliques- 


Pour aller &e Lorraine à Chinon, 
il fallait onze jours de trajet, dans 
une région occupée par l'ennemi; 
cependant Jeanne passa sans cen- 
combre. 

Tout ie monde connaît les mira- 
cles quelle accomplit durant 54 
mission, de treize mois; inutile de 
revenir là-dessus; seulement, nous 
pouvons longuement. méditer sur 
ce que cette messagère d’En-Haut 
nous a révélé ‘au sujet des devoirs 
de la nationalité, 5 

Quelles paroles a-t-elle prônon- 
cées à Chinon en abordant Charles 
VIT qui s'était caché dans la foule 
de Ses courtisans pendant qu’un 
autre, pour la tromper, siégeait sur 
le trône royal? 

“Sire, c'est bien vous le dauphin 
ei non pas celui-là, car un ange au- 
dessus de votre tête me Pindique; 
ch bien! sachez que je suis envoyée 
par le Roi du Ciel qui est Roi de 
France, pour vous donner ce royau- 
me en gérance. Je vous conduirai 
sacrer à Reims et désormais vos 


cence on dédaigne de reconnaître, ennemis ne pourront rien contre 
Wais qui‘ n’en existe pas moins, | vous.” ! . : 
comme lattesie PHistoire, I] ne] Or Reims élait au pouvoir des 


s'agit pas ici de rêvéries, mais bien 
de réalités: la France a été claire- 
ment désignée pour êtie dans le 
monde l'agent de la civilisation, el 
chaque Français, qu’il le veuille ou 
non, est un soldat de l'idéal. 

Mais, me dira-t-on, quelles preu- 
ves pouvez-vous donner à l'appui 
de celte opinion d'apparence sen- 
timcntalec? Savez-vous que, prise à 
in lettre, elle comporticrait de sin- 
gulières responsabilités, tant pour 
la nation que pour chacun. des in- 
dividus qui la composent? 

Eh oui! la responsabilité est 
grande et, chose malheureuse, elle 
est presque insoupçonnée, tant lc 
ruionalisme ct Je sensualisme ont 
oblüéré le sens.mornl des contem- 
porains: cependant clle subsiste 
inplacable et ce ‘ne sont pas ics é- 
lucubrations de nos intellectuels 
qui changeront quelque chose au 
plan divin, 1H] ÿ a dans l'ordre spi- 
rituel un . équilibre, tout comme 
dans l’ordre physique, et quicon- 
que s'en écarte fait uné cbute. D'où 
vient donc cette mystérieuse per- 
sécution dont la France est actuel- 
lement Pobjet de la part'de ses al- 
liés? Qu'est-ce que ce souffle de 
sourde hostilité qui vibre aulôdur 
‘delle, la grande victime si cruci- 
liée dans la dernière guerre où clle 
servit de rempart à la civilisation, 
sinon qu’elle n’est plus dans sa voie |. 


Anglais et pour v arriver il’y avait 
pas mal de territoire à conquérir, 
mais. en deux mois et deini de 
temps la conquête était faite après 
je ne sais pas combien de sièges ct 
de batailles où les fameux archers 
anglais purent se convaincre de la 
.ustesse de cette curieuse prophétie 
de Merlin l'enchanteur écrite 600 
ans auparavant: 


“La France trahice par une fem- 
me perdue (Isabeau de Baviëre) se- 
a sauvée par une vierge qui sot- 
tira du Bois-Chenu (près de Dom- 
rémy) et. mettra en fuite les gens 
de l'arc.” ‘ 

Qu’'avait dit Jeanne à ceux qui 
’accompagnaient dans le. hasar- 
deux voyage de Vaucouleurs à Chi- 
non? 

“Ne craignez pas, Dieu me fait 
route, car c’est pour tela que je 
suis née! : 

Qu'elle a été sa première parole 
lorsqu’avec une poignée de soldats 
elle apparut aux habitants d’Orlé- 
ans complètement démoralisés? 

“Je vous amène le meilleur sc- 
cours qui ait jamais été envoyé à 
qui que ce soit. à 
moi, mais de Dieu mème qui, à'la 
requête de Si-Louis et de St-Char- 


0 


enr 


normale qui est cell ° du Christit- L'ART magnitiquement réalisé, subjuguera et enthouslasmera 
On à ; mtei - la pensée plus que ne le pourrait toute autre chose.. Sa puissance 
On joue avec toutes sortes de est réelle At lorsqu'il s'applique 


choses sujonrd'hui, c’est soi-disant 
lé progrès, mais celte justice im- 
manente des choses que Voltaire 
luiinème reconnaissail, intervient. 
à sou heure et alors il faut payer les: 
manquements à.la loi qui nôus à élé 
iniposée dès notre naissance, Le 
monde moderne,'comme disait un 
philusophe, vit à la façon des porcs 
à l'engrais, autrement dit pour le 
ventre, et le susdit:progrès consiste 
à rauuencer Phumanité aux simples 
exigences de la’ Bôte, c’est-à-dire: 
boire, manger,.dormir et le roste, 
mais l'étincelle divine qui est en’ 
nous à ses obligations que le Révé- 
laicur 4 formulées dans ‘eétie phra- 
se expressive de l'Evangile” .“Le 
cicl et la terre ne passeront pas jus- 
qu'a ce que la Loi ait été éxécutée 
& son dernier iota.” 
Ba ‘Loi, c'est-à-dire Le: triomphe 
de FEsprit-sur la matiére, doit donc 
Saceomplir ct malheur à-eeux, qui 
par inerlie ou aveuglement : volon- 
aire, s'écartent des prescriptions 
divines, Le monde civilisé. a: payé 
par une guerre de cinq ans et Ha |} 
Mort de vingt millions d'hommes | 
lavoir méconnu cette vérité abso- |] 
lue, el son expiation ne fait que | 
commencer,‘ hot di 
Mais revenons à la France et à 
Sa position au commencement du 
\Vème siècle. | TT °c {[h 
pete semblait tinie alors, bien Fi: | 
pa SES dirigeants, constamment | kb. 
baltus par le vent de l’'adversité, LR 
avaient abandonné Aout espoir de! 
SMS et.les “Français -réniés," |} 
P us de l'Anglèterre, .achevaient 
es u oubler par’ leurs” sophismes ! 
prop public singulièrement im- 
pressionné bar le constant:succès 
ëS Anglais qui entraient chez nous|E 


EPon peut l'obtenir dans les 


liola, Rigalico. 


STATIONS DE CHEMIN DE 


p 


CRECHES DE NOEL 
Catalogue, photographies on 


COMPAGNIE STATUA 


._ Institut Pontifica 
966 Rue St-Denis 


CHICAGO — NEW YORK 
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#4 Moudre le grain pour nou 
grande économie. 


‘bres moulanges"Vessot sont 


t6MMe dans .une terre promise. M Jin . 

Nulle armée re "pronuse. : arce | | 
lutte. née, en effet; ne pouvait}. - . Lo te Lu à 
chere contre ces merveilleux ar- 0 
icrs dont les flèchés acérées ne} 


Manquaient jamais. leur Der. M 

, { RE . leur. but, per-, ff 

sant les meilleures arinures, ‘1 n’y | . SERVICE . : 

“pit plus rien à faire, et-à :moins À : 
une intervention divine, c'était Ja% 


ES 
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Il ne vient pas de. 


devient une grande puissance pour le bien. 


_ AUTEURS, TABLES de COMMUNION, CHAIRES, en Marbre, Scag- 
STATUES en Marbre, Orbronze, Pierre, Higalica, 


VERBIERES -en verre antique ou opalin. .. . . \ 
. ABAT VOIX, ajustement breveté Dar'ato. 
FONTS BAPTISMAUX, en Marbre ct Rigalico. 


| CEST VRAI!!! 


N'oubliez pas que les moteurs Fairbank et les célè- 


: : J, B‘DORAIS 


: SATISFACTION .:: 


lemagne, a cu 
France.” 

Et enfin que dit-elle sur le bü- 
cher, au moment où la fumée com- 
mencait de Penvelopper? 

“Mes Voix ne n'ont pas trompée, 
Avant sept aus les Anglais perdront 
leur plus forte ville en France ct 
ensuite ils seront boutés hors du 
royaume.” | ; 

En effet, moins de vingt ans't#- 
près sa mort, la prophètie était ré- 
alisée et Je 1erritaire évaeué. - 

. On pourrait giter cinquante au- 
tres paroles de cette envovée de 
PAu-Delà pour pronver d'abord: ln 
rêclle corrélation du monde :visi- 
ble et du monde invisible et ensuite 
la prééminence marquée de noire 
race sur les autres. Î se peut que 
certains sots parmi nous ne’soient 
pas pénétrés de ces vérités, mais 
les étrangers, quelle que soit leur 
jalousie, ne s'y trompent ps, eux, 
et leur mépris est juste à l'égard des 
inconscients de notre nationalité 
qu’ils voient prosternés devant eux 
en.toutes circonstances, alors que 
la dignité de leur origine leur com- 
manderait certainement une autre 
attitude " 

Céux-lx sont: les “Français re- 
uiés” de notre temps, où —. pour 
emplovei une épithète que certain 
“poilu” de noire connaissance ap- 
pliquait Pautre jour à l’un d'eux — 
des Angloléchards, êtres inférieurs 
qui, dans leur atonie morale, ne se 
rendent pas compte que Pessence 
même de la vie c’est la lutte el que, 
nous sommes ici-bas uniquement 
pour cet objet, Mais lutter est au- 
dessus des forces de ces intelligen- 
ces débiles! Observez-les dans Ja 
vie sociale: à la maison ils laissent 
leurs enfants parler anglais: toutc 
la. journée, et eux-mêmes dans la 
rue se croient obligés ,d’afticher 
cette langue fruste pour %e doûner 
du. relief! Que dis-je, même düns 


pitié du royaume de 


‘nos réunions françaises, il suffit de 


Ïa présence d’un Englishmar pour 
que ces déracinés se mettent incon- 
{nent à baragouiner le rude langu- 
ge anglo-saxon, sans s'occupe” si 
tout le monde peut comprendre, 
surtout les dames, mais leur ssalan- 
terie ne va pas jusque-là! 

Pauvres consciences atrophiées, 
qui croient que l’on peut échapper 
à son origine ct changer de race au 
mépris de la Loi naturellel.. Les 
“Français reniés”/du passé ont vu 
ce que cette aberration leur a coùû- 
té! Il est vrai qu’au Moyen-Age on 
agissait énergiquement. Je termine 
rai ces réflexions par une citalïon 
de la chronique hislurique qui don- 
ne, par hasard, quelques précisions 
sur la façon, expéditive employée 
à l'époque contre les renégats: 

“En 1437, Charles VIE vint atla- 
quer Montereau avéc 6,000 combat- 
tants: les défenseurs de la place 
(Anglais et Français-reniés) se dé- 
fendirent vaïllamment pendant six 
semaines, mais les canons et bom- 
bardes des Français, dirigés par 
Jean Dureau, battirent si furieuse- 
ment la forteresse, que les assiégés 
furent forcés de se rendre à discré- 
tion." Le roi fut miséricordieux aux 
Anglais pour l’amour du Dauphin, 
enfant de quinze ans qui venait de 
faire sés premières armes à côté 
de lui ct qui implora Icur grâce, 
mais, les “Français reniés” n’eurent 
point de merci; la plupart furent 


pendus.” 
MARIN GOUIN, 


mormemeanms mas 9 296 2 mmrmmenmmnce memes 


Bonar Law 


De ‘“Pertinax”, dans ‘“l’Echo de 
Paris”: ° 
‘Incontestablement, M.  Bonar 
Law, toutes considérations de par- 


ti mises à part, jouit auprès de tous 


de la plus grande autorité. . Il est 
de ces personnages consulaires qui, 
en Angleterre, sont considérés par 
leurs amis et-par leurs adversai- 
res comine les dépositaires du pa- 
trimoine britannique. En 1911, 
lorsqu'il fut élu, une première fois, 
leader des conservateurs fatigués 
de lopportunisme et des incérti- 
Htudes du présent lord Balfour, il 
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à des travaux ecclésiastiques, il 


produits suivants Yle mos studios, 


CROIX (Groupes en Relict). 


dessins soumis sur demande, 


IRE DAPRATO Limitée 


F1 d'Art Chrétien. 
_ Montréal, P.Q. 


— PIETRASANTA, ITALIE, 


De Ne ee 
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rrir les animaux, c'est une “Îl 


: 


vendues par , 


POPULARITÉ 


+ LE PATRIOTE DE L'OUEST, 


avait la réputation d'un homme 
violent, quelque peu imprudent et 
d’une éducation politique et parle- 
mentaire nssez sommaire, Les ad- 
mirateurs .des grâces classiques de 
M. Asquith dénoneaient en ini une 
sorte de paysan du Danube. Asso 
cié au ninilère, dès 1913, lors de 
ka première coalition, 1 a grandi 
au pouvoir, A lafois modeste ct 
courageux, il à pu contribuer puis- 
satament , à reuverser M, Asquith, 
en décembre 1916, suns que nul ne 
s'avise de crier à l'ambition et à 
l'intrigue, sans susciter de ressen- 
diment personnel, 

Ce chef des conservateurs est, à 
bien ‘ des égards, très éloigné de 
tout ce qui fait la couleur du vicux 
parti. HE ne représente ni la pro- 
priété foncière, ni les grandes é- 
coles, ni PEglise établie, ni laris- 
tocratie. 1 est né au Canada d’une 
mére écossaise et d’un père pres- 
bytériens I a fait sa fortune dans 
lé commerce du fer, à la suife de 
son oncle maternel, T1 n'a jamais 
bu de sa vie une goulle de vin, Ce 
sont là tous les dehors d'un radi- 
cal et même d'un homme du lLa- 
bour Party. Svmbhole fortuit unis 
plein de. sens du grand changement 
qui s'est. nccompli dâns Le parti 
conservateur qui a dù sacrifier à 
la guerre ce qui fut sidonglemps sa 
raison d’être, Le maintien de la 
grande propriété, l'union avec PIr- 
lande, : etc, pour se contenter de 
servir la force et la prospérité de 
l'Empire. 

En politique étrangère, M Bonar 
Law est de ceux qui, malgré un dé- 
vouement très sincère à l’Enteute 
cordiale, concoivent comme extra- 
européenne la vocation propre du 
peuplé britannique. On se rappel- 
le. sa lettre du 7 octobre, protestant 
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PASSEZ NOEL ET LE 
JOUR DE L'AR DANS 
LES VIEUX PAYS 


mn, 


Le Canadien National aura un 


TRAIN SPECIAL 


quittant Winnipeg le 


7 Dec, à 10 h. 30 


ain à destination d'Halifax 
pour le départ du 


SS."Megantic” pour 
Liverpool 
- lo :10 décembre 1922 
LC s + 
S.S. “’Antonia” pour 
- Liverpool 
le 11 décembre, 1922 
S.S. Cassandra” pour 


.  …. Glasgow 
le 11 décembre, 


1922 


Service spécial de chars dor- 
.toirs d'Edmonton, Calgary, Sas- 
katoon et Régina, 


Chars dortoirs pour le dé- 
part des paquehots sui- 


vants:: . 
5,8. ‘Cauada” (Mont) 
S.S. ‘Antonin” (Mont.) 
S..S Mciagamn (Mont) 
S,$S, “Ansonia”: (Mont.) 
S.S, “Regina” (Halifax) 29 nov. 
SS. “Canada” (Enlifax) 3%: déc, 
S.S.'Metagama (St Jeun) 19 dfe, 
Correspondances de passagers à 
Moncton 


18 nov. 
18 nov. 
18 nov. 
2% nov, 


Plus amples informations four- 
nies par tout agent du 


Canadien National 


où bien écrire à Wm. Stapleton, 
agent du CN.R. district de Sas- 
katoon. ‘ 
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ENCOURAGEZ LES 
: ANNONCEURS DU 
“PATRIOTE” 


HE. RÉ 


TARIF REDUIT de Win 


_ danse MANITOBA, ia SASKAT- 
. CHEWAN ét l'ALBERTA. 


— A —— 
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2, 4, 9, 11, 16, 18, 25, 
6 ct 8 févrior 1928. 
BILLETS DE RETOUR VALAB 
: QU'AU 15 AVRIL 


SERVICE 


Emerson et des stations à l'Ouest 


NEW WESTMINSTER, 
‘VANCOUVER et VICTORIA. 


BILLETS DE PREMIERE CEASSE POUR 
TOCT LE ÆFRAJEE EN VENTE HE « 

5, 7,12, 14, 19, 21, 26, 28 décembre 1972. 
janvier 1923, 


CIOIX DES VOIES — ARRETS | 


Nos experts en voyages sont à votre disposition, 
Pour plus amples Informations s'adresser à tout 


conite l'attitude de la France dans 
l'affaire de Tehanak, Déjà, en n- 
vrit 1920. M, Lloyd George étant 
absent de Londres, it lui avait ap- 
partenu dé s'élever contre l'entrée 
des troupes franctises à Francfort, 
événement contraire à des asstran- 
ces qui, le jour précédent, avaient 
été rocues de Paris, Dans lus deux 
cas, le leader de ‘a Chambre des 
Communes criliquait moins le fond 
que Hi forme de notre politique, 
Que ces souvenirs nous indiquent 
la ligne à suivre visà-vis du nou- 
veau ministère,  Déciarons sans 
détour notre politique allemande, 
nous rappelant que ta fermeté en 
sera d'autant plus aisément acccp- 
tée quelle sera plus exempte de 
toute réticence, 


ue 


Les conditions de la levée de 


l’'embargo 


Ottwa — L'hon. W,.R, Mother: 
well, ministre de: PAgriculture à 
fait connaitre Les conditions de la] 
levée de linterdit sur le bétail cn 
nadien en Angleterre, 

Cette levée reste cependant su- 
iolte à lassentiment du parlement, 
Les termes de céctle entente sont! 

4 Le bétail impropre À l'éle- 
vage doit faire une quarantaine de 
trois jours avant l'embarquement; 

| inspetion quotidienne pendant le 
lajet ol chaque cargaison de bes- 
diaux doit ètre munie d'un certi- 
ficat de santé ivant le départ, 

2 — Le bétail propre à l'élevage 
est sujet aux mèmes conditions ct 
il devra être examiné un mois n- 
vant l'embarquement pour la tuber- 
culose, 

3 La quarantaine de trois 
jours peut ètre tenue au départ du 

train où du navire, 

4 — Ces conditions sont récipro- 
ques. M, Motherwell à ajouté qu'el- 
es ont élé vcâblées et qu'elles peu- 
vent encore être modifiées, On en 
et venu à ectte entente à la suite 
d'une conférence entre le eabinel 
Lloyd Gcorge ot les représentants 
canadionst lhon, WW, S, Fieldiuts, 
Phou, Ernest Lapointe, Le Dr Ÿ, TH, 
Grisdale, sous-ministre de FAgri- 
culture et Duncan Marshall, com- 
missaire de PAgrieulture, 


ff 


.Courtiers en grains 

A. Préfontaine, Président, E. I. Dufresne, Sec.-Trée, 
RAYMOND DENIS 

Représentant générel pour la Saskatchewan 


Grain Exchange | 


Expédiez-nous vos grains par chars. Nous 
veillons soigneusement au grade et au | 


dockage. Nous vous chtiendrons les meil. 
lrurs prix du marché. :-: 


CPE) 1,0! ‘set 
CCE Le ., 


Si vous chargez par l'élévateur, adressez-nous vos billeta 
d'emningasinago (storago tickets), et nous nous arrange- 
rons directement avec la Cie de PElévateur. 


Nous vous avancerons 76 per cent. de la valeur de votre 


: grain sur reçu du “ hill of londing ” ou des ‘storage tickets ” 
eu attondant de faire ln vente, 
Il est très important pour les fermiers d'être reprénentis 
À Winnipeg par une maison compétente et honnête, à causos 
der variations du marché 


POUR OBTENIR LES MMIAIÆŒURS PRIX, CON- 


STANEZ-NOUS TOUS VOS GRAINS. 


ARIANE} 


Le Comptoir Agricole 


800 Grain Exchange. 


€ errtvaartneesarefis den een rt derniere 1 


WINNIPEG, Man. 


mn 


EXAMINEZ CELUI-CI 
Poêle en acier, McClarys Regina avec réservoir et haut 
réchaud, six ronds, large fourneau, enfin tous les avantages 


d'un poêle beaucoup plus cher. 


Seulement ...,...,.,.......,.,....,,,,..,. $75.00 


UN RADIO DE $275.00  POELES A CHARBON OU 


GRATIS 


Chaque achat d'un doflar vous 
ne droit à une chanee de deviner 
nombre de grains de hié duus Je 
Le bo- 
de Dhié Mar- 
nombre 

Radio, 


cal exposé dans notre vitrine. 
cal contient 4 livres 
quis enrogintr@  Devinez le 
. de grains de blé ot gagnez le 


rt 


nipeg et 


î 


Les Jus. ÊLe biliet de retour 


2 


Canadian Nation 


done 

le 
bo- 
"de 


vot 


EST DU CANADA 
COTES DU PACIFIQUE 


DAN 


À L'OUEST DE WINNIPEG DANS LE 
MANITOBA, LA SASKATCHEWAN ET |de l'Alberta et de la Saskatchewan 


L'ALBERTA 


LES BILLEFS DE PREMIERE CHASSE SIHONT 
VENDUS 


SIMPLE PASSAGE et UN TIERS 


POUR ALLER ET RETOUR 
DU 


. 1er décembre 1922 au 5 janvier 1923 :. 
(ces deux jours compris) LE 
‘ — LL — 
‘TSUPBURY ET COCHRANE EF À L'EST EE AU 
DÉ CES DEUX PLACES 
est valable jusqu'à trois mois après 
lu date de vente. 
CHOIX DES VOIES — ARRETS 


Les biliets sont valables sur les chavs dortoirs touristes ; - 
et standard en soldant le prix additionnel ordinaire. BDAASES VALABLES POUR THOIS MOIS 


Nous fn avons de 


vous 


. Un nouveeu noËl 
très bonne quai 


Nous sommes agents dans ce district pour 
les fameux poêles McClarys. Les poêles Mc- 
Clarys sont reconnus être les meilleurs sur le: 
marché. Nous achetons nos poêles directe- 
‘ment de la manufacture et nous achetons'en si 
grandé quantité que cela nous permet'de vous 
les vendre moins cher que vous ne payez ail- 
leurs, | 


Il est garanti pour tout. 


A BOIS 


toutes feu gran 


airs, Vonez voit non Lourintise#, 


pouvez Che ussurés d'en trous 


“une À volre moûlt, 
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U CENT 


DES SFATIONS 


LC ENTRE 
HUDSON BAY J UNCTION IT LE PAS 
Litlets aller et retour pour fe trajet en 
or première .cluase: ‘ 
|BILLET SIMPLE ET UN TIERS 
, en vente À partir du 


. ler au 5 janvier 1923 
. AUX 


| Cu ETATS DU CENTRE 
SUD Muncapolls, St-Paul, Doluth, . 
“Milwañkee, Chicago, Cednr Raplds, 
Des Moines, Council Bluffs, Ft Dodge, 
51. Louis, Sioux City, Kansas City, 
Omahu, Watertown, Marshnlltown: 


a+ 


Ta verront aux détalik, nux prix, réserveront {es plates ct donneront toutes Les informations, 
agent du Canadien Nat 


tonal ou bien écrire à Wm, Stupleton, agent des passagers du CN, R, : 


Saskatoon, 


S CONFORT 
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SERVICE” SPECIAL DE 


ST-BONIF ACE, Man 


Dimanche le- ë oëtobre; À la cathé. 
drale, - M. Y'&büe Brunet; vicaire, 5 
chahté la, ‘grand'messe. 
compagne de ‘MM: 1és äbbés -Lapointo 
et Dion conime..diacre ot -sous-dia- 
cre, S. G..Megr J'archevt que a donne 
le serfnon sur ‘te snint baptême. ‘Ce 
sermon était la continuation.d’une sé- 
rie déja. commencée depuis quelque 
temps.” 

En terminant, Mer 
nous, dit qu'il était plus facile de sau- 
ver.son âré aie de la perdre, : 
nous donc de correspondre à la erhce 
de Dieu, ct de d'etirer le nlus d'aide 
possible de tous IS -moyetis que nous 
donnent les sacrements.” 

— M. Marcel. Dupré, 1e grand orga- 
niste françuis. de Notre. Dame de Pa. 
ris, à donné, je 7 novembre, à Winni- 
peg, un concert d'orgue... 

I y avait foule;zeta l'on ja même vu 
M. Georges Dorval, notre sympathi- 
due organiste” dééiascathädrale de 
Saint-Bonifnce, 5e chercher la moil- 
leure placé pour bién voif “et bien 
goûter toute cette mélodie que M. Du- 
pré nous donnait: à “profusion. iJe 
vois encore le binocle de M, Dorval 
dans l'estrade de gauche). 

. Le lendemain, M. Dupré a traversé 
la rivière Rouge pour venir visiter la 
cathédrale de ‘Saint-Boniface .et en 
même temps y exécuter quelques mor- 
ceaux de musique, .” 

“Vous devriez avoir 65 jeux pour 
votre orgue, le plus tôt possible, a-t-il 
dit. Vous auriez là un véritable chof- 
d'oeuvre.’ 

— Jeudi soir, le 9 novembre, & eu 
lieu’ dans là ‘grande ‘salle -du Petit 
Séminaire, une conférence donnée par 
M, l'abbé Jolys, euré-de Saint-Pierre- 
Jolÿs. Le sujet étalt: “Le paganisine 
daüs les Indes.” M. l'abbé Jolys a vi- 
sité ce pays il y x douze ans avec un 
aimable compagnon, Mgr Cherrier, 
hrotonotaire apostolique du diocèse 
de Winnipeg. - 

M. Gédéon Lemay, qui présidait. u 
présenté en termes choisis le confé. 
rencier au nombreux auditoire, 

Nous avons remarqué entre autres: 
M. l'abbé Smbourin, directeur du Pe- 
tit Séminaire; Mgr Cherrier, protono- 
taire apostolique du diocèse de Winni- 
peg; Mgr Jübihville. P.D. euré de la 
cathédrale, et un grand nombre de 
prêtres de Saint-Foniface. 
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. VISÉOL OUNT, Sask. 


+ Hnptômes = M. ‘et Mic Arthur 
Vanhouve ont fait baptiser une fille, 
Blanche-Marie-Eludie. -Parrain et 
marraine, Henri et Sophie Vanhouve. 
:.,.M. et Mie Juhn-Saretski, uné fille,. 
Véronique. Parrain ét ainarraine, Jo- 
‘seph et Rosa Loroff, 

M..et Mme Robert Létourneau, ur 
garçon, Joseph-David. “-Pariain et 
marraine, Adrien .ët Æutia Paquetté.: 
. M. et Mme David Marckley, un gar- 
con, Jean-Antoine., Parrain et mar- 
raine, Elie ét Floranna Dumoutier. 

M. et Mine Jack Mills, une fille, 
Eveline-Geneviève. Purrain et inar- 
raine,. Ernest et Marie Vanhouve.. 

Mariage — M. Aurèle Gratton-u 6- 
pousé. Melle Violette. Melntosh. 

Départs —: Mme, Piquette est re- 
tournée aux Etats-Unis pour ÿ rester 
définitivement. Pendant son séjour à 
Viscount, elle uvait eu la douleur de 
perdre sa fille; Mine “fureuttie. , 

— Melle Berthe Bérgévin a quitté 
Viscount pour aller demeurer chez ses 
parents, dans’ la proÿince’de Québec. 

— M. Amédée £Lemire, qui restait 
au village depuis le printemps dergt 
nier, vient de’ retourner sur sa terre. 

Croix — Nous avoñs reçu deux nou- 
vélles croix. une grande et une petite. 
Une belle grande craix noire a été ins- 
tallée au. cimetière .par les paroissiens, 
ét une croix de procession nous a été 
donnée. par M.-Rauw. - 

Furces anglaises — Durant la nuit 
du 31 octobre, de vilains inasques ont 
purcouru, en hurlant, les rues de no- 


‘tre village, et le matin de la Toussaint 


. ces-présidents, 


dix-neuf ‘bureaux de santé” gisaient 
à terre. Des scènes pareilles, dui se 
renouvellent chaque‘änntée! à lu: même 
date, ne sont-elles pas inspirées par le 
désir de ‘ridiculiser ‘le’ ‘mois des 
morts” et la croyance au purgatoire? 
Au moyen âge, dans les vieux pays, 
le vellleur de nuit parcourait les rues, 
le soir du ler novembre, en criant: 
“Réveillez-vous, gens qui dormez! 
Priez, priez pour les trépassés!”  Au- 
jaurd' hui nous'‘avons remplacé cette 
pleuse ‘coutume par des farces et des 
masquarades beaucoup n moins poéti- 
ques. Mais que vouulez- vous? rous a- 
vons fait ant de pr ogrès et nous s011- 
hes si loin du moyen-äge ici dans 
l'Ouest !. 


ses 


ARBORFIELD, Sask. 


" Après la grand'messe de dimanche 
dernier, M. le curé Carpentier convo- 
quait les paroissiens au souhassement 


. île l'église dans le but 4e nommer un 
* qomité qui verrait à organiser un ba- 


zar au profit des oeuvres paroissiules, 


. Les personnes ci-après nominées fu- 
. tent choisies pour faire artie du co- 


Section des dames: nrésidente, 
Mme Francois Soucy; vice-présiden- 
tes, Mmes Victor Hudon et Zénon 
Chamberland. ” Section des hommes: 
président, M.'Raymond- Courteau;: vi- 
MM. Albert Favreau 


mité: 


. et Louis Henley. 


À une réunion du comité tenue peu 
après; il fut décidé‘que £e bazar au- 
rait lieu les lundi et mardi 4 et 5 dé- 
cembre prochain. M. Joseph Hudon, 
dit Beaulieu, fut nommé directeur de 
la partie théâtrale du bazar, avec M. 
Armand Généreux comme assistant, 
Come ces deux derniers ont déja 
fait leuré preuves coimme artistes de 
n scène, en ne doute pas que la par- 

théâtrale de notre bazar sera un 
u ectacle qui véuafà . certainement. Ja 
peine d'être vu. L'ae l .- - 
. L'objectif à atteindre pour ce bazar 
est de $1,009: L'an dernier, avec une 
récolte noindré que celle de cette àn° 
née, on, recueillit plus, de sept cents 
dollars. Aussi les Membres du éomi- 
té ont fermement l'espoir de dénässer 
.Le mille piastres. cette année, car tous 


208. perolssiens ont promis leur, con: 


cours. : Plusieurs articles de: valeur 
ont été ‘donnés, entre autres un trai- 


Il était ac: 


‘nadienne. 


de toutes les 


Les, Ce Centres Franco. Canadiens 


‘PATRIOTE Di 


neau neuf (cutter) et une montre en 
or. Les billets de râfle sur cès objets, 
ainsi que sur d'autres de moindre va- 
leur, sont -déjà-.en- -vente..et sion peut 
juker aptes I nombre. de billets de" 
$à vendus, "on peut prévoir que le ba- 
zar de cette année dépassera de beau- 
coup en regettes ceux des années pas- 
sées. 


ë . 


LE PATRIOTE DE! L'OUEST Mevcere 
Lu LIU 


LEASK, Saske, 


La Hbénédiction de notre église a cu 
lieu le 1er novembre, fête de la Tous- 
saint. M. l'abbé Paquette présida à la 
cérémonie. 
lin, touchait l'orgue, Nos chantres 
improvisés sont tous à féliciter. 

Le banquet qui eut lieu le 6 a ob- 
tenu un grand succès; le mena était 
des plus délicieux et le programme 


Jdés mieux réussis. : Nous. devons citer 


-M. Alex Colleaux, qui a su doancer le 
“fou rire’ à tout son aud'loire. 

—— Melle Jeanne Cuetenaere, 
sionnaire à l'Académie de Sion. 


pen 
était 


— Une bordée de nelge s'est abat- [en visite dans sa famille au commen- 


tue sur notre district dans la journée | cement de la semaine. 


Marlüige — Samedi le 4, M. Sterve 


bé. plusieurs pouces, les sicighs ont |Verbohaë conduisait à l'autel Melle 


js lundi le 6, et comme il en est tom- 


l'archevéque fait leur'apparition. 


— Maintenant que la saison des Ja- 


À Jvours est terminée, l'époque du clinr- 
royage du grain aux stations les plüs |fils, baptisé Joseph-Henri.' 
proches, Eldersley et Ridgedale, est | marrainp, M. et Mme Martin. 


arrivée, ‘Piusieurs de nos ÿens soni 
occupés à ce charroyäge de ce temps- 


un peu partout dans le district, plu 
sieurs y seront occupés une partie de 
l'hiver, c'est-àsdire jusqu'au grajnds 
froids: alors on sera bien content de 
se chauffer près d'un bon feu de bû- 
ches, en songeant que si du moins on 
ne peut obtenir un prix raisonnable 
pour ce blé qui nous à donné 

d'inquiétudes, on peut toujours 
chauffer à assez bon marché, ni cm- 


se 


faire contre-poids dans la balance sur 
les arbres que ‘nous -abattons. 


HE ' 
LAFLECHE, Sask. 


S, Gr. Mgr: Mathieu, archevêque de 
Réginu, sern à Laflèche ‘le dimanche 
26 novembre et les jours suivants pour 
la bénédiction de la nouvelle église. 

A°710 b. ‘du matin, uhé procession 
ET déroulera dans es rues décorées 
de là Ville, pour accompagner le "P. &. 
Sacrement de [a vicille église‘daus fa 
nouvelle. La fanfare et toutes les su- 
ciétés catholiques y prendront part. 

.A 6 heures. un grand banquet. po- 
pulaire présidé par- Mgr l'archevêque 
sera donné dans la nouvelle salle’ cu- 
T1 sera suivi de nombreu- 
ses “santés." 

Le lundi 27, les Enfants de Marie 
donneront une magnifique séance dra- 
matique et musicale pour la première 
fois, et Mgr l'archevêque ouvrira. :of- 
ficiellement le bazar. 

Le mardi, à 10 h., bénédiction s0- 
lennelle de l'église. Le soir, premier 
contest de radio et inauguration du 
cinéma. Bazar. 
:—— Les merer edi 


29 et jeudi 80, 1er 


bazar se continuera uver des attrac: 


tions, nouvelles, nombreuses; plusieurs 


. jeux ‘seront au profit de nos vaillantes 


candidates, ainsi que plusieurs comp-, 
toirs. 

11 est difficile de savoir laquetle va 
déerogher le premier prix. Melle, 
Gaüthier a eu un grand succès dans 
les” séances qu'elle: u déjà données, et 
Melle Morin a fort (bien réussi dans le 
banquet qu'elle a donné le jour d'ac- 
tions de grâces, La lutte born chaude, 
assyrément,, pendant la durée du ba- 
zar. “Les. paris ônt asit Comniguté 

— "Nous attendons beaucoup de vi: 
siteurs à l'occasion de la hénédiction 
du H'iou -d'architeeture c'est nntte 
nouvelle ‘église et nous 10* nssarous 
d'une cordiale Dongenne e- 


se: 


MARCELIN, Sk. 


Û 


‘Une impressinnänte éérémonte it 
eu lieu à la Banqüe de Commerces de 
Murcelin, le dimanche 29 octobre, à 
l'occasion du dévoilement de la pietre 
commémorätive que cette banque éri- 
ge’dans toutes ses sucuurunles, afin de 
perpétuer les beaux étais de servira 
du personnel pendant la guerre et LS 
foins desdeux aui ont dunné leur “ie 


+ Fbüur ‘le pays 


UM. We EL Walson, le gérant, iNaus.?- 
ra In cérémonie on passant -en revite 
le rôle joué par le personuel durant re 
guerre. Sur un total de 2615 honurt:, 
1701 s'enrôlèrent, et sur ce nombre 
265 firent le sucrifice suprême. M 
Watson cita én particulier les trois 
employés de la succursale de Marce- 
lin qui fireut la campagne: le ligute- 
naut C: W, M. Barnum, le lieutenant 
F. J, Maginn ët le soldat P. D. Slar- 
key. Il lut Ja citation de la Gazette 
Officielle nommant le lieutenant F. J 
Maginn membre de l'Ordre du service 
distingué. ii rappela cominenti la 
mort de ce dernier fut regrettée de 
tous.ceux qui l'avaient connu. 

Le Rôév. Benjamin Ratph'et M. l'ab- 
bé Paquette, prêtre desservant de 
Marcétin.. procédèrent tous les deux 
au dévoilement de la. tablette. Le 
Dr, Ralph, qui.parla en français 6t en 
anglais, rappela le magnifique esprit 
de cocpération dui poussa tant d'ein- 
ployés de la banque à offrir leurs ser- 
vices pour le pays à l'heure du dan- 
ger et prontra comment ce fut seule- 
ment àl cet esprit de coopération sur 
une large échelle que l'on dut ja fin 
heureuse de la grande guerre. L'orn- 
teur insista sur le grand besoin de la 
même coopération parmi nous-mêmes 
et la nécessité d’une meilleure enten- 
te entre les différentes races repré- 
sentées dans le distriet. 

I} s avait là environ 150 per sonnee, 
venues non seulement du village, mais 
parties du district de 
Marcelin, ‘ 

Le médaillon est suspendu au rnur 


du bureau principal et fait, l'admira-. 


tion de tous. , Ê 


BEAUMONT, Alta. 


Encure üne de nos enfants qui s'en 
est allée pour un monde. 
Melle lérnande Blanchard est entrée 
chez les Petites Franciscaines .de .Ma- 
rie le 2 novembre. Elle paséera quel- 
ques mois au couvent d'Efmonton 
pour retourner ensuite au noviciat.de 
la Baie, St-Paul. Melle Blanchard est: 
une ancienne élève du couvent de Mo- 
rinville. 

Honneur à ces jeunes qui quittent 


tout pour suivre le divin maitre, Puis-. 


sent-elles avoir de nombreuses. imi- 


tatsiees. 
.* DELMAS, Sask. 


Ÿ Un de nos abonnés à dè Delmas : nous 
enoyait, il. y à près d'un mois, un 
mandat-poste de $2.00 (M-8 4323908). 
Aurait-il - l'obligeance de nous faire 


fükre sur notre liste te: changement 
-nécessaire,, | 


% s, 


…* pe sante et ae Me ah om = À 


ci, et comme lu récolte a été excellenie | Jean Cuelenaere:; : 


Mary Sedlar, Aux nouveaux époux 
hu zagilleurs voeux. 


Baptêmes — M. Tom Lussier, un 
Parrain et 


‘— M. Auguste Pirart, une fille, bap. 

tisée Jéanne-Marie-Blanche, Parrain, 
marraine,” Melle 
Blanche Boichat. 


LAC PELLETIER, Sask. 


Accident — Le 2 novembre dernier, 


tant [notre paroisse a été plongée dans un 
deuil sans 


précédent, Marcet Mon- 


champ, jeune homme de 22 ans, mé- 


bargo ni contrôle extérieur nè venant canicien pour la machine à battre de 
son: père, 
courroies et fut projeté 


les 
sol. 


le bräs pris dans 
le 


eut 
sur 


Son bras gauche fut arraché et i] out 
la tête brisée; la mort a ét@ instanta- 


née, 


1H laisse pour pleurer son départ 


si soudain: son père, M, J. B. Mon- 
champ, sa mère, quatre socurs ct trois 


frères, ainsi.qu'un. beau-frère, M. 
Corbeil, 
meilleures 


J. 
nos 
se 


de Winnipeg. Une de 
familles chrétiennes 


trouve plongée dans un deuil cruel. 
Le Patriote et tous les paroissiens qu 
Tac ‘Peletier offrent leurs plus sincà- 
res” condoléances aux parents et amis 
en deuil.’ | 


ÆEnbhtumation — Berthe Falcon, ‘use 


de 5'ans, enfant de Joseph Falcon et 
de Louisa Hamelin. 


fonts baptismaux, 


les 


Baptêmes — Ont té tenus sur 
Per- 


Marie-Anne 


Mme Dorais, de Marce- | 


Monette et son épouse ont servi de pour le succès de cette oeuvre, 


parrain et marraine, 

Marie, née du mariage de Joseph 
Adam et de Adéline Lenrire: parrain 
et marraine, Patrice Trottier et Célina 
Lemire. 

Malades — M. FA N. Monette père, 
a été gravement malade pendant que!- 
ques semaines; {1 est à peu près bien 
maintenant, 

. M. H, Sylvain'ys'est fait brûier .une 
main en travaillant à sa machine à 
battre; Îl re souffre pas tr9p Inaitite- 
nant, ff a été cependant dans i:ra- 
puissance de continuer les battiges. 

“Divers — Les battages sont enfin 
terminés. Nos francs lurons sont re- 
tournés vers la terre natale, En nous 
quittant, ils nous ont dit: au revoir, à 
l'automne prochain, car ils ont étü 
enchantés de leurs courses dans nos 
riches plaines de la Saskatchewan. 
Nous leuf avons souhaité ‘1m heureux 
retour parmi nous, 


1%: 


MONTMARTRE, Sask, 


Proteâau, ayant vendu sa 
propriété à M. Hélène, est purti avec 
sa famille pour aher résider à”Char- 
lesbourg, P.Q. Il sera certainement 
regretté par les amateurs de chant 
èt par les comédiens loc'iux. 

— M. Isaïe Perras a acheté Ja demi 
section de M. Aîex Lacoursière, 

— M. le Dr E. Lavoie a vendu:sa 
sharmacie à M. Cadieux, pharmagion 
de (Gravelbourg, Le docteur désire 
consacrer tout son temps à ses mala- 
des. 

— Le service électrique s'agrandit 
tous les jours et bientôt tout le mon. 
dè aura la lumière en abondance, 
Les trois accusés d'éffraction, 
Falhaman, Æbile et folk, ont comparu 
devant. les “magistrats Boyer ct Coli- 
can, pour enquête préliminaire et ont 
été renvoyés à la cour de district à 
Régina pour le mois de février. In 
attendant, ils ont €té mis en liberté, 
sous un eautionnement considérable. 

— M. f. Léveillé, de Régina, a pas- 
sé ‘plusieurs jours chez son frère, M. 
J. À. Léveillé. { 

— Mme A. Boyer esi ullée résider 
à Réginu avec sa famille. 

— De nombreux cadéaux sont reeus 


. M. Jos. 


SEE 


A EC 


reault, enfant de Alexandre Perreault [tous les jours par M. l'abbé Jérôme; 


et de Margüer ite Mailloux. 


Parrain et 


secrétaire du bazar, qui n'épargne pas 


Majräine, ‘Joseph Vérmette et son (- jses peines pour en assurer le succès, 
pouse. 


Monette et de Béatrice Roy. 


Nous avons la 


meillleur.| 


Marie-Ludicine, 


enfant de Joseph: 
J. W. 


Il est difficile d'échapper aux pres- 
santes sollicitations des demoiselles 
de la paroisse qui rivalisant de zèle 


‘lvons subie a arrêté les battages qui, 


Les 
jours du bazar seront du'7 au 10 dés 


cembre. 
_— Environ 30 personnes sont à pré- 
parer le chant pour la messe de minuit 
sous la direction de M. Dancause. 
— M, Giles Sylvestre est parti pour 
l'Est avec sa famille. 
…— ‘La tempête de neige que nous a- 


heureusement, sont très avancés. 
2 $e saçomninemennan 


Mouvement 
de l'A.C.F C. 


Cercle Montcalm d’Assiniboia 


À une assemblée”"du ccrele local 
Montcalm de J’A.C.F.C. le 8 octo- 
bre, il :y eut une jolie partie de 
cartes et une” soirée dramatique et 
musicale donnée par les membres 
du cercle au profit de l’église de 
Saint-Victor, M. le curé Morissette 
était présent et fut enchanté du ré- 
sultat pour son église. 

Durant ‘cette soirée une collecte 
fut aussi faite au puofit de M. le 
curé Poirier, à l’occasion de son 
[départ d’Assiniboia. Dans quel- 
ques minutes le secrétaire fit une 
liste des donateurs et. le montant de 
837.00 fut versé ct envoyé à M. l’ab- 
bé Poirier accompagné d’une lettre 
lui offrant de sincères souhaits eb 
lui exprimant les regretS de son dé- 
part. M. Poirier envoya aux dona- 
teurs ses. remerciements et souhaits 
sincères. 

Une assemblée généri le fut de- 
mandée pour le premier novembre, 
mais l'assistance ny étant pas fa 
vorable, l'assemblée fut remise au 
dimanche 5 novembre pour l'élec- 


tion des officiers et Finstallation 
dun  nouvean secrétaire-trésorier | 
pour remplacer M, Léon 


qui nous quitte: pour PEst. 
sd 


ROME — L’Instituf agricole in- 
ternational de. Rome rapporte que 
lestimé de la récolte de blé pour 
PArgentine ‘est 231,200,090 winots, 
contre 180,640,000 minots en 1921. 
On estime, d’autre part, que l'Aus- 


tralie a environ 16,000,090 d'acres- 


de ‘térre en.blé contre 9,589,000 
l'année dernière. 


ax 


Monsieur Ludger Allard. 
argent pour des drogues 


HÉTISON 


ommes 


e reims el ln? 


‘er 


Etes-vous affaiblis, nerveux, malades et débilités ? 
Votre’vigueur est-elle épuisée ? Votre courage et votre 


ambition sommeillent-ils-? 


# Li 5 
ï * 


8 - 


| Etes-vous bien de ces jeunes gens: vieux avant l’âge ? 


Avez: VOUS 
membres ? 


des douleurg dans le dos et dans les 


% 


Voici pour vous la guérison. paru un traitement qui 
n'a jamais échoué .et qui donne des résultats rapides et 


durables, 5 il est bien suivi. 


D'EST LE TRA 


ITEMENT PRE LES 


_ PALULES MORO pour les HOMMES 


Les Pilules Moro ont guéri des milliers de èas répu- 


Lés ; incurables. Si vous êtes 


fatigués de dépenser votre 


ns valeur, commencez à les prendre dès aujourd’hui, 
Voyez ce que dit aujourd’ hui M. Ludger Allard, récemment guéri: | 


“J'avais des maux de reins. et malgré tous les médicaments prescrits par les 


médecins que j'avais consultés, rien nc semblait me soulager. 


J avais aussi une 


bien. mauvaise digestion ct je m'affaiblissais tous les jours. Ayant appris les succès 


des Pilules Moro, j'ai décidé de les employér. - 


Ma santé s’est améliorée dès les 


premières semaines de traitement ct je me suis guéri en peu de temps. Je suis 
oien heureux de ne plus souffrir”. M. Lidger Allard, 166, rue Ste-Ursule, Trois- 


Rivières, P. Q. 


Les Pi ules 
au Canada et à 


COMPAGNIE MEDICALE MORO 274 rue 


Moro sont en venis pe 
x Etats-Unis, sur écoption 


aut., Nous les envoyons aussi par la poste, 
| du prix, 50 sous la boîte. 


St-Denis, Montréal. \. 


Racicot, | | | 


RERRAGHAN 
ÿ pour vos articles de || 
quincaillerie, Vous vil 
trouverez un nscorti. | 


micnt complet et des | 
prix raisoinables, 


n Poêles à bois, four. !] 
naises Québec, poëles || 
pour chantiers, [! 


THACHES “KEEN KUTTER” 
| “64.00 
HACHES, 

NT S 


Lampes à gazoline. Coleman; 300 chan: 
delles, équivalant 20 lampes à l'huile. 


Lanternes ” Lossssrseseseese. : $11.00 
Lampes EE + $12.00 


CHR WENNEE 


“SI C'EST QUELQUE CHOSE DE BON, 
| L'AVONS.”: . : 


NOUS 


LES QUARTIERS GENERAUX DES CHASSEURS 
Je Be KERNAGHAN QUINCAILLIERS 


Angle Ave, Centralé et 8ème Rue. Tél. 2220 


“Le magasin de la qualité” 


nn é … . » qe 
Nous avons bésoin immédiatement 
‘DE PEAUX PRAICHES DE 


pütois, rats musqués, loups, + visons 


.Nous paierons les plus hauts prix au comptant, pour. petites ou 
grandes quantités. Nous payons aussi les- meilleurs prix du marché 


pour 
PE; AUX ET RACINES SENECA 
REPÉRER RENE NE ENTER ET ESS 

EXPEDUEZ, IMMEDIATEMENT CE QUE VOUS AVEZ À. 


R. S, ROBINSON & SONS, LTD. 


Bilde,. angle Avenue Pacific ct ue Louise, YVinnipeg. 


°R, SK. 


Un bon charbon qui chauffe également bien dans 


le poêle et la fournaise 
58.00 
,  Grosseur d’un oeuf, tamisé deux fois— 


|, Sos $7.50 
THE NORTHERN CARTAGE Cp, LTD, 


. Téléphone 3002 


Les comainantles peuvent être reçues à Vagence Wilkimjon 
' 1115 Avenue Centrale 


En blocs, tamisé deux fois — 
La tonne ; 


_" 


ES Ge D ne D PUS 29 ST D US A Se ne me Dennis 


ENCOURAGEZ. LES ANNONCEURS 
, DU “PATRIOTE"” . 


RER ER 


punis 


À 


oi Servez-vous de cette compagnie de fermiers qui compte plus de 35,000 actionnaires fermiers dans l’ Ouést Canadien. Cr 
L : Nous avons 340 élévateurs dans les campagnes et des élévateurs terminus pouvant contenir plus de trois millions. de- boisseaux. 
7 actif total de cette compagnie s'élève à plus de huit millions de dollars. Votre argent est bien placé quand vous nous expédiez votre 
Fe graik. Les fermiers ont souvent perdu de l'argent par le passé en expédiant leur grain à des compagnies, insolvables, cote > 
+ EN 
: Il n'est pas nécessaire que vous soyez actionnaires. Des milliers de fermiers qui ne sont pas actionnaires nous gapédient 1e leur, grain 
“le savent par expérience qu ‘en agissant ainsi ils obtiendront de meilleurs résultats et les plus hauts prix du marché: NU Lie 
: . à ° . oo, eee de 
. Si vous nous demandez un paiemëné fait. à l'avance quand vous nous erivoyez votre note d' expédition, vous. aurez otre. argent 
4 ‘ À “4: LE L ä! ‘ : 


|‘promptement. 


-s0on-260m-Afin-que-nous-puisgions. ee eine : 


PHNIERS 


; 


+ 


ECRIVEZ CE FRANCAIS | 


ee 
ùs 


Vendez votre. grain par riternodiare dun cnibegnt de fermiers.‘ 


Et a et ai #2. DEN. Ur, 
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in Gangés du Hi | SOUVENONS-DÔUS 
lc Laser se rematries. . | .. de”nos morts 


Pard, je we ai pas ere PER D 
ie ja snaine dernière, j'ai eut .. L . ‘de oo b 
Mais, nains des photographies © MOIS de novembre 
entre érdam où lon voyait. une an a 
d'AMS tonne, d'aspect intelligent}. L’âme de notre religion, c’est la 
jeune © waccompagnait une fit-|charité, Depuis qu'un Dieu mou- 
et fin Ct en Jaisse un berger. af-[rant J'a mise au monde sur le Cal- 


pone, 


Jette F4 ne ‘{vaire, cette vierge. douce, ardente, 
lerritnüs à fiancée officielie. .{compatissante, a passé sur tous les 


chemins de notre cxistenee, au’ fo- 
ver de toutes les'méres, au chevet 
de toutes les douleurs, Elle ‘en- 
chaine Îles coeurs dans les liens si 
me on d où [éhai que fa mort né- saurait les 
ace. ou 4... (rompre, Le souveñir, on effet, sur- 
es! donc vrai, sérieux, 1MU- vif aux ruines que le temps multi- 
: "t plie ans le monde de nes affec- 
Dis ", tüons, el: nous suit au delt de la 
Quand on 4 soixanté-trois ans Eh tombe. 11 va trouver dans leurs 
dsriere soi, de telles Fe D MON froids tombeaux ceux de nos frères 
sonsabilités que persol au. que la mort. a moissonnés pour leur} 
ke wen connait € Éntion humaine | PL : 
ple que toute ] at enti ar le juge- dèle. Quelle. consolation pour 
doive étre accaparée pal JU6E- nous que cette doctrine dela Con- 


c'était ] de | 
ai ° un. parc 

pavail pour Cadre un pat 

Le ont fleurait, le haut -par- 
pri “de l'autre coté du Rhin” com- 
qe isait avant la guerre, en 


- 


nent, PR 


{ u? D . Q 
meat éternel qui s'approche, 9 Où munion des Saints! 

Que va-t-0n Me dermander...? Que |: Le. mois de novembre, c'esl le 
aie répondre? .*, [mois des Morts; ainsi l'appelle la 
Et l'on seni la vérité de la parole’: pièté des fidèles, Pas un jour aù 
de David: Ma faute ne sc dilue pas nous ne devrions penser aux éhers 
dans Poubli. Elle est là, invisible disparus; mais l'Église entend: ra- 
et contre Moi, toujours.Peccalum{nimer notre zèle et nous ‘rapocler 
meum confra me est semper,…. [d'une façon toute spéciale, et à- 

ot. te comprends très bién|vec uné insistance toute maternel- 

Pourtant, je Ï . : 
le-trois ans on se re-[le, le grand devoir du souvenir et 

+ de la prière pour nos morts, S'ins- 
souil de In solitude “glacée pirant de fa sombre mélancolie des 
e descend toute vie, .on [IOurs automne, elle veul'nous rap- 

‘ soin d’une main poler que nous aussi, avec le déclin 
À 5 madresse”owa Pageldes années. qui s’enfuient, nous 
quie & ne léndresse qu’à lag SNS RE TR ERETE 
de la fl Le dus rèves le eunesse, penchons vers Pirrémédiable déca- 
de Ha s en: on a. vu disparaitre deñce. Dans Ie vaste champ du ci- 

1 OHpagnons du route; Les longs [imctiére, à eôté de nos parents, de 
Sois devicunent une ironie; on[tos anis, une place nous attend. 
PO nt seul avec des Forces décfi- L'herbe épaisse aura vite fait d'ef- 
se us devant le combat redouté facer les derniers vestiges de notre 
qui ét Pexistencé; oo passitge ici-bas, et, à notre tour, 

" D opfontic nous dormirons dans -Je silencé 

K sppei d'affection de- |. pe , À ; 
<Ajors Jour Appel d'affection de SGtitude et l'oubli. 

vient PreciCUR N ; Hélas! on à pu dire avec trop de 

me ns 4 av …tur-h Hélas! a pu dire avec trop de 

st ur réconfort avant les Ur Gite “L'herbe poussé moins vi- 

rible passage Sn, nu sie sur les tombes que loubli- dans 

Vol Le ô itiale “Vnpe free ni UE 

Ces la masdicten gaie qui est [es coeurs,” An ours des funérailles, 


qu'à soixnl 
marie. 
AU 
vers laque 
a peut-être plus be 


solil Sont ‘nous avions duré aux chers dispa- 
, s ! + DER * 
seul.” tin peu alénee rus, par nos regrets ct pur nos lar- 


C'est le soleil d'hiver, mais s0.. 


à at ‘si Fi imes, Félernel souvenir. Mais bien- 
Wl ont de mème, et si bon ‘au | MES Péternel "souvenir, Mais hier 


: sreucdlarc tôt le ciel ct la terre ont fait un pas, 
malheureux qui chemine sur Ja rou- | pri descend, le silence les ou 
de ennelgées 7, ‘1 jure, aucun rivage m'envoie plus sur 
: Qi pogso as tes tomes la brise de lPamour”; 
Mais Ales sil ent OU Et peu à.peu nous les oublions en Les 
hommes. il n’est done pas ce perdant de ue, | D 
que je supposuis ! ee - |, Ne éroyous pas nous étre acquit 
N west pas Je loup rude et sau-|lês du grand devoir de a charité, 
vogc au fond des bois! + [de Ja justice ou de In reconnaissan- 
Î m'est pas l'Attila, dans lJ’Amu|ce envers nos défunts en couvrant 
duquel une frénétique ambition a |ieurs tombes de fleurs ou en édi- 
supprimé tout sentiment. 7 “"""‘{fignt à leur- mémoire .des. monu- 
{l n'est pas le dieu farouche de ayents,. fastucux. Le grauit pré- 
Ja guerre. CE Wotan, dont ja feli- Cieux, le Anarbre oprulent, qu ust-ce 
at unique et suprème était de boi-kautre _chose «qu'une froide pierre 
re l'hvdromel dns le crâne chaud qui dira au passant, désoeuvré le 
des vaincus, “:, .. Asouci de notre vanité? Mieux vaut 
Je suis en présence d’un être quifune Rumble croix, de bpis qui tend 
est un homme comme tout le mon-|ies bras à la prière ct implore lc 
de..qui à besoin, lui aussi, d’une af-|souvenir. ni : | | 
fcetion et.d'un coeur. :  °-- Puisque l'Église juge à propos 
D'un homme. qui. trouve -du4 dc, consacrer dout l& mois de no- 
arme, Le éoiv, en-rentramñt à :la|vembre au souvenir des Morts, ne; 
Maison, d'apercevoir-fa clarté d'u manqu ons. pas de répondre à son 
ne omibrelle dans Pantichambre...| appel. Souvenons-nons que Dien| 
D'un bomme qui rêve devant{se servira: pour nous de ia même 
ue téte blonde penchée sous la [mesuré dont nous nous Serals SCT 
baipe. devant deus mains qui selvis envers les.autres.  Multiplions 
tendent vers sa Mains {les oeuvres de nolre charité, En jn- 
D'un homme qui'a besoin d'en-|veur des ämes du purgeloire: j 
jendre une voix de femme-lui dire PrIETe, l'aumône, aux PAUVIes ñ 
du seuil de la porté: “Gomment ’al::f COMIMURIONE dé” Saiñt-Sacrifice “de 
lez-vous, mon seigneur et maitre,” ;la Messe, cle, nous ATODS tant” dt 
Le kaiser est cola. MOYENS ef de auotifs de Îles secou- 
TI, + _ 
.. Le poële a‘pu dire: Le vrai fom- 
beau des Monts, c’est. le coeur des 
vivants, qu'il n’en soit pas ainsi 
pour nous, Que chacun se souvien- 
ne, durant de mois de novembre, 
de tous ceux de ses parents cf de 
ses amis -de lautre monde, ci sup 
plie le Dieu des miséricordes de 
eur donner le epos éternel, 
L o 


ee 
LE 


En 1917... 


Les ménoires de Guillaume II 

Î n'a pas cette excusé-là, ce kaï [outreplacé an premier plan de 
ser qui, après “avoir .enu femme et l'actualité les tentatives: de paix 
enfants, ne peut supporter: de res<] qui se produisirent au cours de Péié 
tr seul plus d’un an, et vole avec D 
“ue ferveur de jeune homme vers 
un nouvel hyménée. nu ‘ . 
H sait la douceur des fiancailles 


- 
Mais alors!" Alors! +... ue 
Chez cet homme, quelle respon 

sbilité plus immense encore qu’on 

pe supposait! 

Qu'un aventurier aux enliraiiles 
de fer, sans aucun besoin de coeur, 
sans désir de fover, brise le coeur 
et le fover des autres, c’esl déjà a- 
bominable, > 

Mais cette brule-là peut invoquer, 
comme excuse, qu’elle ignore Fu- 
wertume des larmes — n'ayant ju- 
mais pleuré — et Ja douceur d'aë 
mer — mayant jaunais rien su de 
lanour, . 


À ce sujel, le récit donné par lex- 
empereur de Pentrevue qu'il eut 
avec Mgr Pacelli, nonce à Munich. 
commençantes.. Î a appelé une mise au poiut que.la 
_H sait la joie profonde d’un.légi* | presse catholique allemande, à pu- 
time foyer, auquel préside la fem-fbliée, On y voit que l’éminent di- 
me choisie el aimée. E plomale accrédité par le Saint-Sié- 
1 suit Ia gaieté que mettent, le]ge en Allemagne, au moment ‘mé 
soir autour d'une table, ‘les visa-|me où il faisait, pour abréger les 
ges ricurs des petits enfants. horreurs de la guerre, une Supreme 
Î sait tout cela.’ « démarche auprès du Kaiser, posait 
Aussi je répète!.“Alors LA a- [nettement la question de la\Belgi- 
lors! | que ct de l'Alsace-Lorraine. 
TN À La paix. véritable, en effet, ne 
Pourrictil quand, dans la petite {saurait se concevoir .en dehors de 
chapelle du château de Doorn, flla justice, et la justice vxigenil que 
s'agenouillera à côté de sa fiancéelle droit, outrageusement violé en 
de surérogation, ne pas penser aux | Belgique depuis {rois ans, en Alsa- 
tunotmbrables fiancées des autres, |ce-Lorraine depuis 47 ans, el sur 
sur la ile desquelles il'a jeté Le voi-[combien d’autres, points du conti- 
le noir... ._ [nent, hélas! fut rétabli, : 
Voutratil ne pas évoquer les] Mais on a prétendu que les mai- 
veuves Inmentables, dont il a sau-[tres de F’Allemagne donnérent l'é- 
vagement brisé et le coeur get. la-{poque, en ce qui conecrne notam- 
venir...” . OR T ment da Belgique, des assurances 
Et quand, au milieu'-de filé 


lui ressemblent, _il apercevra les | étre arrêtée..On a même été jusqu'à 
jeunes figures dés enfants: de sa ldire-que si PAllenrigne était bien 


femme, pourrat-il oublier les efñ-[responsable du dèclanchement, du. 
fants des autres ceux de Belgique | conflit mondial en 1914, c’est l'Err- 


et de France..?ceux du’ Lusitanie, tente - qui: portail Ja responsabilité, 1} 
. dont, à la côte anglaise, on alignaitide la continuation de la guerre à 


les pauvres petits corps frigides au [partir de 1917. | . 
long du cadavre des :mères,.25 ” | A cette mensongère accusation, 
tt * | Cest à un Allemand lui-même que 
nous demanderons. une - réplique 
péremptoire. Et quel Allemand? 
Un, énnemi du régime impérial, un 
antipatriôte? En ancune maniere. 


Et si, dans. l'égoisme: d'un. hon- 
heur qui ne paraissait plus possi- 
ne à une elle conscience humair 
ne, le Kaiser écarte Ja génante vi- 
ion, a princesse Hermine. von 
Schoeuaich-Carotath ne pourra pas 
ne pas l'apcrcevoir. D 

Les pages d'honneur feront bien 
alors de soulever da traîne royale, 
tar, dans cette chapelle, partout 
lle se tacherait. de sang, fai 
_E& Lien qu'Allemande ét-hypno- [été l'ouvrier-de-la défaite alleman- 
tisée par les perspectives possibles | de, affirme, que c’ést sous l’influen 
de lavenir, la fiancée frissonneralce du gériéralque:les assurances 
peut-être tont de même: en mettant précises relativement. à l'indépen- 


reçut jadis ge Guillaume IT en per- 
sonne la direction, du ministère des 
Colonies. 


Sa main dans celle qui, d'un trait | dance de la Belgique ne furent pas | 


e plume, signa la mort de tant de | données par l'Allemagne en 1917. 
martyrs dont le sang crie, et ériera| “Si on avait seulement donné au 
padant des siècles vers la Justice }nonce du pape la réponse qui con: 

elle" . y 
….. . Pierre l'Ermite 7" 


Æ PRET mo ES cr 


TT mn om 


me ngrnene Lette mme nent 


qui lteiles que” leffusion de sang cût pui fl 


I s'agit du Dr Hans Delbrück, pro- |} | 
esseur à L'Université de Berlin, qui {fi 


Le Dr_Delbrück, dans un ouvra- |} 
ge où il accuse Ludendorff d’avoir.|$ 


venait, écrit-il, on aurgit pu conti 
nver à tissér 16" fil: de la"paix Et 


LE PATRIOTE 


DE, Lou S E 


il conclut: “L'Allemagne : n'ayant 
pu être amenée à faire la déclara- 
tion demandée surla Bolgique, bien 


que Îe Reichstag se füt prononcé, 


Jui aussi, en cv sens, dans sa résoi 
lution ‘de paix, l'entremise papale 
demeura sans résultat, La faute 
de procédure en incombe à Künl- 


mann; la faute de fond à Luden-Ïk 


dorff”. . 

Le témoignage est formel, et il a 
de l'autorité. Le 4 août 1914, le 
Chancelier  Bethinanri-Holweg a- 
vouait Ie erime que commettait l'AI- 
lémagne en vicolant la neutralité de 
la Belgique: mais, ajoutait le Chan- 
celier, nous ” réparerons Îles torts 
causés. D ae UT re 

Et moins de.troïs ans après, gri- 
sés sans doute par leurs succés 6- 
phémères, les dirigeants de Berlin 
ne voulaient plus prendre aucun 


“engagement sur ce point. Cela les 


juge 0 "7. , Te 
Une vicloire, de l'impérialisme 
aNemand eût éfé un deuil général 


de pareilles, Îl Sm-!horter Je réconfort de l'amitié fi-lpour la liberté da monde, Chaque 


jour qui passe nous cn apporte urie 
preuve nouvelle, ; s 
: x. Y. Z.- 


De retour de l'Amérique du 


‘ Sud 


Paris -— Le capitaine René 
Fonck, dépuié des Vosges, le fa- 
moux “as” français qui à abattu 
“officieHement”, pendant 4 guerre, 
nus de soixante. avions allemands, 
vient de-rentrer de l'Amérique dun 
Sutt où il a usdisté à l'exposition du 
centenaire du Brésil. Ïl était ac- 
compagné, pendant sou voyage, par 
Mgr Baudrilart, membre de PA- 


cadémie française, recteur de lins- 


titut catholique de Paris. Le ,capi- 
serail bientôl le facteur I plus iu- 
portant de‘lx vie économique en 
Argentine | “ - , 
lolerviewé par le “Petit Pari 
sien”, il a déclaré que le vol en u- 
vion était entré dans les babitudes 
journalières en. Argentine ét qu’en 
raison du manque de routes, de la 
nature du pays et de limmensité 
ües propriétés agricoles, laviation 
deviendrait probablement bientôt 
le mode habituct de locomotion 
dans ce pays. ee 
Mgr Baudrillurt et le capitaine 
Fonck on! été enchantés de leur ré- 
ceplion dans lAmérique du Sud. 
Mgr Baudrillarl a remarqué que les 
Allemands faisaient une propagan- 
de puissante dans cette région, par- 
ticulièérement dans les journaux de 
fangue cspagnole, 
HE e 
PARIS -— L'auteur dramatique et 
journaliste Alfred, Capus, ’de: PAca- 
démie française, est. mort.à fans, 
LE! était directeur politique du Figa- 


taine Fonck a prédit que aviation | 
Ù 


ro. CNE 


x 


0 I OS CRE STE 
= 
à ü 
. ee u k , 


D nd ‘ . 


Velour de bonne qualité: 


Corner Central Ave “10h $£.. 


À Shoes for (Uomen r Chidren. 


Avez-vous achete votre 


“Nous venons justement de recevoir un." 


en satin ou en tissu fleuri. Les plus récents mo 


NOUS VENONS DE RECEVOIR UN LOT DE. BLOUSES. — Les plus récents 


eu es CE n s. inère. . 
’ modèles de New York: la blouse si populaire en. sole ou En laing:tafteta. Ce qu'il pierre — Comment, I avait de l'assurance, lui qui était si : 
: JE 42 * A LR : ue aa Nipaio ee et LU £ | sut $ DNS : , 4 
faut pour le travail de bureau.  : a ei; rt pauvre? .. 1 
re , +. À soi EN: rame à ; nu armes ras Joscph -—,1{ en avait parce que c'était un homme intelligent 
CU Ur es 5 is bars Ve UE _ sure ÉN SCT . et un. homme de soeur; et quand l'on possède ces deux qualltés, 
-NOUS AVONS UN BEL 'ASSORTIMENT DE COSTUMES “EN SOIE, SERGE l'on viont toujours à bout de payer 80h assurance. ; 
ET TRICOTINE, MODELES" TOUT A" FAIÎT CHICS. : me ci Pierre, Moi, j'en sorai bien incapable cetté année. 
- mous rome en pas Joseph —- Et cependant tu 8 payé ton homme engagé. : Tu l'as 
ELEC _ nos mn LL = . ou payé Lous leu ans, que l’année ait.ét6 bonne ou mauvaise. Bt toi 
BLOUSES EN CREÉPE DIS CIN avec coliet changeable, quel- qui as travaillé plus fort que lui, levé le matin avant Jui, couché le, 
ques unes avec dentelle iriunditisé, d'autres trawallées à la mai À. soir après lui, tu ñe pourrais pas te payer un salaire de cent pias-. 
eu prodéess ' PO UT n tres par an, lé düait:de ce que tu donnes à tôn hommo. engagé... 
el Drodéés 0 Lou Cu in qu L... AIgrs vend ta ferme et travaille pour les autres. Mais je sufs sûr 
. Nous avons des BLOUSES FARDESSUS, avec perles "aussi la Lo quest ta le voutäle pour de bon, mené on laissant d'autrés dettes . 
- Qyr D ei aire, {lle slégautes { .… en éralère sil le fullait, ‘tu pourrais te mettre ce gulaire de côté en 
- BLOUSE JACQUE si populaire, . nes, sont, toutes flégun € Jl : nraR een CS sbrat Ja #éuriéé four. ta famille #1 tu disparaissois | 
: et à un prix raisonnable. Fo et 8f Cu vis. dans' 20 anë d'ici, tu n6 seras plus’jeuno, et.tu seras bien. 
ou à RS RENOM LP SO CE CASE ER contont de recevoir uñ, deux ou trois mile dollars pour tes Vieux M, 
7 Etre EN . ours. Prend donc une police dans la Sauvegarde et tu verras que. : 
COSTUMES EN LAINE . 6 9 5 Jours end 4 : verras que. 
e tr de =, |” La : .tu én viendras à bout. # un ue 
A patin 'de fesses 13.7 TT ue : ce je ri 
| os on © @50 || LA SAUVEGARDE... 
COSTUMÉS EN SOI 622 50 | | LE Le 
, nm A partir Qé ,.,,,.,.4,4celereseuresereners We de ces toit 7 - y acces 
: ee ee Büreau provincial  - - /- =" Vonda, Sask, 
. COSTUMES. PO: INTERIEUR âèie Bill ; … LU TE 
SN ReEE VE E Ou demande des ugents dans toutes les” potolsués Canddlonpes- 
‘ M D ue ru | - es Lil td rrangaises: “ue nr ut 


a + cobeete mme 


o LA 1} 
N Île : des Marchands, nocusé de uégl-1" ee ou Dés cé é TU PRE: | RS ze. ENFIN! Lane 
OUVEILCS gonce pour avoir signé un faux rap- Cologne —- Des cérémonies gran- 
“ ' dioses ont marqué, le GU0ëme EU 
ÿ . nri a > se acatii vetsaircude Ia cnthédrale de Colo- 
. | carie. Cest ‘le second acquitle- ; à UC 
| .de partout ment dont il bénéficie, airs que al Le cardinal Schulte prési- 
MacArow, le gérant général de la (uk ° Ne , 
L one o .{ Cette cathédrale a été bénite en 
1222 par l'archevêque Henri E, 


nc n [ a 4 
Vous pouvez vous DroTuRr GTI 
nesueances de tous Genres 


— EN FRANCAIS — 
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PTE 


A lutin banque, On croit que ce ju- 


- x aNtEe ve 1° aire F - 
:: EDMONTON — E, E. oran à geruent mettra fin à l'affaire. comte de Virnceburg. ‘Ce-ne fut[ll . | :chez Le 
passé onze jours'et onze nuils saus . qu'en 1880 qu'elle fut entièrement 4. À. J \ 
nourriture et sans feu, perdu dans] VINNIPEG — Mrs À Hamilton, [terminée, alors. que l’on a érigé ds, À JOÿoi | 
les bois et les marais. semble a- [belle-mère de lPhon. GCrerar, est {ueux clochers de 515 picds de hau- Agent général de l'Ouest 
voir supporté cette dure épreuve {hôrte à Solsétrth, MansrarMageudp Megpitt tivoon se re or Oo |: 3," Winn! 
sans trop de dommage pour sa san-|%7 ans, Les @éputés progressistes |enmeinars ms mm ,{[l, mpîte postale 975, pese 


LE in: . siégeant à It confèrencorent.ndres:. 
SASKATOON == Drs recherches [°° à leur ancienchef un omessageide 
Nu + ICS Les Q : , 
ide Ja police qui durant. depuis ss mpathie, DRE : 
plus de deux miois ont abouti à ; s antañe ta bacs doclil 
Parreslation de doux hommes ‘ct| OPTAWA—D'anrès le burean desifp:. Tailleur 
à la saisie de Puné des plus grandes statistiques. l'Alberta a fem La ts, Lt é A 
istilleries clandestines encore dé-|te depuis deux ans parmi les.pro- fi. À L 
distilleries dans l'Ouest. pere dé vinces productives de ebarbon, du |}}- Nous, nettoyons, pres- 
tion, qui se trouvait dans une pelite (Cana: viennent ensuite Dj ordre : sons et réparons, . Agent. 
ferme à quatre iillès au nord del, Nouvelie-Leosses 22 GOGROR SG cotlartd Wool 
Anglaise, In Saskatehowan,,el, le LI pour la scotl and Woolen 


‘ dot ‘3 


| ‘POUR Vos TRAVAUE DB 
NEATOYAGE st do TUEINTURS, 
.'éfreracr-vous à 


HENRI MELIS 


Saskatoon, comprenait deux grands Al : 88, tidino RUE OUEST 


alambics complets, six barils de 26 | Nouvean-Brunswiel, coté eMillset nes LL. 
gallois chacun de “mash”, plu- TR KE AE 9 FN tin ; : e. e« 
Sicurs bidons à crème contenant du | MONTREAL -— Mme ‘Louis Fré- $25.00. POUR UN.COM- Téléphone 2821 CS 
whiskey manufacture et une grande |chette, veuve du poète bien connu, Il. PLET OÙ UN PAR- 
quantité de sucre en sacs, ést morte, Elle clait pensionnaire .. EL Leroi 
: = : de l'institution des sourds-muets, DESSUS MAISON. Ë 
MOOSE JAW — La succursale del PARIS —- L'importante  direc- “Téléphone 2959 TRAVAIL SOIGNIE. LAVAGI À SE, 
la Banque Uniqu A Nicerox a été [ion de l'Ecole française de Rome, g11 À c ! PRIX MODERRS, 
complètemen étruite par un in-|]vacante depuis Ia mort de Mgr Du- venue Centrale à en 
ceudic, # Jchesne, sera d'ici pet pourvue d'un PRINOB: ALBERT 
mes litulaive par M Léon Bérard, mi- _ 
RAVMORE, Sask, —. Deux entre-{nistre de l'instruction publique gt 


pôts de magasins on été visités par [des Boaux-Arts, Le choix du mi- 
des individus qui, s'v sont fivrés à {nisire s'est porté sur M. Pératé, qui, 
des actes de. vandalinne, détério- {depuis quelques mois, avait assit- 
vant les marchandises el la proprié- {ré l'intérim de directeur de FBeole, 
té. La police provinciale enquête. [de Rome, Fe ee 
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_ AVIS 


NS Loi de l'impôt sur 


pommnamemmaneet 


Monter ment Loue, 


TAILLEUR 


NORTH BATTLEFORD, Sask, | pARIS — M Jonnart, aimhâssa- . les écoles . 
Edward Arnold," de North Balle leur de France près Le Saint-Siège, EE SRE RE Pour HOMMES -  : 


ford, a été-tue instantanément dans pose sa candidature au fauteuil dé {As ost par les présentes donné 
un accident de chasse, TT escala- FAT Paul Desehanol . Sept eandi- l' st: Par, réso] DAM 
ail le bord © uissent lorsque LT. al DeseRAREL . DEL Ci Lut'en vartu des prévisions de In Lol et pour ES 

dail le bord Œun ruissemt lorsque |quts s'étaient déjà présentés à ec 1 vartu, t'Év 1 Lol 
€ ied dlissa et le chien de sonlpicuile CRU pres SU CC ldo d'hupôt, sur los écoles, Son Ffon* “s 
sou pied glissa @E 16 chien de SON fuucuil: MA Auguste Dorchdin, Lioux to duerilouk n chotsi ln date de rs 

fuxil fut actionne par une branche, Gregh, CG, Gniches, Ch: Le Goîfie, DT 21 décembre 1922 ant painis de pe C tra 
La décharge lui emporta la partie Ch Maurras, Lan Réner d6 D, Ve: bic do ville do Prince-Albert, à Edifice K.C. Ave. Cenirala. 
Re Qu qu Ms, lai Aron ‘ de bér. M. .Jouhatl est montré de {io hi :30 nm, ou.à tout. agtre LOmps | memes . à 
est agé de 45 ans, 5€ L VEUVE PAcadémie des sciences môralës et ot endroit où, pourra être entendu Va 


el six enfants. ue politiques, à laquette appallethait socat peur, tenir une sessian da Ji ‘ FOURREUR 

SASHA OU Schroëdèr AL P. Deschanel, , Cour do Confinmution poux confirmer À . 

SASKATOON -— if Schroëder, Un tt peinte ronvois d adnt Fnité en vertu 4 : 

n je Ja “Mennonite Colotuüsr unes . tes ronvois de mandat faits en vertu 46 amas | 
agent de la “Mennone Canotusar € OU A DR clause ts, chantre, 112, de In Loi]  Yourrures do tottes sortos faites sur 
lign Association” à aperden, Sask, | PARIS -— Le Dr Armand Belille, DE scoles dn 1920 connio ous Vo non nef uu 
déclare que les :3.000 Mennonites {dans une counmuuication à l'Agadé- | ut de Ldimnôt «uv les écoles,” nr commandes. Nous avons  anast u 

L : " mie de Médecine, recommande UN Le trésorier des districts #coliurey ei choix consitérable de fourrurën. ) 

pas pour veñir-dans Ouest Gana- | plus grand nsage des bains de soleil lo 38 nontionnén. Se LUNbUE réparons, redoublous, naltoy= 
dieu où (ut mIEx que . Le contrat pour Îe trailement .de lu tuberculo- Distriet scolnire do Hégin, No. 4346, [ons. ‘et remodelons les fourrures de 
pout Jour transport a été signé enfse et du la péritonite, District scolnire do Paddockwood, { Le 
inillet 1921 ét ils s’ombarqueront No, 718 . JU, [toutes sortes. 

DE » Je Canadien Pacifiquc'sert non . _., re ; , 
dès que Je Canadien 1 acifique'se a District scolaire do Sturgean KRiver, 


en méestre de les traverser, 


MONTREAL —. Le port de Mont. |.  5e0 
æ , pan ee A e , No. 356b, , AN 
réal a déjà dépassé nour Celté AnnCC | District scotire do Sugar HI}, No. W. WOLM 
le Lolal des expéditions de grain ADR, : , 121, Rue de la Rivière Ouest 
effectuées en 192f, lequel s'élevait | pimtrict soolaire de GChesiey, No. l ’ , 
dd dASQ mind À MoGgne) ao Tél. 2464 
"la foret HS a Hé aie n | cDintetet ncolnire de Milkelhnge, No. 
Ê cannrR “pra va RICE Jépisset es | 7 PUTES is 8 2 Ir AL PE À 
50 millions de minols. put n hésite. ie Jiné jour d'octh? SURES 
: Drou Ab). AL, on ous ENC O U R À GE Z LES 


… or | : ANNONCEURS ne 
| DU “PATRIOTE” . . 


4 
. dmigrent de Russie n'hésitent 


Affaires Municipulen. 


“Réparation des tracteurs 
“A:prix réduits : | 


. Cyüindreg repercés ol munis de nouvénux platons ol. do pu 
lenouveaux Bunénux, , Répuralion'de manches de mank  ; | 
velles et d'engrenage. Nous manufacturons toutes #0v- ! 
,…… tes de fonte de for, cuivre et domi-uclor, Matériel do , 
soudure, à l'oxy-célyièns. ' ÿ 


. Dry Goods. 
Ladiés Ready-to-liear. 


rs vaut 


its ut ul 


. Prince Albert.Foundry Company 
Téléphone 2217. En face de la gare du C.NR. L 
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.La Sauvegarde 
1,2. 7 Assurance-Vie 
“77 BUREAU.CHEF, MONTREAL 37 
Raÿmbnd Denis, agent général pour la Saskatchewan 


n pi opt ET 
. tit trhori : 


p 


nouveat lot de 


La seule assurance Franco-Canadienne, n’en prenez 


N _. pas d’autres. L ; 
Vous 4: \ ‘ 
ÿ Pierre -— Dis done Joseph, as-tu entendu parler de l'accident 
D EE d'adlomobile qui est arrivé.tout près de Bonne Madune, 
‘ 2. …,. Joseph .— oni, encore un père de famille qui s'est fait tué. 


Muis cela urrive tous les jours. La même semaihe les journaux : 

en eitalent deux autres au sud de Moose Jiw, un'#'tégina, el un 

quatrième À l'eal de Saskatoon. f/année dernière il s'est fait tué, 

plus de douxe milles personnes tant àu Canada’ qu'aux HBtats:Unis, 

sien que par des accidents d'automobiles, rt 
# an - 


ss | | joubl Pierre — Oul, mais je ne connais pas 104 nytres Agndis- que 

| -UnS ave 5 ct poignets en fourrure, doublé je connais "elutlà. Je me demande comment tt ne va war- 

quelques urs av ec collet ct poigti t À :425 00 et plus ranger avec ses quatre petits enfanix. . 
BÏCS ose: : u ‘ 


Joseph —— C'est évidemment un grand malheur, mais les’ 33,000 
d'ussurance qu'elle va recevoir, vont bien alder lu malhoureuse , 


: “ss Dr Transit, es Fons 
PAROI ‘ 33 ES  — . rs Si] LR 5, 


: l Un grand noms do peste fete pe “apporté ne OHORIC possible d'avoir des abeilles. L'inané- FONqErX F ! BASE. ' Hon ensunrés 
; . - ‘ ; ther et d'Henri VIIL ‘C'est à ” Gomm: not has s'est fait sans Îtrie présente des difficultés, sans : ! sn . TT 
ft ti n Attention Aïftention chos ‘ près 1 r ieuses at N es Que candidats, to les unes filles €- |douté, surtont pour l’hivernege, Tes |. TT 
F4 en 10 ‘ bacchanales des tes De Atene Lo ne saint. ‘autorise vendre lès billets vents sur là prairie nue peuvent aus 
vevopre à la nuit une Dunes or [ie la grande .  »; une jolie croix [si occasionner de lourdes pertes à je | , Pour DE ] Il 
C2 0 . . | LR cu :e 8 0r$a" “ ainu Cart 55e Dar Lo S FE En 0 € 
Je viens justement de recevoir un char de ferronnerie. nise par jeunes gens des deux sexee | chine eue à agrée par AIT RATE ET ER et ea | HOMMES D'AFF, AIRES f nir la meilleure 
prors tout est à peu près permis: dé SIus grand ce “u ui. ce “Hillets: elle a-|sérieuse des différentes phases de . : ct DIE +4 satis action avec votre 
Mon stock pour les coupages et les battages est des plus Pnuves, Hbortinnge que anne er UE endu à Madu | -éxdentela som- l'industrie et ils cr oient ‘ fermement : P ) N qe E ( K ‘ auto, ‘employez la 
8 8, age, que sais-je? #. $4725 . +  ‘:, [qu'avec les soins voulus, on neut se Ù | 
. choses se font avec le consentement | 19 de: $4R tes à : r0- ‘ 
complets tacite des autorités, sinon Jenr appro. | Voici les de ureux gagnants. de Ja fée a une source an bre de a pro. GAZOLINE WHITE 
\ 8 … l'erande 1 , : its dans nn grand'nombre de fermes ; 
:Je suis en mesure de vendre ces marchandises à des prix ||Pation. al en prend à ceiui au, var rande Jet out den do av ae (Te 1 Sésashenans noue das der Par l'entremise de votre . ROSE 
,. É eV à er ces désordres n.hiateau «1 1TFent, tk distriets à abri des vonts, : 2 . ‘ 
plus que raisonnables. » FU est soumis à l'amende vonme c'es uré Bourde!, né par Melle Imelda Des ces de dollars de miel sont agencf à Por leix. donnez .. et. le lubrifiant En-A. C 
- trrivé à Parkside les années passées | Grimard. * importés. chaque année olors qu'on| ‘ ÆOU4 UOË impritnés au “Par & - FLO, 
‘Notre visite est sollicitée. pones ns anelqu” un fait es dépréda F ‘Une cassorul en aiumintum, dotr de pourrait le produire jei aux heures de | ériote de POieal”,. EN VENTE PAR NOUS gEt. 
ns chez vous le octobr Qt SO ENT, L, Normand, par Madâme ‘Harven, |ioixirs. e trèfle. sucré. 14 luzorne et - os  LEMENT. 
: risez faire, ms ronviez pas! il és! Te Potérson: uns boite de‘ cigares, don les autroé. récoltes au produisent le ° d ‘ 
‘ “ aHow'een’” ot en vaut nine immunite | je M. Thon: « Lévesque, par AI TV. & « 
Wim. ST, GERMAIN radicale! Songerz s'il y na de l'esprit ‘Gabrielson, ds ftosthern: ‘tue bouil- Dunénut beaucoup Plus cultivées ue A DODPHRATION. SERA none | W. A. LANGEVIN 
f :FJà cacher les roues d'une voiture quant [ire donbio ce: en um. don de A Plus faetlement a. butiner. Poe un, POROET : 
Pen eue mancemn ve. nues —*, Île maître est 4:20 miles! ° "UL 
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de D ; WAUCHOPE, Sack, 
x Y À " <n 
Les -Lentres Franco-Canadiens 


SANVIOR SPEGIAD DU “PATRIOTE DE L'OUFWE” 


Le 6 novembre dernicr, 
manvais temps, un grand nombre 


pour assister aux: funéraliliès de M 
Eine Louis, décédée 


, , dans la nuit du 4 La défunte lai 
— Dans l'arrondissement scolaire | son époux et cinq filles, 


d'Anchor, il y à une école bilingue qui 


Nous pren ons avec plaisir que nos donne encore bien des consolations, 


l'écolé visiteront Jes [20 dite des-commissaires. Nous léll. | 
chaos de notre couvent durant Jetons cette jeune institutrice et nous | Depuis feux semaines nous 


moi 48 novemabre. Nous devons es formuloñs Je voeu qu'elle” n'imitora |VOns du hién mAUVaIS temps qui « 


féliciter. “pour. attention qu'ils portent pas ses collègues de St4Denis et qu'el- 
à la gente ‘scolaire, qui saura à son 
Août. l'äpprécier en -étudiant . férme.. 
Catte. visite sera très bien .accuéilite, 
Édité ‘ toujours par nos religieuses, 
quissont: -fles éduuatrices de grande va- 
ur c'est ce qui explique qu'ellés 
aiment à" faire vodr leurs élèves. En 
* ‘effet, les portes Îles classes de cette 
institution ont torijours été ouvertès 
“pär le passé à ceu.x.qui ont voulu ju- 
“æer.éur place le travail que ces édu- 
catrices accomplissent depuis plu- 
slelire années dans le:silence et la pié- 
té. C'est À nous, paroissiens, à soute- 
nir cette, institution “en continuant à 
Y'aimer ;narce .qu' ‘elle nous fait .du 


ë 


HLLOWEUNCH, Sask. 


doléances, 


les enfants qui lui seront confiés, au té. de notre village on peut vois 


lieu ‘dé se confiner comme, olles à l'é- 
ducation d'un grand élève. 


:=— M, Donat Boucher a fait l'ucaui- 
sätion d'un radio qui nous fait onten- 
dre les: concerts donnés à Tégina, Los 
‘Angeles, même Denver, ‘C'est le der- 
nier cri de l'invention qui promet de 
prendre une extension pratique uni: 
verselle, Tin Trance on à même per- 
fectionné cet appareil au. point de 
pouvoir entendre en automobile Jes 
chants des concents donnés att: poste 
de radio dans la tour Eiffel, Nous fé- 
Hcitons M. Boucher de cette acquisi- 


battus. 
La 


H y 
qui ont des machines à 
appartenant et qui n'ont 
battu, ,. ‘ ‘ , 


les formiers pour 
ges sont maintenant répartis 
air pour In prochuine moisson, 
— Depuis le 1er novembre 
de Wauchope est ouvert, C'est 
Veuve Jean Lamotte’ qui en est 


bieh. 1 T8 RH tion. | D trié 44:: propriétaire, Tllo fera tout son pos. 
, it ‘ sible pour satisfaire les cllents. 
Covemesntten ve ronpnnetnnrenememes eee dm LAS nn ee SCO UN da eee CU Se ee eue 


(D) 


DT — Mme A. Sylvestre 


‘Si une meilleure gazoline pouvait Nous avons deux chefs de gare. 


étre ‘faile;; l'Imperial Oil, Limitée, 


la Toussaint. Ce que c'est en réalité 


RENE 


an peut dire que 
“Haïllow'eens.’” 


tion 


HUILE DE 8 JOURS “NICE” 


Prix: $2.65 le gallon, bidon compris, 


7 Pourquoi? 


pres s'y pliisent, là- dedans 
étre pour 1 méme raison: 
recherche fe bas-fonds! quoi! 


mn D ee RCE 


maigré 
personnes 5e sont rendücs à l'ég lise 
à' Wauchopef 


A la famille 
en deuil nous offrons nos sineër es con- 


péche nos fur micrs de terminer lens 
le era bénéficier ençore longtemps baltages, JEn rergrdunt ds chadque cô- 


champs de blé qui'ne sont pus encore 
a même quatre formiers 
battre ‘leu: 
PAS eNCOlE 


— Une grandé partie des ouvr jers 
qui étalent venus de l'Est pot aide: 
la saison des batta. 
dans 
leurs fhyérs, so promettant dé reve 


l'hôtei 
Mami 


et sa fille Ger- 
maine viennent de nons' quilter pour 


AL. 
Emile Bernuy avait tellement d'ouvra- 


à arrache 
trois ans de suite la porte d’un drdn* 


-c'estlà leur fort aux 
Eh bien’ 
les pourceaux et autres bêtes Pas pro. 
ca doi 
afrinité, 


Eu mt V 


uses 


a anennr res 


27 


annee à 


HOWELL, Sadk. 


le 
de lciage de Motte 
Philéas Tous:un. 
balts aux nonvenux éporx. 

— Quéiques constructions 
tes vont-ausmenter notre village. 


me 
SSE 
sons dé MN. Henri Baddet, 


fontainé et nitone Lavfs vniôte, 
presqué terminé. 


ee. 


m- { 


soirées, ‘leg 5 ei 12 novombre.. Le 
“des [dames dû couts opt travaillé avt ar 
deur;. an graud notbre d'effets 


Loùtes! $orteu avaient Eté 
,€8 dames, el demoiselles 
ao. ‘ Los” “tibies érüent. bien 
la salle” décorée avec roût, 
vions”" la jante des dames 
des ‘“Hnfante su, Marles 
‘ant Ge ‘Muri: avait 
pée et l'avait he£iléa À 
LeUc dont les 1 


.Nous 
.et cetles 


1 Ste-Mâtie: Borekmans ot Sr-Boinardin. 


Toutes {bois furcnt d'accord pour dé. 


Pinard, une ji 


ñûie, 
de voile rousse 


À ‘ St > te Dns 
rs | lus grand rendement, Joux. Mélle Foiètro ne regrette ] 

La meilleure: gazoline fournit toujours le p Es BIG RIVER, Sask. non plus,d'y svoir mis du ,temps;,ot 

IMPERIAL Oil: LIMITED le l'argent: & veupés, vendue: à la 

re ar Alphonse Porals, à Gravelbourg, Snsk. | : … frento gorma. pe" acrapporté la jo. 

Ces prodnits sont vendus pi phonse ï £ ; Parlons ‘done d'Hfalloy en: la gi Le Omer Me us ce n'est DAS ÉrOp 

gnification? Ca veut dire la veille ac mal pour une nupée, Celle de Melle 


Radoux à été vrndue 


rt 


HA Masse. nar M Eddy Burling, 


TT ee n " ghirais surtout, 6 comble de finesse! à | ;ent, don @c :£ AL Lavoie, M.D., mar 
ses Nous recevons une nouvelle importa- ||"°"Yerser des cabinets d'aisancé! "E | ue dame d: Légal, Alta. une boîte 


À cigarettes vit argeñt, 
aiel Taril, 

inq pire 
mette, par 
in jambe 
oar M JE. 


en 0, 
Melle MarleRose Michci: 
doi de R. Æ. I. Cararet, 
Grémel, Péterson; dis 


Î 


- ° , n Et dire que ces monstruosités s'ap- l'afasties eu ni, ‘don de la Banque d'Ho- 
Nous serons heureux de remplir la’ '|}prennent aux écoles, j'entends qane -hclaca. nr ‘Melle Léonte Pinard: 
pur les écoles publiques où on les prône à sind piastis enior, dou de Ta Conpéra- 


commande que vous voudrez bien nous 


avec le diablé et'ses saletés 
même que les plus fervents adeptes: 
Hoïlow'cons sortent frais émolus do 
centres “One school, One 
One religion.” Personne .n'en doute 
ra, ç& se sent de loin Ah ea! Mes 
sicurs,, 
ce qui n'est pas propre, 
Jons autre chose peur nos enfants. , 


“NICE 


GESMAMAIS ROBITAILLE LIMITÉE 


DESMARAIS & ROBITAILLE, Ltée 


MARCHANDS D'GRNEMENTS D’EGLISE, 


31 et 33 Rue Notre-Dame Ouest, 
Montréal. 


Tansoe 


4 s eue 


| 
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| SOFRVATEURS 


* it at: Pa 
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NT) ne 
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Neal 1 . 
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A. BANQUE DE MONTREAL, afin de se rendre 
utile autant que possible aux cultivateur, a étudié 
pendant des années leurs problèmes et leurs besoins. 


Le résultat c’est’ que cette institution, avec les succursales 
qu elle possède. dans toutes les parties du Canada, est, !. 
to, . avec son otganisation de premier ordre, parfaitement en 
nu : mesure d’adminiistrer les comptes de banque des cultiva- 
inc ‘teurs et de leur rendre tous les services qu’une {banque 
1 . cr L Gbligeante p peut rendre à à ses, clients. 


: ‘ 8° 
‘+ - , , 


Fondée ; ya “ps de: 100 ans, , 


| SUCCURSALES DE PRINCE ALBERT. ET DISTRICT. - Ci 
Suecuréale de Prince Albert: C P.. »COLVILLE. Gérant « e 


On di: 
lantuage 


amusez-vous fermement avec 
Nous vou. 


tous ceux rni ont. aidé, surtout'à A TT. 


M. Jox. 


c'AÉrisson dios le-dos. 
qui nous vicnl'du Mexique ct par ait 


: “du Vucuisn, une-femnie mourut a- 


le fossox eur charge:deFinlfamalion 


bruit provenan 
tôt, 


ni affolé 


* dit compte qu'efféctivement:la dé: 

Hünte se tune ntait 
. sitôt 
eroyail défunte. 
avét-ellaromorit antour: “delle, Prise 
dune cffroyabk 
[ha jen synconi 

fois pour 


ie’crure nf pus 
eff parcento Lo 
bréuses allestatioth 
fes conväinere-que. 
était bi 


&rand renfort de réclame! C'est tou- ltive des Irrraiers, par A Albert Ba 
confier jours la même chose: quand on met fril; un serie à thé'en norcelaine:.don 
. Dieu et ses saints de côté, on s'umuse | 4e M M. Kiatsen &'Tros, par un mon- 


siour de Let rsoni un pruler à utvra- 
re, don dr M, À Jeanneau, par }'Tme 
«nerinl Tiavk, Rosthern; deux cadres, 
don de Chase Freeman, par AT. 


Sugène Drouin, "Winnipeg, . 


Vu: la mauvaise’ récolte, les DAS: pris 
Ju Hi6, absence “lé candidates, notre 
Magar à fi nn yéritable succès La 
recotie à ct de 8760 nel. La. graude 
loterie, pour sa, part, a donné 4150. 


Nos remerciements . vont: d'ahord à. 
potre dévoié pasteur: qui: n'à :;pas 
craint de &: ‘penser ‘de toutes manières 
ponr Ja tri Hesile: äc, ‘ce bazar, qui n'a 
cessé da üunner,de-sa’ personne et de. 
sa bourse: ansuite-nux dames direc- 
trices qui nnt travaillé avec un dû- 
rauement in'assable # aux Enfants &n 
Marie, qui se sont: surpassées: enrin à 
Désilets, qui avait: là Charge fatigan- 
fe’ du coriptoin, de * -rafraiéhissem: arts 
et de boni ans. ce 
— Mmes Tugèrne Drouin est on visi- 
Le chez son père; “M. L. Normand, pour 
duelque t#rnns: ime. de Moissac, chez 
Fulièvre ‘ . 


Une fers mie 


ne nterrée viv ante 


. Les hisloireside: gens enterrés vi- 
vants vous font tôujours passer ün 
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ET 


: aient abalfu ot. roulé , , ce 
ane cles ment oh FL fac semble ee Don sentipomme. soupi ! in 1 etais Ed ile. que lune baian-fludes. Cet homme si simple, si t- | vois, avec toutes les améliorations mo- 
pourtant que je méritais un mél. suile de sa ALP ON à prit Ta ce noi À CON" à Cage de mes! gnorant, ne ‘pouvant croire à au-{dernes, lumière électrique, eau | © Drumheller Clown Bar 
leur sort, NE, Out Doi de. PRUUS je vais maintien ant non che cacur que je com issus peu Tes nl de. polie do Re Mail les chaude ont frolde, bains, enbinete |: : : À 
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per eur j'avais blessé par inulver. Cite to int Éirantes Une journée de at ñ dre are 6 auras Le UNS anplhihids,: afin de s'acquitier plus let tes garçons Jusqu'à lonr trelième Téléphone 227! J, A. FARMER, 
Lecce, sur le pelit oiscau tombé de ARS délirante qui semble aus |aléndre Plusieurs aus fu lvite envers leurs eréanciers, Ges linnéa, PIN CI-AUTENRT GERANT 
LD de pleuruis sur dé gor£ du’ si aiguë .ie ia douleur physique! | vais Drété, sans reconnaissance parlmurs, Ces glillescs cn for Hi n-{ 0 hour tes eoncitions qui 

nn Hit ] Oh! üne beure, une seule heure, del écrit de leur pari, avaient même que fvaie L semblé aclint de barrières J cengilons, qui ont dus 

LL tot adiant dégaëénillé qui, me se e.neure, ie É Le ment se insEe, HAE ME arriére: otus acceptables, m'adresser À: 
nf ï LS cs Dons el vivifiants delats de rive, Hié. ma. éréance, CGoux dont LA ‘a-{ que néccésilait la prudence pou ‘ CUT "+ Aresse "+ 


racoutail :$0s ‘misèress je me’ dé- 
mautais pour le couvrir, ef, si mes 
sureuts, lout en mé grondant -un, 
peu, N'EUSSE ut voillé sais/cesse’ sur 
DE de- robe, le fils du.riche Moñ- 
sieur ‘Egmont aurait” été" de plus. 
mal vétr de tous les ontañts du cô]l- | 
lee ets Il pensionnail; Inutile da 
jouter que, comme ‘loi, ma main é- 
tit sans cesse ouverie à tous, més 

QATIER wades; suivant ‘Jetir exprés- |, 
on, je n'avais rien à moi”, C’est 
rôle, après tout, continua. “1 gen- 
bilhonine en fermant les. veux, cOin- 
me se  pariant- à Jimème, æ’est 
drôfe que je n'aic alors ‘éprouvé 
auvune ingralitude de 1x part de 
ms jeunes compagnons, L'ingra- 
ue est-elle le partage "de. L'hom- 
ae fait? Ou, est-ce un piège, que cei- 
& charmante nature hwraine- tend 
il Lei ant bon, confiantct généreux, 
pour mieux %e dépouiller . énsuitc 
lnrque fx poule sera plus grasse? 
Je n'y perds: mâis non: Peafance, 
Fudntescsnce ne ptuvenf êtré aus- 
si dépravées, Ca sernit à s'arra- 
cher les cheveux “dc désespoir, à 
pruulire,. ‘ 

EU Lei, Julès, reprit 1c° (viciilara” î- 
prés cet aparté, ‘as-tu déjà. éprouvé 
liusratitude de ceux que Lu as obtis 
ss, celle ignoble- in; gratitude qui 
LEE frappe” de ëlupeur, ‘ui perec 
le couur vonimmeé une aiguille d'a- 
cier” à 

-— Jamais! dit Je. jeune Homme. 
Cest alors d'intérêt. « consé- 
quence naturelle: dé: Ja: ‘civilisation, 
gui rause lingralitade; plus Fhom- 
me a besoin, plus. il ‘doit ètre in- 
pra, Gvci ue, rappelle une petite 
anse dote, - qui trouve sa pl dce ‘ici 
Eva environ vingl ans qu'un pau- 

‘re sauvage, de la. tr ibu des Hurons, 
etriva chez moi.dans un état bien | 
bitorable, C'était le. prhitemps; ik 
ovait fait une Jlorque .et pénible 
marche, passé à la nage: des..ruis- 
SOIN ulacés, ayarit. bien. chaud, er 
sarte qu'il était attaqué, dure pieu- 
dtsie viclente, ‘accompagnée ‘dune ; 
inflammation de pouuôns des plus 
alarmuntes, Je. itgeai qu'une. a- 
bontante saignée pouvait seble Jui 
sauver a vie, 
phiébotomisé, 
canif, 


F 


Ôt ic fis, avec mon 
mes premières : armes . dans 
cet aël sur l’homme .de-la natures 
Bret, des simples, des'soïns assidus 
Jpérerent une ‘guérisons mais M 
ennvalescence fut longue: ‘il rest 

plus de deux mois ‘chez - moi. . Au 
boul d'un certain temps, André ct 
moi parlions Le. huron: comme des 
indigènes. EU me räconta qu'il cé. 
lil grand guerrier, un grand has 
seur, mais ,que Düsage immodéré 
de l'eau- de-feu, avait: été” sa rUIRC; 


Qu'il avait une loite dette à payer, | 


Mais Qu'il serail plus: sage à Tave- 
nir, Ses remerciements. for ‘mt aùs- 
Si eourls que ses, adi 

— Mon cocur'est: D:1 Mein F pour | 
Park lonstemps," dits le guerrier, 
huron ne doit pass pleurer. comme 
une femme: meérei Mes frérés. 

Et s'enfonca.dans la forêts". 

J'avais complétement oublié ‘on 
idirine, lorsqu'an. bout de: quatre. 
ABS, 1 ayriva eljoz" pi avec'ur. au-! 
le Sauvage, Ce: n'était, plus le. mê-" 
ne homme que J'avais’ vu, dans-‘un 
Si biteux état: äl ‘était: vêtu: splen- 


amivrset 


sidenent, et. Hout.‘annoncait ‘Chéz 
üi le grand : s 

chasseur qualités" ëbe 

Chez los naturels 11 Amen du, 
Nord, Lui et 807 cbinpagion “Ués 
posèrent, ‘dans de. ma 


chunbre, : de x aquets ‘de. int. 


chandises de grantde:valeur:.car ;is | 
contenaient ies’ pe teries :lés: plus 
Da Sr les plus brillants: NaCassins 
roilés en: por , 
L les” plus précié 
tres objets 
Commeré 3 


anis, el à cellés des 


Je n'avais. jamais | 


| rais,. 


qui dfâtent le .eoeur à'le briser, et 
qui, comme une coupe QU dehis- 
saute du Féthé,-offacent de la mé 
moire tout souvouir doulouroux! 
Que. mots Coeur é {ait Fèsre Ÿ, lbrsque 
emouré de ‘mes anis, je présidais 
Ja table du Festin! Un de ces heu- 
reuk jours, d:mon Dieur où. ie cro- 
vais. à Pantitié sincère, où javais 
foi en la reconnaissance, ‘où  jigno- 
rais Jl'ingralilude! L 


‘Lorsque peus complété mes éta- 
des, toutes Jes carrières. me furent. 
ouvertes; je navais qu'A choisir: 
celle des armes s'offrait naturclte- 
ment à un. home de ma naissance: 
mais il.me répugnail de répandre, 
le sang. de mes semblables, ‘Foh- 
tins une placa ‘dé haute coufianee 
dans les ‘baroaux, Âvee mes dis- 
positions, c'était. courir à ma por- 

CORRE M ëfais, riche par moi-même; 
mon père n'avait laissé une brillan- 
te fortune, Jus émolnutents de mai 
place, étaient considévahles, je ma; 
Diais à rouleaux Por “que ie mé pri- | 
sais, 

Je:ne cher cherai pas , fit ‘lé bon | 
yentilhouime en '-5e fr appani Je 
iront avec:ses deux mains, à pal 
Fier mes folies pour aceuser -auirui 
de’ nes désastres: oh! non! mais 
il est une chose certaine, c'esi que 
jaurais pu suffire à mes propres 
dépenses mais nôn à celles de mes 
s.ainis de mes 
amis, qui.se ruèrent sur moi com- 
des loups aflamés sûr uné proie 
faciic'h dévorer, : Je ne Jour gar de 
aucune rancune: Us agissaient sui? 
van leur dature: quand Ja bête eur: 
dassière, a faim le dévore tout cc 
qu'elle ERA Incapable de 
refuser, un service, ma main ne 5e 
ferme “plus: ie devins non seule- 
ment leur, ‘banquier, mais si quel- 


PESTE TE ET — = mm 


ÿ 


‘4 


qu'un avail besoin d'une caution, 


d'un .endoss sement de billet, ma si 
gnatuve . était à Ja disposition: 4e 
{out le-monde. * Cest à, mon chér 
Jules, tua. plus. grande. erreur: car 
je -puis dire en loute vérité que j'ai 
êlé obligé de liquider leurs detles, 


.quatr e-vingl-dix-neuf lois sur éont, 


de. tes, Pl'Opres dénicrs, même das 
nes: plus grands enbDarras, Dour 
sauver mon crédit -el éviter ‘une 
ruine imminenté Un grand -poète 
anglais a dit: “Ne prête, ni QUEUE 
te,.si tu veux conserver ics amis? 
Bonne, mon.cher fils , donné à plei- 
nes mains, puisque 'eest un veñ- 
chart. irrésistible chez foi; mais, 
aû' Moins, sois avare de | 
luré: Hu serasi toujours : à fa’ gène, 
mais. tù Gviteras les- malheurs qui 
ont empoisonné Mon éKistonce pen 
dant un demi-siècle, : 


‘Mes affaires privées étatent {elle- 
ment : “niêlées. aveé celles de ion 
bureau que” ie fus us5CZ . longternps 
sans -m’aporcevoir dc leur, 6laf. 
Jarimant. Lorsque. je dérouvris la 
vévité, 'aprés- un éxameh de mes 
comptés: je fus frappé comme d'un 
IRORP . de. Toudre.- Non seulement 
étais, ruiné, :' mais: aussi | 
poids. dune: défale ation’ considéra- 
blet Baht ‘me dis-je, à Ja lin, que 
nimporte. da perle .de mes biensi 
que n? “Hoporte Por que Jak.toujours 
méprisé! Qué je paie mes deltes; je 
suis." jeuné, je bai point pour dn 
travail, Ven aurai Ionjours 25524 
Qéaije à craindre d'aieurs? mes. 
amis me doivent des sommes consi- 
‘dérables: ‘Témoins de.mes. ‘diffi- 
«CnItés finfncières nôu. seulement 
is ‘vont : s'emprésser, de’ s'acquittot 
‘énvers noi, mais” atissis S'il, est: né 
réssaire, ‘de faite pour imof.cè que 
ai fait: tnt de fois pour'eux: ‘Queif 


étais: sunple, mon cher fils, de ju 


ger. Ios-autres" par moi-méme! Pau- 
‘of, 


ani de, la vüinci 
ans sacs ificos, | 
rédnict: 


Paurais 
Que 
“out 


Lit por générenx dé 1es. prendre au 


Île secret mourra dans 


(HE .Signa- Ma gaieté ñ 
linê ne “abandonné entre les. murs 


sous. IC) 


remué’ciel.el {ere pour, 


vais les billets me dirent que Cé- 


dépourvu; qu'ils n “auraient jamais 


fou prodinue, Un doux, foreeur 
quand méme, qui dix-huit mois au 
paravant mavail conservé ue pt 
ce qu'il devail perdre pour abus de 
COnfRNCC, QUE par des secours pé- 
runiaires que je Jui donnai ei dont 
men Coeur, 
fut intarréssable de verve saliri- 
que à mecs dépens; ses plaisante- 
rics durent un sugcès fou parmi 
mes anciens anis, Ce. dérnier 
trait d'ingratitude mPaecabla. . 
Un seul. oui nn: soul, et celut- tà 
ñ "était qu “unce’simple connaissance 
que javais réncontréc auclquetois 
eu seciélé, avant cit vent de tr rui- 
né qui me ment cuil, S NpressA. de 
mic'dire:: . 
—Nous avons eu des atraires en 
semble: voici, je crois, la batance 
qui vous reviént; consultez vos ‘i- 
vres pour voir si c'est correct 


I est ‘wort depuis Jons gtemps: 


cihonneur à sa mémoire! et que les 


bénédictions d'un vieillard  Prorr 


tent à su < enfants. . 


ricn_. ne pouv ait me sauver, For 
tons les. intrigues d'amis et d’ennc- 
mis bour profiler de mes dépouil- 
les, eb il est aisé de pressentir quil 
me fallait. succomber; je baissai Ja 
Aéte sans : faire face à l'orage, et je 
me résignai,. 44 | 

Je ne-voudrais pas, 8 mon fils! 
atirisier {a jeune” me du récit de 
tont cé ‘que jai souffert; il me sui- 
Fira d'ajouter que, tombé entre Îles 
griffes de-créanciers impitoyabies, 
je dus loire, la come d'aniertume 
jusqu'à latie, À part lingralitude 
de mes amis, l'éta is homme : à soul- 
trü peu pour moi individuellement, 
naturelle né m'aurait pas 


dela Dastille; j'aurais pu danser à 
la musique discordante - -que ‘pro- 
duit le grincement dles verrous. 
Mais. ma famille! Mais les remords 
cuisañts qui-poursuivent le jour, 
qui: cuusent les longues insomnies, 
qui ne vous Inissenl" ni trêve nire- 
pos, qui font vibrer Les nerfs de la} 
sensibilité comme si de:fortes:.ie- 
nailles Les mettaient saris éesse . (a 
jeu avec leurs ‘dents mélalliques! 


. Je suis d'épinion, mon: fils, Fapk 
de. r gas, exceptions, . {out houme 
qui on a lès moyens, paie ses det-} 
tous? es. tourments - qui eñdure à 
laeuc de son créancier sonl- plus 

que. suffisants pour y contraindre, 
säns la ‘rigueur des-lois qui: ne sont 
souvent faites ‘que-pour Je riches 
au détriment, des pauvres. Pare 

cours tous les codes. de‘lois ancièns 
et’ moiernés; 0t Lu .séras frappé “lu, 
juènre : égôisnie barbare qui ‘és. a 
dictés,, Peut-6n° imaginer, en effet, | 
ut .-supplice plus Hmiliant, plus | 
cruct ‘que “célui : dun débiteur "Et 
face de son. créancier, un: fésse-ma- 
thieu, ‘le-plus souyent, auqüelil se. 
voit obligé de’ aire fa courbe tue? 
ser Runilé afit 


es 


Pént-gn “HE 
grange que 
potit Évier 1 
anéier? 


vais Le parler tablet que dercs 


corps: 
d'action, el femploierai toute ‘mon 
énergie 
prvalvsez mes forces, c'est vous fai- 


Ion 


garder cog'lrésors. 


Ve compromis. dules: que je. ue 


leis emauot toute liberté 


h vous satisfaire, Si vous 


re tort à vousmêmes, Ce raison 
nement, si >tniple pourtunl, était 
au{lessis de. Pimeligesce dt 
Phone civilisé” mon traquais, 
lui, lent compeiss ‘if aurait dit: 


“on frère pas capable de prendr e 
astor, si le visage pâle lui oi “Vox. 
prit,” et Jui Le Jés. mains... Fi} 1 Dion, 
ami, mes ‘créanciers n ont te 
nu aucun complé de ce raisonne- 
ment si ist eependant # comprern- 
dre, et ont lenu éette épée de Dino 
ciès suspendue sur ma tête pendant 
irente ans, terme. Que leur aceor- 
daient les luis di pays. ‘ 

{a suivre). 

Les Anciens Can: liens, par Phi. 
lippe Aubert de. Gaspé." En vente 
dt let librairie Beauehemiu, 3ontréut, 
AE prix d'unr Aiastr e le volume bro- 


fi, 


* 


semer | 


| 
| 


Notre Dome de : Sion 
PRINCE ALBERT, Sask. 


: Vous trouverez ici une éducation 
soignée, un cours: d'études complet, 
une part: faite discipline et un milieu 

H: 
- Le cours d' études comprend le: 
cours complet adopté par le gouver- 
nement de la Saskatchewan, de plus 

Le français est enseigné uns tou- 
tes les classes, -; 

Leçons de müsiqué, de peinture, 
de dessein, de travaux à l'aiguille, 
de’ dactylographie : ct de sténograr 
phie. 

La Révérende. Mère Supérieure 
rappelle aux Jecteurs. du Patriote 
qu'elle donnera très volontiers tous 
les renseignements, qui lui seront 
demandés soit au sujet du Pension- 
nat, soit à celui du Noviciat récem- 
ment érigé à Prince-Albert pour la 
formation des Soeurs de Choeur et 
des Soeurs Cons” 
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de de LAXDLAYY 
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_ Notre spécialité: Ven. 
te d'arimaux"et de fer- 
mes. 
L Nous faisons! des ven- | 
“tes dans toutes. Jes partiès 
la province, 
-'Gradué Ne la Revper Es 
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basis 


HOTTET 


en cm om on nee 


Ktévéroude Mèro Supérieure, 


Couvent, 


BE, LOIS - SASK, 


nitro tent epaterermemesenm 


Les chevaux sant olents Que uefois 


nogriphie, ete. Colutlon'de ai 
pièoma d'affaires, 

-H COURS PRAPARATOIRE 
francais et anginis, préparant aux, 
evurs Clnssique et Commercial, 
Adresse: K£v, Père NEC 

Oofûge des Jésuites, 


Edmonton. - 


Deypepesemeent 


furver, { 


Er erersr éme ere ntm rire nemaa als auértlenrennentt 


PL cela dan ami Le” pi Pintérél ,duscrémmcier qui inspire | T7 TT 
grand nombre, qui avaient cu des 5 ET 
, seul la synipathie. la pitié, oi non ? 
transactions à mon bureau, préten-|, BIS du débile ar. and à apré. avoir COLLE GE DE. DMONTON Lotions 
dirent effroniémmeont que j'étais mn ! Te 
FERA urré jont le. jour, Pi ge du de dé- : 2 sure sue 1 
leur débiteur. ls avédent raison, fiance ARE ans pue «e Pavarst dirigé pur Jos un de surpPenaltt,  porsqui l'en 
+ U ù “ 1 mn ù sn Ù presse 
ie Jour devsis une bagatelle; mais|ies Se mord, ln unit, sort aile | Pères Jésuites soit certaines méchaden de Perrine. 
eux me dev aient des sonunes, const ler de désesaiv aprés $ Puvoir arro- et agréné À l'Univeralé Faval AliorieA vous voué À coque 
cénnble Sa de Jeur demanidlai à ré qe ses datnies. man le cordonnier adapte votes pe à 
Kay Lu % , 
LT en: on PAU MAN Hi JPétais jeune; Hrentefrois ans, A LCOURS CLASSTQUR bilingue, À bare lehausaure nu lon d'utapter he obus 
à super mou crédit en publiant ge où € conne ut peine In vie! francaise, condulsnant aux degrôr Ekupa à votre piod? faite peuolis forrer 
que j'étais ruiné «et que j'avais le javais des llénts, de Pénergie, ct de haichelier et donnant necèg à, cheve iug of ais q'olquen miintu 
A6 : h \ ÉSE à , “oarrières = , ‘ ' oi 
front de réchuner des dettes jmagt- unc foi robuslé: en Moi- méme, - Pro toutes les 'oarrières, aucorddn, ‘ los il ne heront pins violents  Ntre 
maires On fi plus: on me tourna nez, dise ie à nes, ei réance fus, tout droit, médoclne, ete. 
en ridieuie en disant que jétnis an [ee AU” pusabio nai rononces COURS COMMERCIAL en anglaa; [dinde de ferrige proeure de eo 
_ Le à voire” denil'de ‘éontrainte pas tonte des Livres, cltvigenphle, sté- É fact à votre cheval au Heu de le ture 


res martin tea mutants ta nn man nm anenen nou pin ime 


1lème Rue Fat 
Pr 0 


L} 
EUR, 


‘Alta. 
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Santé, c'est k l'ortune. L ré 


La lenre { Car nie du Bonheur 


et FAIBLES 


FEMMES PALES 


sont incomparables. pour m°intenir ‘les forces et faire 
disparaitre la maladie chez les femmes. 


pour les 


« 


obtenus, l'ai nequis toute la 
vigueur uu'il me fallait: .je n'ai 
plus de maux detéle 8t Je ne 
sens ‘heureuse, Mme Hübèrt 
Saint-Aiour, 620, rue Mous- 
Seau, Tétraultville, P.Q. 

Les mères de famille font 
rendre À leurs fillettes lea Pi- 
nas flonges poür leur assurer 


isopttrir est disparu. Je me sens 
| très bien mntenant, Mine Noc 
Dupré, Saint-Guilluire d'Up- 
ton. P, Q. 


Depuis plusieurs annéce je 
soufirais de maladies dues au 
retour de l'âge, J'avais souterst 
dés troubles d'estomac, de ter | 


ribles maux dè Llête: pétar , M 
‘très faible: j'avais des Dbour ane bonne santé. 

donnements d'oreilles. presque! ‘Les femmes ani “souffrent 
continuels et des -étourdisse. [1e maladier interne, d’anémie 
ments. Plusieurs médecins que] ‘rouvent leur ,gliéiäôn ‘dans 
j'avais consultés ‘m ‘avaient | l'emnloi des Piles nu ben, Au 


prescrit leurs remèdes, mais! vetour.dé l'âge, iles ‘Ont ‘re. 
mon état.ne changeait pus. | "ours aux-Pilulbs Roüger pour 
Quelques boîtes dé Pilules Ron lsider le.snne à sé bjen :placor 
ges, que j'ai prises ensuite, ent | °t nonr éviter ea maladies les 
rent de meilleufs effets et tifnlüs dangereuses. 

nra suffi de quelques semaines CONSUL H'ATIONS GA 


Mme Noë Dupré de tri itement avec "ces, pilules à lUIPE 5. : Les. médecins de la 
pour refaire ma santé ‘auski “'ompagnie Chimique lrarico- 


Depuis plus de deux ans mes|honne que ‘je : pouvais Je la 

' Américaine donne 3 - 
iforces diminuaient, ‘ j'étais ner! désirer, Mme Lois Pélletier. thlions “dratuitee ni des sons 
veuse et dormais peu. d'avaisi94, rue Säint- Roch, Prés Re} femmes dui viennent. les vai tr 
ides douleurs de reins, des brf-j vières, P. Q..: “ lou qùi leur écrivent, oi 


lements d'estomac, des palpita-: | | 
Dephis: des ‘années je. sous |. ‘Les Pilulée Rouges. ge’ ven- 


“tions de coeur et, à certain; 

temps j'étais même forcée ‘de! frais dé maux cle tête qui m’ em- dent 50 contine Ja hoîte. Tons 

me mettre au lit. Mon état néchaient de vanuer régulire. [les pharmaciens et led mir. 
chands de renèdes les ont. Ce. 


“im inauiétait, car en étais à! ment? hmes oveupationsi mes 

âge critique et paf conséquent | FOrcés. : ‘avaientiauss heaueouyr pendant, shsquetqnt unine pan: 
. lexnosée à de graves maladies. savais xsaité divére ait lès trouver ‘dans: sa Jorali- 
_E ai.-écrit aux "médecins dé la! remèdes, “mais ole soulagement |‘ Dos. les fi, -énvérrohs sur 
-ICoriparnie. Chimique Franco- lau’ls mse-donnaiont, durnit peu, ND dé. Drikefre = COMPA. 
Américaine. j'ai suivi : léurs J'aftenfintpris dos Püuler.Roûe: GNTRS C'EST D ANCO. . 
conseils, ai pris. les ‘Pul en| peniet je suis plus Qué satis- AMÉRICAINE; Ltée, 21. ‘rue . 
(Roues st tout. ce que, 3 ’avai à faite. aujourd hui: des résultats, Saint-Deñis, AL” n 


* * 
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" 
‘Les élections jeudi soir au cer- 


cle local de l'A. C. F. C. 


Une réunion du cercle local deide [ 
l'AC.F.C, est convoquée pour jeu-|d’accusation po 
di soir, à 8 h., à l'école séparée. [avait déjà subi c 


Tous les membres sont instamment 
priés d’y venir. 

Afin de procéder sans retard ‘aux 
premiers préparatifs de la conven- 
tion générale de l'A.C.F.C., qui doit 
avoir lieu à Prince-Albert en fé- 
vrier prochain, il a paru bon de re- 
nouveler dès .maintenant le bureau 
de direction. On donnera en mê- 


me temps un aperçu général du 
programme des fêtes et du con- 


cours que l’on attend de tous. 


Un banquet au R. P. Panha- 
| leux, ©. M. E, ' 


À Poccasion du départ du R.P. 
Panhaleux, O.M.I. -curé de la ca- 
‘ thédrale, qui va nous quitter pro- 
chaincment pour aller à Saskatoon, 
les paroissiens de Prince-Alberi ont 
décidé de Jui offrir un banquet 
d'adieu’ qui aura Heu le mardi 21 
novembre, &:7 heures et demie du 
soir, à l'Hôtel des Marchands, L'i- 
dée, à peine lancée, est devenue 
_ immédiatement popülhire, tous a- 
yant été à même d'apprécier son 
zèle et son activité, durant les sept 
où huit années qu'il a exercé son 
ministère au milieu de nous, 
Plusieurs personnages influents 
de la. ville assisteront à cetic soirée 
ui promet d’être une belle mani- 
. festation en l'honneur du R. P, Pan- 
haleux, Une bourse lui sera en 
même temps remise au nom de la 
aroisse du Sacré-Coeur. 
L'admission au banquet est ré- 
servée aux seuls souscripteurs. 
Ceux qui, par oubli, n'auraient pas 
‘été approchés peuvent s'adresser 
à M. Achille Renuart, 


née 
La maison de fourrures Révil- 
lon Frères à Prince-Albert 


Une dépéche d'Edmonton dit que 
‘Jean Révillon, gérant général de Ja 
grande maison de Paris, annonce 
ja séparation des affaires de In Sas- 
katchewan ei de l'Alberta dans fl'a- 

chat des fourrures, A Pavenir le 
bureau-chef d'Edmonton s'occupe- 
ra uniquement des aifaires de FAÏ- 
berta et celles de In Saskatehewaa 
passeront par Prince-Albert Ceci 
cntrainera sans doute ‘louverture 
de nouveaux centres de commerce 
de Lx compâägnie à divers points 
stratégiques du nord, . 


de 
se: 


Du sud au nord 


- Sis fermiers de Bateman, mile, 
les au sud-ost de Gravelbourg, sont 
venus Et semaine dernière & Prin- 
ce-Albert, à la recherche de terres | 


DD] 


un 


6 
Les 


sance sur un Jit d'hôpital, souffrant 


pour 


Cinq ans de pénitencier 
un voleur de blé 


George Hindic, alias George Har- 
wood, de Witchekan, a été con- 
damné par le juge Doak à cinq ans | 
ide servitude pénale au pénitencier 
Prince-Albert sur trois chefs 
ur vol de blé. Il 
ing condamnations 
antérieures pour vol. Aussi le ju- 
ge ma-t-il pas cru devoir tenir 
compte de son appel'à a clémen- 
ce, disant qu'il avait cu toutes Îes 
chances de se réformer s’il l'avait 
désiré, 

Hindle demandait à être envoyé 
dans une institution où il pourrait 
se gucrir de la maladie du vol, ne 
pouvant s’en corriger de lui-même, 


245 


Il y a du travail en abondance 


H y a actuellement 1,440 emplois 
vacants dans la Saskatchewan cet 
seulement 279 hommes sans travail, 
d'après les registres du bureau pro- 
vincial du travail et des industries. 

Pendant le mois d'octobre, 21,- 
438 hommes se sont procuré de 
Pemploi par lintermédiaire du bu- 
reau, Ja majorité de ceux-ci é- 
{aient des ‘ouvriers agricoles; ve- 
uaient ensuite les bûcherons et les 
ouvriers or construction, 

Vingt-trois inslituteurs et insti- 
tuirices ont. obtenu des positions 
dans les écoles rurales par l’inter- 
médiaire du bureau de placement 
des instituteurs, Le rapport men- 
suc] de ce dernier indique qu’il y 
a actuellement 15° instituteurs sans 
positions et 40 écoles. rurales qui! 
demanderit des maîtres où maitres 
ses. : 

Depuis le commencement d'oc- 


tobre jusqu'à  iuvaintenant, 1090 
hommes ont été placés dans les RTE TON CRETE 


chantiers de bois par l’intermédiai- 
re des bureax de placement du 
gouvernement, dont, une grande 
partie par ceclui de Prince-Albert. 


industries ne demandant qu'un ou- 


tillage modeste et, qui seraient ré- 


On a encorc besoin de 840 hommes h ; : 
et il en arrive tous les jours en munératrices, Beaucoup de dé- 
J Tes satai- [partements, dit M. le.Chatclier, 


grand nombre du sud. i 
ces dans fous les chañtiers,: cel hi- 
ver, sônt de #30 à $40 par mois, a 


Vec la pension." .  , 


pourraient, produire de 20,090 à 
-130,009 tonnes de pate de paiüle. Les 
“Loapitaux nécessaires pour la mise 
rs en marche de telles usines seraient 
gr , . suffisamment rémnnérés, Pour 
Tombé de 100 pieds et encore |une fabrication de 300 tonnes par 
M LE] ur à ms ", 

v an, ‘une tonne par joui il jaut- 
ivant drait imnnobiliser 100.009 franes, 
qui procureraiont un hérélice de 
5,000 francs annuellement. Pour 
500 et 1600 tonnes, les chiffres cor- 


HE 


Montréal -— Malgré une chute de 
100 pieds du haut du clocher de 


’église Sacré-Cocur, en cours : È 
[ÉSTISe qu Sacré Jeu, en Cours respondants seraient 150,909 ct 
Je reconstruction, à Pangle des rues 900,000 francs de: capilal, 40,000 
Ontario et Plessis, un ouvrier du #77, De ‘£ ee 

cU 100,000 francs de, béucfices. 


noi de Omer Grandchamp, âgé def Ds 1. 
55 ans, a cu la vie Sauver Grand. rest donc. l'usine de 1009 tonnes 
È sic, Le a CELLES M entr 2f, © spas AngCUSC,.. M. 
shamp est épendant sans connais [qui serailla plus avantageuse, "Al 
‘ LATE ; le Chatelier ajoute qu'il servail pos- 
sible, 
d'a ii in lre Les rosunpx à le ilot 
d'une fracture à la jambe, gaughe [ORCIOIMENG NES PURERUX à 08 pitiice 
et à épaule, gauche. ve. serait un excellent, move de 
s £ € û “ L “ es tait above clic nt pe N 
L'accident est arrivé alors que renilre proue tir es des Ieries en 
DATES ° sénére 4 exploitées. 
frandcohamp était à Pouvrage avec général peu exploitées 
autres ouvriers Le malheureux 
perdit l'équilibre en travaillant à Ia 
tour qui supportera le elocher..' 


d'une ‘grave commolion cérébrale, 


OR 


Marché au détail de Prince- 
+ Albert 


dans Le distriet, Us représentent - DE 
cinquante familles qui c'ésirent a- | Mort du T. R. P. Robert des x je ET n 
andonner Je sud de Ta province ; : …. \voige, le minol .,..,.,,. Be 
our venir s'établir ‘dans Ke nord, Clercs St-Viateur Son, Le ne, ce... vusst.25 
de sol est relativement bon, disent- , TT Vu Moulce, Le sue, ...,,..,.S8295 
ils, dans leur région, mais il est in-{. Montréal —-.f£e Très Révérend{ foin pressé, .....,.. .... Mic 
festé par le ebardon russe ct ils (Père Pierre Robert, supérieur géné-| Foin non pressé, la chir- 
préfèrent aller faire de la culturcj'al des Cleres de Saint-Viateur, est OO, ceuseeeesess 88 à $10 
ailleurs, décédé à la maison proyinciale de Beurre de ferme, la Hivre, .35c 
ti l’ordre, à Outremont, Il a succom-} Reurre de crèmcrie, ne 45c 
— M. S. M. Jean, de Régina, ins- bé à une attaque de paralysie dont Oeufs frais, la douzaine, .. .45c 
pecteur des districts scolaires fran- | souffrait depuis plusieurs années, Charbon, la tonne, D 
0 à 811.50 


co-canadiens de la Saskatchewan, 


sense #7.5 


auprès deux jours de maladie seu 


en lourhée d'inspection dans le lement, . Bois, La corde, ..86:50 à S9,00 
uord de la province, est passé lun- |. Le Père Robert était de, passage Boeuf, lu livre, ,......... 06e 
di à Prince-Albert, se rendant [1 Montréal et devail s'embarquer | Boeuf, x livre, ........:. 05e 
Big River, ‘ lc 8 novembre pour la Belgique. 1 Porc, It LIVIe, sou. 15e 

—"M, Lorenzo de Nevers est par-|'evenait d'une tournée de visite | Veau, Ja ivre, ......... «08e 
ti jeudi pour retourner à Providen dans les divers élablissements de Launb, Ja livre, ........... 20c 
ce, Rhode Island. , Pordre aux Etats-Unis et au Cana- Mouton, Ia livre, ......... 15c 

— N'os sympathices à AL. et Mme Me- |dà. Peaux de cheval, Ju peau,S1.25 


Closkey, qui ont eu la douleur de per- 
dre un jeune bébé quelques jours a- 
près sa naissance. 

— MM. N. Roberge et J, R. Lemi- 
re, inspecteurs de Ia Banque d’Ho- 
chelaga, font la: visite annuelle à la 
succursale de Prince-Albert, 

M. J. Duff, de la Banque d'Ho- 
chelaga, vient d’être transféré d'Ed- 
monton à Prince-Albert. 

— De passage dans notre ville 
cette semaine: MM. P, Philibert ct 


Dr Léo Langlois, de Marcelin: O-|1886. 
per Demers, de Debden; Eugène M. Ficld hi — = = 
elisle, de Shell River; J. G. Neault. . Fielding négocie avec 
À. Motut et L, Maryschai, de Hoer. V'H, ki 8 CANEAUX DE Ho 
PE M, Sum Blakeney, de Lily- talle os : ne 
ains, qui était à Prince-Albert ces | nn sos : TR ET CE ‘; 
jours derniers, nous a déclaré qu'il Ottawa — Le premier ministre QUATRE GROS HAS DE 
serait candidat au‘poste de pré-| | 
fet de la municipalité rurale de |! 


Duck-Lake, aux élections du mois 
prochain. M, Blakeney a été long- 
temps conseiller de la division No.6 
et il est également commissaire d’é- 


cole de son district. | 


UNE DERNIERE CHANCE 


Nous avons cru devoir nous 
rendre à la demande de plu- 
sieurs de nos lecteurs, et pro- 
longer notre grande tombola 
jusqu’à la fin de novembre, 
qui est également le dernier 
mois de notre année financiè- 
re. Voilà. une dernière chance 
à tous les retardataires de 5e 
mettre en règle avec notre ad- 
ministration tout en courant 
la chance de gagner un Voya- 
ge dans l'Est, un Phonographe 
Casavant d'une valeur de 


5160.00 ,100 livres de tabac! 


canadien ou encore $25.00. 
Le 6 décembre les noms des 
heureux gagnants seront pu- 
bliés dans “Le Patriote.” 
Cette décision est finale. Nous 
espérons que tous nos abonnés 
profiteront d’une offre aussi 
généreuse et se feront.un de- 
voir de payer leur abonne- 
ment. | : 


Bai 


ciations avec l'Italie en vue de con- 
:lure un nouveau traité de commer- ! 
te avec ce pays. 
1 
tent qui entend ouvrir des débou- 


uos prôduits peuvent se vendre. 


mes Robb, ministre du commerce, 


Agé de 60 ans seulement, le R.P. 
Robert avait été choisi en mai 1919 
pour remplacer le R.P. Lajoie, an- 
cien supérieur. Ecrivain facile, il 
‘tait lPauteur de diverses brochures 
it d’une “Vie du RP, Louis Quer- 


Peaux de boeuf, la livre ..07c 
No. 1, 85; No. 2, 83; No. 3, 78; 
No. 4, 71; No, 5, 65. 


a 


bes”, fondateur de Fordre des 
Clercs de Saipt-Viateur, : 
Le Très Révérend Pérc Robert 


est né à Val Méroux, en France, el 
entra chez les Clercs de St-Viateur 
on 1873, 11 fut ordonné prèlre en 


u déclaré, que M. W.-$. Fielding é- 


ait depuis quelque temps en négo- — 


"ec € Ces négociations, | 
ajouté le premier ministre, en°, 
rent dans les vues du gouverne-; 


hés dans les différents pays où: 
3 


| 


Le premier ministre, par la imé- 
ie occasion, a rappelé que M. Ja- 


POUR GARCONS ET : 
FILLES SEULEMENT 


dans les pars maréragenx.| 


sas quil serait possible de. créer des 


est à négocier, de son côté, un trai- 


went de lPAustralie, 

On ne connaît encorc rien d’of- 
üciel concernant les négociations 
on cours entre M, Fielding et le 
gouvernement italien, mais on sem: 
ole assuré qu'elles se terminecront 


ce façon heureuse pour notre pays. |f 


ee 2 0: 
Le apier de paille 


Ceux qui vasenthos grandes || di 


plaines de l'Ouest à Pautfomne ne 


sont pus sans v avoir’ vu, surtout} 
ples, 14 


le soir,les reflets de feux-muiti 
allumés iciet là. : 

Ce sont des meules de paille que” 
lon brûle, après Ie battage du blé, 
parce qu'onine sait qu'en. faire. 7" 

AT y aurait pourtant un -moyen: 
plus pratique de les utiliser que dc 
les réduire. en cendres, c'est d’en 
faire du papier. 

M. le Chatelier à montré, dans u- 
ne noté à l’Acadëmie d'agriculture, 
tout ce que les agriculteurs francais. 
pourraient retirer de ce nouvel em- 
ploi. On pourrait organiser des 
coopératives paur la fabrication de 
la paille, comme il existe déjà un 
peu partout des coopératives su- 
crières, 7 5 . * 

D’après les chiffres fournis par, 


auteur; il appafait dés mointenant 


| 


J’ 


« 


e 


té de commerce avec le gouverne- 


D: 


QUATRE GROS BAS 
DE NOEL 


(Voyez-les dans notre vitrine) 
Chaque achat de 25 sous vous 
donne druitià nne chnee de de- 
viner le Pombre de fèvés dans iè 

bocal, Un bas à chacun des qua 
ive qui auront dcviné le vombro 
le plus npprochant, «Dépenses 
vés 25 sous ici et déniandez vos 
coupons, Lo : 


en ge 
É 


DEL 


En boîtes métalliques 
_ d'une Sik.- 


et en pa 


GEORGE BENTON 


AVENUE CENTRALE 


BELLES | DINDES 
donnés, samedi soir, le 23 décembre 


rx 


£ 
ci 


queis 


GER 


ue 


EPOREZE 


TT : : ; . Nous fournissons les outils, Po- 

, + . Le ‘“Melita” quittant St-Jean pour ee . NS nt n : | 
Marché aux animaux de Win- Southampton lc 9 décembre, Semvice| Sitions. garanties el nous vous ÿi- LAVER LE PAGE fait sim. (3 
‘ nipes ‘ spécial de chars touristes dortoirs de dons à ouvrit voire salon de toi- | plement disparaître la sal. | 

, ‘ Calgary, Moose Jaw et Régina le nf lettc. Expérience pas. nécessai- te. N£ CV E 

UT ; ve, lapprentissage nc.-dure par ee. faut moins d efforts 


BouviHons de choix, 45,00 


Bouvillonss de boucherie, 84,75 
Geuisses de bancherie de choix, 


54.00 
Vaches 

#0.10 
Voaux de eh Sa,00 
Beubis de chor, “10 à 48,50 
Mouton, K4 à tof 
Porces de cnois. 


de- bonugherte, 53,00 


Marché aux: 


ne 


er 
CES EP DE ARREN 


‘Aux Murchands 


Fabss se Fauiiles 


DETERCIEE AT PET ED € ATEN TEE ET TO 


à 


vendre au ‘plus bas prix 
du marché. | 


Première qualité : 


| FRENETTE & FRÈRE 


Commerçonts de tabac 
L'ÉPIPHANIE, PROVINCE DE 

QUÉBEC. 
établic depuis 21 


Maison ans. 


A D RATER 0 SE rm 


# 


1 


ske 


ET QUATRE 


NC 


- VOICI LES CONDITIGNS, QUI SONT. FACILES: 


a 


Fare: 


UR TOUS. 
QUATE 


BE BELLES 

_ PINDES- 

Chaque aval de-.$L.00 vous 
; né 


donne un coupon, numéroté. 


Ceux qui auront ies quatre nue ‘À 


méros heureux sgagneront les’ 
ste 


dinde Le tirage aura Heu le 


23 décenthie, sanièdi soir,  L'a 


dus d'une dinde à chacun. 


:Vanez dépens 


r' vos dollars 


, | | 4 | su - 
Nous acbotons n'imborte queile sorte de bétail au atus-huut prix du 
d u { LL] . - 


, 


marché, 


4 
+ 
+ des 


4 


Venez nous voir, écrivez ou téléphonez 2922. 


WEINER & LEVENE 


a ‘The Royal Stables, Prince-Albert, Snslc” N 


\ 


9,50 à #10. 


. 15 sovembre, 19227 


Dre te nd gen nee men eue spa gen ea ne 


D ALIDE ATTEND RTE TÉLÉS RE EE PE LS 
eee. carre mar manne er em LT 
Î 


ivice spécial de chars touristes dor- JEUNE FILLE D 
Luirs de 


VMS EEE 


D 


ESIRE POsIr 


24: fourrage No, 2, So 1-15 rojuié, s 
Calguy, Mouse Jaw et He dans bure ON 


au ON magasin. 


30 AS vüirs 42 Uni, | ; uw : 
.Grge — No. 3 CM, 55 1-8: No, éfsina le 11 décembre, .de Winnipeg I! mes cours commercial LDiplé- ; 
UV, 48 3-8: rejeté ct fourrage, |1£% décembre. graphie ‘et sténographi actyl5. E 
42 1-8; voie 53 1-8. PODS. Ge service permettra à ceux qui lais et francais. Tete. An. |: 
Lin — No. N,C.W., 2.04 1-8; veulent passer la Noël dans les Vieux dressez,, Corinne Smith S'ences, {a 
No, 2 C.W., 2.00 1-8; No. 3 C.W, ct| Pays, de faire le trajet directement] Man. .- »LePas, 
rejeté, 1.66 1-8; voie, 2.04 7-8. sans changer de trains et sans corres- 38P :: 
Scigle — No. 2°C..W., 82 1-2 ‘| pondances. . L L ON DEMANDE —_ Instituts . 14 
HE . Tout agent du Pacifique, dounera a deuxième classe qualite ee UE d 
- . Ds vec plaisir les renseignements néces- }' la province ades . E Pour Ë 
Marche au grain de Prince. gaires sur le départ des patu bots, le Échle de vil anus guolre à Fute à 
Albert prix du billet, etc., et pourta -obtenir| cents pour deux cent de doux |; 
. le passe-port et réserver les places sur | école, Position ouverte nt ous 
No. 1, 87; No. 2, 85; No. 3, 81, | 105 chars dortoirs. ennl tard à Noël. Institutrices non | 
No, 4, 74; No. 5, 70. … où Higes, . gardez vos timbres 
de: Louis Demay, Saint-Bricux, 37-40) ; 
u e » + ps . mn, L 
Service spécial du Pacifique ETITES ANNONCES  |pacr YLOGRARHE — Remington, |: 
, OR ss 1 , : 
. Canadien pour les visiteurs | | Ale, à vendre à nl nier mo. |} 
no Q] # € .. : . 2 PIX, L 
et le Jour de l'An désirent des positions qui leur ask, en: 
onneront de $25 à 850 par se-|” ; 
en Europe maine, Nous pouvons vous as-[ON DEMANDE — Une institutri 
k un .| surer une position permanente, pour le district scolaire d'Emile. 
Pour le scrvice des visiteurs quil comme nous avons nne grande] bury, possédant un certifie Ed 
veulent passer In Noël ct le Jour de! Gemandé pour mécaniciens com-| 1ère, deuxième ou troisième ejue 
l'An dans les Vieux Pays, le Paciti-[  Létents de garage, ingénieurs, ex-[ se. S'adresser à J, L Brulé, AL Ë 
que Canadien aura des chars touris- perts en piles. ct’ en électricité, | . bertville. j ; , Al  |$ 
tes spéciaux, d'Edmonton, Calgary. | Lijcaniseurs, ete. y à ss 37-36 | 
Saskatoon, Moose Jaw et Régina, cor- |. centaines de demances pour p — [5 
respondant avec Je train gnécial quit | CU RS comtone nt dd. INVENTEURS -— Les F 
ñ ; , - chauffeurs de camions et de -ta- |". FR 4€S iMmanufacty. | 
tant Winnipeg, à 9 h.'20 a.m., samedi, xist Si vous voulez apprendre ricrs prêtent toujours attention 
le 9 décemhre, faisant ?n service jus- nous promettons dé vous rendre lt 2UX bonnes inventions, Les in. !1 
qu'à, St-Jean, pour le départ du navi-!  ompélents en très veu de temps ventions de mérite ont édifié des . 
re ‘Montcalm Îe 12 décembre. % d S nt L mn ps. fortunes, Ecrivez D cs ‘| 
c . i er nat Clusses- de jour et .du soir. -En- . 4 aujourd'hui 4 
e service spécial de chars dortoirs| Aie JOUE CL pratimuol Pour recevoir la liste des pro: 
fora le service pour le départ des pa- trainement scientifique pratique d'inventions ; es projels 
garanti, Demandez notre catalo- $ et nos circulaires 


gratuitement, "The 


273, Bank St.— Agents de > 0° 


quebots suivants: 
gents de naten. 


ue fourni gratuitement ét notre 
Le ‘“Tunisian,” 5 5 


guittant  St-Jeunl Hroposition spéciale, Hemphill 


pour, Liverpool le 5 décembre: Ser-|  Ânto & Engencering Schools 119|, tes—Oftawa, Ont, 31-44 
vice spécial de chars touristes dor-| of{h st E Saskatoon. EG 


to#ws de Calgary, Moose Jaw et Hési- 
na le ler décembre, de Winnipeg le 2 


eme benne mn nom Éaennou nn, " 
ON DEMANDE TRAVAIL LEGER C 


e dônt une maîtresse de mai. 


décembre. F se dune 
Le “Victorian” quittant ‘ St-Jeon| propre et permanent à linté-| son est fière : Des couver. | 
pour Glasgow le 7 décembre. Service rieur, Salaire, #25 à 450 par se- tures de laine propres, dou. 
{1 


maine, D'après notre système, 
vous pourez gagner tout en ‘ap- 
prenant Je métier ‘de harbicr, 


spécial de chars touristes dortoirs (le 
Calgary, Moose Jaw ot Régina le 3 dé- 
cembre, de Winninegw 1e 4 décembre, 


ces et moelleuses et du linge 


bien blanc. LA POUDRE À 


décembre, de Winnipeg le 6 décembre. 
.de “Montealm quiitaut St-Jean 
pour Livernpoot le 12 décepubre, Seor-i 
vice gpéciai.de chars touristes Gorloirs 
d'Fidmonton le 7 décembre, de Sas 
kaloon le $, Calgary, Moose Jaw et 
Résine Je 8R décembre, correspondant |A 
nvee le train &péciat de Winnipeg à 
y h. 20, éamedi le 9 flécémbre, 
Le “Metagana”’ quittant 
pour Glasgow le 15 décembre, 


longtemps, Dénändez notre € 
talogue et notre proposition "spé 
ciale. Hemphüit Barber Colleze 
119 20th 81 L. Saskatoon. 06 


pour laver: Donne le lustre 
du neuf ‘aux étoffes délices 
tes. Ne fait ni rousgir ni cr. 
quer Îes mains. 25 cents 
le paquet chez tous les épi. 
ciers. Manufacturé à Prin 
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VENDRE — Ancien sile d'école, 
avec ou sans Ia vicille écoic. Très 
beau contre affaires au comp- 
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CHEMISRES LE TRAVAIL CHAUSSURES, 7 POUCES DE 

pour hommes, flancile tout laine 7 HAUTEUR 
marque gros “BB.” Une chemise Chaussures de travail pour hom- d 
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couture. Toutes les grandeurs, pe. isle couiuré partout. Une 
Cing douzeines au prix spécial chaussure. en cuir absolument soli- 


de, tous les ‘points ..:..,, $6.50 


GANTELETS EN PEAU DE COMBINAISONS EN LAINE 

CHIEN | ._ À peu près deux douzaines seu- 
brun foncé. Poignets hauts, dou- lement: Tout laine, à grosses cô- 
blure tout laine, mains larges avec ‘les. Marque Penman ‘et chaque 
intérieur en peau de cheval. .Un complet porte l'étiquette pure lai- 
gantelet bon pour tous les usages. ‘ne. Toutes les grandeurs. Tant 
Spécial ..........:..... $6.50 qu'il én restera à .........$4.00 


La Maison de la Qualité 


915 Avenue Centrale 


de ........:........... $3.00 
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| De magnifiques manteaux our 
| dames et demoiselles 


, x 1 si» : ‘  , « . . 
pour l'après-midi et la soirée. Serge, tricotine, ‘soie taffeta, ‘georgette, dentelle. | 


Désnessesseeesseeseseeeessecrcece.s.... de 818.00 à $75.00 


Prix ..... 


Venez examiner notre assortiment - 
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e granit, de vaisselle et de cristal. 


Nous avons d'excellents articles d’alüuninium, d 
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.!  MOILE À TABLE ET COTON. 
'MANTEAUX- ET BLOUSES POUR. HOMMES 
._ SOUS-VETEMENTS D'HOMMES 
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.. 1, CLAQUES ET CAOUTCHOUCS. : : 

 PARDESSUS ET COMPLETS POUR HOMMES 

\ PEINTURES ET VERNIS E 
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= Nous vous faisons économiser par l'achat de bonnes épicériés ‘1 = 
= Apportez-nous vos produits; nous payons Îles plus hauts prix. - 
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